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Au cours de treize années de travail sur le terrain (1964 à
1917, puis 1979), nous avions l'habitude de faire des relevés sommaires de
végétations autour des fosses pédo10giques ainsi qu'au long des itinéraires
de tournées. En 1968, une "Note sur les savanes de l'Ouham" renfermait, pour
les principales esp~ces ligneuses, les croquis de leurs aires de répartition.
Ces croquis phytogéographiques avaient été établis à partir de 2500 relevés
effectués par notre équipe pédo10gique. A ce moment, notre but visait à
préciser les aires de répartition, esquisséesau 1/25 000 000 dans la Flore
Soudano-guinéenne d'AUBREVILLE (1950), notre document de travail de base.
Par la suite, ayant parcouru l'ensemble du territoire, nous
envisageâmes une étude d'ensemble sur le Milieu Naturel Centrafricain. Il
n'était pas possible de reprendre l'étude systématique des 30 000 photogra-
phies aériennes IGN au 1/50 000 qui nous avaient permis de dresser les
esquisses morphopédologiques d'une cinquantaine de feuilles ou degrés carrés
à 1/200 000. Les limites phytogéographiques ont donc été dessinées sur un
assemblage de 40 images LANDSAT au 1/1 000 000 couvrant le territoire.
Sept études régionales ont été réalisées en se basant sur
les relevés au sol afin d'identifier pour chaque "station" phytogéographique
ainsi délimitée, les types de couvertures végétales et surtout de suivre leur
variations, leurs limites en fonction des autres facteurs d'évolution du
Uilieu Naturel.
Les notes régionales, rédigées à cette occasion, ont été
regroupées assez arbitrairement dans le présent rapport. Il doit être consi-
déré comme une contribution aux études régionales sur la Centrafrique. Une
synthèse, par domaines et secteurs phytogéographiques, a été réalisée à partir
de ces études partielles. Elle sert de Notice à l'esquisse phytogéographique
de la Centrafrique au 1/1 000 000 qui entre dans le cadre d'une étude intégrée
sur le Milieu Naturel Centrafricain, travail en cours de réalisation.
En dehors de la reproduction des esquisses phytogéographiques
d'AUBREVILLE A. (1948) et SIL~rs R. (1958) auxquelles renvoie fréquemment
le texte suivant, la présentation d'ensemble des facteurs du Milieu Naturel
n'a pas été reprise dans le cadre de ces Notes régionales. De même on pourra
se reporter à la Notice de synthèse pour les compléments bibliographiques
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- CHAPITRE l -
NOTE
SUR tES SAVANES DE L'OUHAM
AVERTISSE!lENj
; :
.. Quatre années de prespection d~~,l!Ouham furent nécessaires
pour l'établissement de la cartographie pédo;Logique (17 cartes au 1/100 000).
'Celle-ci fut effectuée avec la collaboration d'A. FORGET et au début d'A•
. BLETON. En\riron deux mille cinq cents profils ont été observés avec chaque
fois un relevé sommaire de la végétation à proximité des fosses pédologiques.
Il n'y a donc pas eu de relevé floristique complet par
comptage. De plus étant donné la dépendance du système de prospection les
types particuliers de végétation comme les forats galeries n'ont pas été
etudies; il s'agit donc se~lement ici d'une vue générale sur les savanes
boisées.
Le but initial était de rechercher d'éventuélles relations
plantes-sol et de ce côté là, les résultats ont été bien décevants puisque
comme l'écrit R. SILLANS "nous ne connaissons pas de plantes caractéristiques
d'un sol donné". Par contre le nombre relativement important des relevés
effectués permet de donner une idée de la fréquence des espèces ligneuses
de l'Oubam (et mame indirectement de leur abondance-dominance puisque les
relevés étaient sommaires et limités aux espèces correspondantes), ainsi
que de leur répartition géographique déjà esquissée pour l'Afrique franco-
phone par A, AUBREVILLE. L' otn"t'age fondamental de cet auteur sur la flore
forestiè~c soudano-guinéenne a permis d'approcher cette végétation totalemen'
inconnue pour nous en 1964 ; sauf exception les nams des espèces ont été
pris dans cette flore. Le Colonel GUIGON1S. Directeur des Eaux et For~ts
de Bangui a bien voulu déterminer les espèces moins communes. Un essai de
lexique des noms vernaculaires en I!:!baya de Bossangoa et en l1anza (ou Mandj la
de. Bouca a ainsi pu atre réalisé M. BOUQUIAUX, linguiste, r18ttre de confé-
rence à l'Université de Liège a transcrit les noms ainsi déterminés en
langage phonétique international. 1.1 en a lui-mbe rédigé l'intro4uction
explicative. Enfin c'·st une tournée fin 1964 avec J.C. BILLE, agrostologue
O.R.S.T.O,M, qui nous a permis de reconnaître les principales graminées.
•Les données de base sur l'Ouham sont indiquées dans les
Notices des cartes pédologiques et il n'y ~ pas à y revenir. Rappelons seulemë '
•
que la zone étudiée se trouve cemprise entre les méridiens 17 et 19 Est de
Greenwich. Au Sud elle est limitée par le 6e parallèle-Nord et par la
frontière tchadienne, aux environs du Be parallèle. Cette région recouvre
approxiDiativeme'nt quatre degrés carrés correspondant à près de cinq millè
tilomètres carrés. L'ensemble appar,tient il la zone soudano-guinéenne, dans
le sens d'A. AUBREVILLE (t 948). Les moyennes annuelles sont à Bossangoa de










Exemple de points d'obsf?rvatio~ de
sur la feuille de Bossangoa
Sur 927 reLevés effectués
été observé es n fois soit une
• Ter mi~!3lia . laxiflora, 540 tois soit f= 58, 25p1001
• Lophira alata 35fois soit 3,78p100
"
a
Pseudou drilla kotschyj 69 'ois soit ,= 7,44 p100
Monotes k,rsting;i 6 fOIs' soit 0,6Sp1QO
Ec heUe 1/500.000






FREQUENCÉ DE RENCONTRE EN"P:"IÔO DES PRINCIPALES
, ESPECES LIGNEUSES DES SAVANES DE 'L'OUBAM
. '
•
La fréquence de rencontre des principales espèces ligneuses
"
autour des profils pédologiques observ'ês il ete notée' pour cbaq~~ degré carré.
, • ~, .. 1
Le tablaau,suivant.a été établi d'après l'ordre décroissant d~ ,la fréquence
moyenne générale.:pour celle-ci, seuls les résultats,des q~tre zones de
BosSaDgoa, Bouca, Kouki 'èt' Batangafo ont été retenù~. Seule la partie centraïri-
caine de la carte de ItJussafoyo a été étudiée ; les observ~tio~s y sont donc
',.. ~ ,
partielles et d'ailleurs trop excentriques.
Moyenne BOes~ Bouca> KOuki Batant' ,Moussaf.,
, .'~ ~iliostigma thonningi~ -L b2,11 63,43 66,03 ,58,95 62,44 53,03 \
, i c
x Terminalia laxiflora 55,15 58,25 37,62 64,78 59.95 , 65,15
.~ " ' ,
Grewia Dio11is 53,32 53,83 53,1,7 45,01 61,27 50,00
x Bymenocardia aéida ' 46,68 53,07 48,56 45,20 .39,91 , 53,03
x Annons senegalensis 45,97 53,83 44,53 40,68 44,?4 30,30
• x Daniellia oliveri -L 38,75 31,61 28,79 51.41 43,19 22,73
x Bridelia ndellensis 34,69 29,13 42,23 , 29,38 38.. 03 31,82
xCrossopteryx febrifuga 28,99 31,07 27,06 32.96 24,88 ,34,85
Butyrospermum paradoxum 28,65 3: ,01 8,45 41,24 31,92 22.06
Detarium microcarpum -L 27,61 12,41 3.C7 52,73 42.25 60,61
Burkea africana -L 26,80 38,08 1,92 43,50 23,71 45,45
x Parinari curatellifolia 26,76 26,00 27,45 28,25 25,35 19,70
Anogeissusleiocarpus 26,74 22,01 34,36 27,12 23,47 18,18
Pterocarpus lucans -L 25,69 26,11 26,68 24,86 25,12 3,03
Prosopis africana -L 24,34 20,39 21,69 31,83 23,47 19,70
Mayteuus senegalensis 23,56 21,90 22,25 23,54 26,53 ,16,67
COmbretum molle 21,66 5,83 18,23 29,00 33,57 56,06
x Nauclea latifolia 20,79 20,82 27,06 12,99 22,30 9,09
Pericopsis laxiflora -L 16,26 8,20 1,92 30,51 ' 24,41 25,00
,
Amblygonocarpus andongensis -L 15,08 Il,43 19,19 11.,86 17,84 10,61
~ .
Combretum bypopilinum 14,58 31,82 10,56 14,31 1,64
Gardenia ternifolia 14,26 6,36 3,07 30,70 16,90 40,91
Ximenia americana 14,04 6,15 6,72 18,64 24,65 27,27
Lannea barteri 13,91 14,67 8,45 Il,51 15,0-2 ' 21,21
Loncbocarp,. s laxiflorus -L 13,72 19,74 U,44 , 10,92 10,80 . 10,61
"
.. Entada oubansuiensis -L 13,41 22,11 6,33 ,10,1.7 15,02 12,12
T~rminalia glaucescens 13,04 22,98 19,19 7,,16 2,82 .
A~bizia zygia -L Il,28 6,26 24,~7 3,01 11,27
-
Parkia filicoidea -L 10,54 13,38, ,,~,29 Il,86 ,9,62 6,06






~ Bouca Kould.· fatang, Mauss
6,04 14,78 5,08 i 10,80 l,52




10,25 8,25 7,16' 9,39 10,61
2,5~ 19,00 5,,65 7,51 J,52 ..
0,76 0,58 22,03 8,20 9,09
10,46 6,33 4,7J 6,57 J9,70
7,98 4,99 1,34 4,46 3,03
5;18 3,26 Il,49 4,46 4,55
7,87 5,18 5,8'4 5,1'6 30,3 .
-
IJ,22 3,65 4,90 3,52 4,55
J2,40 3,07 3,58 3.05
- 1
0,65
- 14,88 6,34 . ·6,06
3,13 0,38 12,53 4,23 .-
3,78 4,22 8,41 2,35 4,55
7,44 0,38 10,92
- 7,58
10,36 3,45 ·2,01 1,41
-
6,47 6,53 3,20 0,70
-
.,
3,03 ~3,U 4,99 3,95 4,69
2,05 4,80 6,40 0,94 7,58 .
2,05 4,80 2,64 2,58 6,06




) 10,36 (-) (-) (-) (-)
J,4O 4,61 3,77 0,47
-
2,70 0,96 4,71 J,64 l,52
n,97 0,38 3,01 S,16 3,03
2,OS 2,1J 1,88 3,29
-
0,97 '.34 4,33 2,35
-











1,08 J,73 2,07 0,47
-
0,43 J,54 0,94 2,JJ
-
j











J.29 0.19 0,56 J,17 l,SI























































































;:~nyenne Bessan. Boucs Kouki Batanll9Moussaf.
1
t:- Pavetta crassipes 0,51 0,54 4-,5]
Sterculia tragacantha 0,47 0,54 ],34
1
Ochna afzelii 0,45 ],62 0,]9'
Tei:ini.nalia mollis. 0,45 0,86 0,941
Maprounea africana 0,34 1, ]9 0,19 11
Acacia ataxacantha -L (0,29) 0, Il (0,38) 0,]9 0,471 4,551
Acacia stenocarpa -L 0,26 0, JI 0,94 1
Combretum ghazalense 0,24 0,96
Heeria pulcherrimo 0,23 0,54 0,19 0,19'
Xeromphis nilotica 0,23 0,94
Phyllantus disco!deus 0,]4 0,58





Ceiba pentandra 0,13 0, ]] 0,]9 0,23 1 l,52
Mi11etia sp. -L 0,13 0,54 ,
1# Oxytenanthera abyssiniea 0,10 0, ]] 0,19 i 13,641
i"" Cordia abyssinien 0,09 0,38
1
~ ..
.. Bombax eostatum 0,07 0,11 0,19
Irvingia smithii 0,05 0,22 1
Sapium ellipticum 0,05 0,22 1
Olax subscorpioldea D,OS 0,22 .. 1
Blighia unijugata 0,05 0,19
Combretum gallabatense 0,05 0,19
Ficus thonningii 0,05 0,22
Paramacrolobium ceruleum -L 0,03 0,11
Pavetta corymbosa 0,03 0, ] 1
'-
- : espèce non rencontrée
.. 8-
Sans avoir de valeur absolue ces résultats permettent de
vérifier la prédominance numérique, d'une dizaine à peine d'espèces dites
pyrophi1es (notées x). Parmi les familles, celle des légumineuses s.l.
(notée L) est bien la plus importante de la flore forestière soudano-guinéev'
D'un degré carré à l'autre, on peut observer combien la
fréquence de rencontre peut varier selon les espèces, même avec des limites
aussi arbitraires (ex. Isoberlinia). C'est cette répartition géographique
des esp~ces qui va 3tre maintenant très rapidement examinée en gardant
l'ordre des familles de la flore d'AUBREVILLE.
Quelques cartes de dispersion d'espèces plus ou moins
caractéristiques ont été représentées mais il est pr~cisé que, pour chaque
espèce indiquée ci-dessus, tous les profils où elle a été rencontrée ont








PRINCIPALES ESPECES LIGNEUSES DES
SAVANES DE L'OUHAM
AICNONACEES
Cette famille est pauvrement repr~sent~e dans la flore sache.
A côté d 'Be:ea~obusmonopetaz,us rencontré sur sols rouges ferrallitiques entre
Bossangoa et Bouca, on note U~ ohamae arbuste sarment~ux disséminé dans
les sous-bois du Sud-Est de la zone. Au Nord il devient rare et se rencontre
gu~re que dans les vallées comme celle de la Nana-Barya.




Seozaoi.daca Zongepedunou'tata est un arbuste qui a été observé
à l'êtat dispersê, plutôt dans la partie centrale de ,la zone étudiée. Cette
espèce s'installe sur sols ferrallitiques peu prqfonds :, gravillonnaires ou
cuirassés.
, "~otea madiensis, arbuste a l'inflorescence caractéristique
. . .' .
en gros capitule, serait une relique d'une ancienne flore de type austral.
Relativement fréquente autour d~ Bossangoa. cette esplce reste a l'état
dispersé ailleurs. Elle est réputée présente dans les lieux rocailleux arides;
en fait elle a aussi été rencontrée sur sols beiges ou gris plus ou moins
hydromorphes.
FLACOURTIACEES
èdZon,coba'cr.;"n.niano. (e.x.C.sc'h!JJein!ur'thii) s.ignalé par
A. AuBREVILLE s~~l~~t'da~' l 'Est' d~ ,~a ,République Centraf,ricaine. a été
rencontré da~s l 'Ouham ~is Uniquement dans les forêts denses semi-humides
entourant Bouca, c'est-à-dire 'pratiquement sur sol rouge ferrallitiq~e le
plus souvent remanié ou induré.
... 10 ""
0. C H N A ellE S
Ochna afaeZii, arbuste relique des anciennes forêts sèches
se rencontre à l'etat dispersé en sous-bois, notamment au Sud-Est de Bossangoa.
Cette aire restreinte est à rattacher au massif de Yade (Ouest Bozoum). Cette
espèce semble préférer les terrains rocaitleux, sols ferrallitiques remaniés
ou indurés.
Lophiraa lanceoZata (exleaZata), très commun selon AUBREVILLE
dans les savanes de la zone guinéenne, apparatt dans l'Ouham comme assez
peu répandu; il Y reste à l'état dispersé.
D 1 PTE. ROC ARP ACE E S
Monotes kerastingii apparatt. en mélange avec des peuplements
d'IsoberZinia comme un résidu des anciennes forêts sèches. Son extension
parait moindre que ne l'indiquent A. AUBREVILLE et R. SILLANS. Il n'est
répandu sur tous les types de sols que dans la zone du Continental Terminal
et de la série de Kouki. Par contre sur la feuille de Bossangoa il n'a été
observé que sur les collines rocheuses exposées au Sud, dominant le bac de




Syaygiwn ~œoat.œpum (ex. guinetmB9 var" ma:12'OCa%'pa) de
savanes est assez répandu dans tout l'Ouham.
COMBRETACEES
Si le genre Combrae1:uln Be reconnatt facilemeDt à ses curieux
fruits secs à quatre ailes membraneuses, lea espèces sont très difficiles à
séparer. On peut simplement signaler que les Combretum moZ'te (ex. "'eZutinum)
et bindePianum se rencontrent partout. Par contre COJfIbretum hypopitinum
semble plus abondant autour de Bossangoa alor~ que COIf'l1:n!>etwnn~
parâtt plus rare au Sud-Est de Bouca. Combretum gtuti,nosum n'a ~uère été
observé qu'entre Bossangoa et Bouca. Combretum gaZZabatense et CorribPetum
ghaaatense resteraient dissêminés.
Le genre Tel'fniwitÛl est surtout représenté par Temi.na.Zia
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Combret!,m 'i'ligricons -: en une de .densité,
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Temnalia g'taucesoena est lui aussi assez' abondant mais il devient plus
rare au-dessus de 7° 30 de latitude Nord. Temna1.ia moz:tia (ex.. T:D"ebJevpei)
n' a été rencontré qu'à l'état dispersé.
Anogeissus leioaarpus est très commun dans tout l'Ouham
mais il n'a été rencontré qu'exceptionnellement en peuplement pur/protégé
du défricheur et du feu par son isolement (profil KU 88 sur Kouki).
HYPERICACEES
Psopospel'TTlUl1'l febPifugurn est assez commun dans tout l'Ouham
alors que Psopospe~ LŒnatum (ex guineense) n'a pas été observé au Nord
du 7~e parallèle (vol. 6).
TIL 1 ACE E S
Gpeb1ia mollis est un arbuste très commun dans toutes les
savanes pyrophiles.
STE R CUL 1 ACE E S
Stepou'Lia setigepa est un peu plus abondant sur Bossangoa
mais a été rencontré partout, alors que Stepou'Lia tl"agaaantha n'atteint pas
le 7ème parallèle et reste rare au-dessous.
BOMBACEES
Ceiba pentanJ:r.a (fromager ou kapokier à fleurs blancbes)
qui n'est pas spontané en savane et Borriba:r: ooata1:um (kapoJ-ier à fleurs rouge"
restent très disséminés dans l'Ouham.
EUPHORBIACEES
Les Euphopbiao~e8 sont abondamment représentées. Signalons
que l'on rencontre fréquemment le long des pistes des Ceara (Manihot g'Laziov~'
introduits au début du siêcle comme arbre à latex.
Bzside'Lia nde'L'Lensis Ce".QfePPU{flnea) est très commun dans
les savanes pyrophi1es avec sa variêté oPienta'Lis ; il en est de même pour
Br-tde'Lia so'LeponeuPa (e" B tenuifolia).
...
.., 12 ..
Antidesma venoeum reste à l'état dispersé mais para!t plus.
rare au Nord du 7ème parallèle.
Hymenocardia acida est un arbuste très commun des savanes
pyrophiles.
Phy"lùmtus rmte"lZel'ianus (ex. fion Dundus) est rate pÊlrtout
tandis que Phy"lùmtus discoideus n'a été observé qu'autour de Bouca.
SeaUPinega microcarpa est une espèce sahé1o-soudanaise qui,
non observée sur Boucs, a été rencontrée a l'état dispersé ailleurs.
Uapaaa togoensis (eXU. somon en restant à l'état dispersé
se raréfie vers le Nord-Est.
SapiWTI elZiptiCW1l n'a été observé que rarement sur Bossangoa
Maprounea ajricana subsiste à l'état dispersé au Sud-OUest
de Bossangoa mais ne se trouve pas ailleurs.
ROSACEES
Parinazai cruratelZifoZia est un arbuste abondant et répandu
dans tout l'Ouham.
LEGU}IINEUSES (C E S A L PIN E E S)
~
~Ziostigma (ex. Bauhinia) thonningii est nettement
l'arbuste le plus fréquent de tout l'Ouham , tandis que Ca8sia siebePana
reste a l'état dispersé, de même que Tamarindus indica.
DetariWTI miarocarpum es t une espèce des savanes sèches
qui, très abondante au Nord du 7ème parallèle, n'a pas été observée au
Sud-Est de Bouca.
..
Les IsoberZinia (.I. doka e~ I. tommltosa (9X_ . iJalwf...olij:
n'ont pas été distingués) constituent dans le Nord de l'Ouham de belles
.-.. 4 • • i-' . - '.'.. " • . ... . '\ ""! .. - ! ....
savanesbo1sées en association âvec M0n6~kke~8tingit~tcf. table~u 4)
DanielZia oUven est très communément répandu dans les
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AfaeZia ajriaana apparaît irréguli~rement dispersé; il n'a
été que tr~s rarement observé sur Bouca.
Parcunaarolobiurn aoeruZewn (ex. Maarao Zobium aoeruZeO"Aes)
a été seulement reconnu ; il vivrait exclusivement au bord des rivi~res.
Burkea ajriaana est une des principales esp~ces de l'ancienn
for~t s~che à légumineuses. Très abondant sur Kouki et Bossangoa il n'a été
lui aussi que rarement observé sur Bouca.
LEGUMINEUSES (M l M 0 S E E S)
Parkia fiZiaotdea se présente à l'état dispersé mais il
est assez commun partout.
Les Aaaoias se trouvent normalement dans les régions s~ches ;
pourtant dans l'Ouharl on rencontre encore:
- Aaaoia sieberana dispersé partout.
- Acacia poZyacantha (ex. caffra var. aampyZa.aantha)
plùtôt" sur Bossangoa. Ces deux esp~ces sont surtout ripicoles mais la
seconde se rencontre aussi dans les terrains de culture abandonnés.
- Acacia hockii (ex. stenoaazopa var. oha:laiensi.B·) autour de
Kouki.
- Acacia atazacantha est plus répandu que ne l'indiquerliit
les relevés des profils. Cet arbuste sarmenteux est un constituant important
de fourrés pratiquement impénétrables d'épineux et de lianes, les "Bacos".
Ces fourrés, fréquents au Sud de Bouca recouvrent des sols ferrallitiques
rouges indurés à faible profondeur.
- ~o8opis africana caractéristique des forSts s~ches denses
est largement répandu, de même que AmbZygonoCcrt'pUB (ex. Tetl'apZsu:raa andongens','
- Entada Oubanguiensis apparaît moins courant au Nord de Kol,k
et à l'Est de Bouca.
- AZbiaia aygia est commun dans les vestiges boisés des
zones préforesti~res : aussi cette espèce, abondante autour de Boucs, disparsî.
au Nord d'une ligne : Kouki-Ksb:>.
LEGIDUNEUS~S (P API LlO N ACE E S)
8WaPtzia madagascariensis disséminé sur tout le Sud-OUest
de Bossangoa ne se retrouve guère dans l'Ouham qu'à proximité de Kabo.
PericfJPsis Zazîf'Lopa (ex. AfPoPTTlosia la:I:ifZopa), très
courant dans la moitié Nord de l'Ouham, disparaît pratiquement au Sud-Est
d'une ligne TogtG, Bouca, Ouandago.
Da'Lbepgia boehmii est une espèce des anciennes forêts sèches
dont l'aire appa~aît discontinue autour de Bossangoa et de Batangafg.
Ptepoc~s luaens est commun partout, un peu moins semb1e-t-_
vers la frontière tchadienne.
Lonchoc~us la:I:ifZopus est assez répandu dans tout
l'Oubam.
Le genre Mi'L'Letia a été seulement rec'nnu à l'Ouest de
Bossangoa.
EPythrinasigmoldea se rencontre à l'état disséminé à l'inté-
rieur d'une ligne Kouki-Botangafo-Bouca-Togbo ; il est très rare ailleurs.
FIC U S
Le genre Ficus comprend un grand nombre d'espèces, aussi
leur identification est délicate. Ficus gnaphaZo~a et Ficus va'L'Lis-ohoudae
sont assez répandus autour de Bossangoa ; on les rencontre plus rarement
au Nord de Kouki et à l'Est de Boucs. Ficus gZumosa reste disséminé partout;
Ficus thonningii et Ficus e:r:aspepata ont été simplement reconnus.
CELASTRACEE S
Maytenus senegaZensis (e]Cy.Gymnospona senBgaZensis) est
une espèce arbustive, envahissante partout.
OLACACEES
Ximenia amePiaana~ est un arbuste commun dans la moitié
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(1 R VIN G l ~ CEE S)(ex. SIM A ROU BAC E ES)
Seul Irving~smithii a été reconnu autour de Bossangoa.
MEL lA CEE S
Khaya se~aZensis~ le cailcedrat, reste disséminé dans
les savanes au Nord d'une ~igne Bossangoa-Bongoyo, il devient très rare au
Sud. Khaya grandifotioZa.st un arbre de galerie qui a été seulement reconnu
au bord de l'Ouham.
Pse~edreta kotschyi est un petit arbre,fortement drageon-
nant, que l'on renco~e assez souvent à l'Ouest d'une ligne Bongosi-ouogo,
il disparaît pratiqtement sur Batangafo et Bouca mais on le retrouve à la
frontière tchadieruœ près de la Sido.
~ebepgia senegatensis reste rare partout.
SAPINDACEES
AtZophyZus afPicanus est considéré comme un vestige des
sous-bois deg forêts denses sèches primitives. Son aire apparatt discontinue.
Fréquent sur Bouca et au Sud-Est de Bossangoa et de Batangafp, il se retrouve
verf< Radé et au Nord-Ouest de Kouki.
BU,ghia uni;iugata n'a été reconnu qu'au Nord-Est de Bouca.
ANACARDIACEB'S
Lannea barteri est une espèce commune de savane qui n'a
pas été distinguée de Lannea Bchimperi.
Rhus abysplnioa est commun autour de Bossangoa. Par contre
Heena pu'tchePl'ima n' a été que rarement observé.
ARALIACEES
Cussama djatonensis fréquent dans les rochers de l'Ouest de
la Centrafrique a son aire qui se prolonge un peu dans l'Ouham pour atteindre
Kouki et Bossangoa mais on le rencontre pas au-delà. On l'observe de pré-
férence sur les sols ferrallitiques souvent remaniés ou indurés.
Butyrospermum parado:r:wrt sp. (ex. Bu:tY7'ospeZ'lTlUT!l parkii)
est couramment répandu et d'ailleurs multiplié dans les terrains de culture~
Il semble atteindre sa limite Sud vers le 6ème parallèle entre Togbo et
Marali et on ne le retrouve pas dans les anciennes forêts sèches à l'Est
de Bouca.
LOGANIACEES
Le genre AnthoaZeista a été reconnu avec AnthoaZeista
oubanguiensis.
Stpyahos spinosa est assez commun, Stryahos innocua l'est
moins. Ces deux espèces restent dispersées et se raréfient au Sud-Est de
Bouca.
A P 0 C y N ACE E S
Le LandbZphia ~ensis est aussi une plante à caoutchouc.
RUBIACEES
Cpossoptel'Y:J: febPif'U(Ja est un arbuste très commun dans
toutes les savanes.
Garden:ia temifoUa' est aussi un arbuste très répandu dans
la moitié Nord de l'Ouham mais il disparatt au Sud-Est d'une ligne Togbo-Bouc '
Bougoyo. (;œtdenia aquaZût 4 été reconnu aux environs de la Sido.
Xer-omphis niZotiaa (ex. /liandia niwtiaa) est un arbuste
des régions sèches s~udano-sahiliennesqui a été retrouvé autour de Kouki.
Pavettd arassipes n'a été que rarement observé autour de
Bossangoa et dans la zone. cuirassée de Kould. Pavetta aof'Y71lbosa a été
seulement reconnu.
•
NauaZea tati.fotia (~ SaraoaephaZus esau'tentua) est un
arbuste pyrophile très commun dans toutes les savanes.
Musaenda aPcuata a été seulement remarqué il en est de
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BOR a AGI N ACE E S
COl'11ia abyssiniaa a été seul observé au Sud-Est de Bouca.
BIG NON lAC E E S
Kigetia afr>icana~ le "saucissounier" a été observé un peu
partout, notamment dans la vallée de l'Ouham mais il reste rare.
Stereosperrmum kunthianum est disséminé partout, sauf
toutefois au Sud-Est de Bouca et dans le bassin de la Nana-Barya.
VER BEN ACE E S
Vitetr madiensis est re1ativèment' répandu dans tout l'Ouham.
Vitex doniana (ex. Vite:r cuneata) se raréfie au Nord
d'une ligne Kouki-Kabo alors que Vitetr si171p'ticifo'tia (ex. Vite:x: a-iversifoUa)
s'y rencontre plus souvent.
En appendice on peut ajouter deux espèces particulières :
PALMACEES
Borassus aethiopum, le ranier, très rare par ailleurs,
caractérise les sava~e8 du Nord-Est de Batangafo. Il correspond toujours
à des sols appauvris en surface et à hydromorphie proche.
GRAUINEES
O:r:ytenanthera abY8siniaa~ le bambou d' abysst.nci.~ est· usez
fréquent aux environs de la Sido.
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TYPES DE SAVANES - ZONES PHYTOGEOGRAPHlQUES
R. SILLANS a indiqué un classement des types de savanes
d'Afrique Centrale en précisant leur aire d'extension.
Il considère d'abord les savanes à espèces dominantes •
..
Le p~Emier type correspondrait aux savanes à BuPkea afFiaana
et Lophira ~anceo~ata dont le creuset initial serait le substratum sablo-
gréseux de Haute-Sangha. Dans l·buham, le faci~s typique à Burkea est
couramment répandu sauf au Sud-Est, tandis que le faeiès à Lophira est
dispersé un peu partout mais de façon très discontinue ••Les faciès à
Cussonia djaZonensis et Maprounea africana se recoupent mais on ne les
trouve qu'à l'Ouest d'une ligne Kouki-Bossangoa. Pour noùs Pazoinari cur'atel-
tifolia n'en représente pas un faciès, ce n'est qu'une banale espèce d'apport.
Le second type correspondrait aux savanes à Uapaca-Isoberli-
nia e'; Monotes. Dans l'Ouham les faciès à Monotes keFstingii et à Isober-
~inia ~fa ou I. tomentosa paraissent bien se correspondre dans la zone
Nord sur ~~ntinental Terminal et série de Kouki. Il ne semble pas en être
de même du ~tciès à Uapaca togoensis qui est dispersé un peu partout et
d'ailleurs r&'\e.
Le troisième type est celui des savanes à Anogeissus et
A~bi3ia. Le faci~ à Anogeissus leioaarpus est moyennement abondant dans
tout l'Ouham, alor_ 'lue celui à A~bi3ia zygia ne dépasse pas au Nord une
ligne Kouki-Kabo aU~~~là de laquelle comme on vient de le voir, il cède
la place aux savanes à 4Joberlinia et Monotes.
R. SIL~ considère ensuite les savanes à espèces mélangées.
Le premier type est celui à '"h1'TTlina~ia-Greüri.a et Cornbroeturn. Ldi facies à
Terminalia larlflozoa et Gre1JJ'Î4""OUis sont de loin les plus communément
représentés dans l'Ouham alors ~'. celui à Combreturn hypopilinum ne, se
rencontre que dans la moitié Sud-~st. Le second type est celui à Tezrminalia-
A~byzia. Les deux faciès fi Teminali.a '3Zaucescens et Albi8ia zygia se
recoupent, ne dépassant guère au Nord ~e ligne Kouki-Batangafo.
R. Sn.LANS distingue en Afrique Centrale les SB,-anes du
Nord arborées et forestières (à Amb~ygonooa:zrpU8andongensis~ Ptn'ocaPpus
lucens~ Tarna:rairuius indica,. Pmcopsis la:r:if'Lor-a,. Khaya senegalmsis~
Steresopermum kunthianum), des savanes du Sud à espèces banales et peu
variées {Pari'Yta.r.'t cta'atelUfolia~ Hymenocardia acida~ PiUostt,gma thonningii.
Annona senegalenais6 B'PidIJ'Lia ndeZlensis6 B. scleron.eura6 Navclea latifolia..
Dcz,1iellia oliverio
Certes ce sont ces espèces arbustives pour la plupart,
que l'on observe dan'S les savanes anthropiques en bordure de la zone
forestière. Mais ces espèces d'apport ne sont pas caractéristique du Sud;
on les rencontre partout aux dépens des premières, propagées comme elles
le sont par l'homme et les feux de brousse. Au Sud et à l'Est de Boucs,
inhabité il est vrai, la végétation est enr.ore bien conservée ; au contrair~
les savanes forestières ont complètement disparu au profit des savanes
vycaphil.êS tians n'O· rayon ù'au moins vingt kilomètres autour de Bossangoa.
En conclusion les savanes de l'Ouham sont fortement
mélangées et envahies d'espèces d'apport banales mais on retrouve les
régions phytogéographiques indiquées par R. SILLANS et on peut préciser
leurs limites.
Un premier secteur médio-soudanien au Nord de la ligne
Kouki-Bat.angafo (district X[ du Chari-Logone), correspond aux savanes à
Isoberlinia-Monotes bien séparées de celles à Albisia et Temnalia
gZauceBcens au Sud.
Une seconde limite Nord-Sud passant par Kouki et Bossangoa
sépare à l'Est le district IX (sub-soudanien) (Central de la WAKA-GRIBINGUI)
du district VIII (eoudanien .) ou des collines rocheuses à l'Ouest.
Ce dernier est caractérisé par la présence de Cussonia
djaZonensis6 Maprounea afmana et Ochna afaelii.
Enfin une dernière limite passant par Togbo-Bouca et Bongoy
devrait séparer le Sud-Est de l'Ouham où les savanes sont denses et les
forats denses semi-humides il Anogœissus-Albiaic: conservées. De nombreuses
espèces n'y figurent plus alors que d'autres n'ont guère été rencontrées
que là, telles : Caloncoba 8c"hbJeinfurthii6 Ste'Pculia tztagacantha;i. PhylZantus
disaotdeus6 Psorospe'l'lTl'UTn lanatum. Elles caractérisent le domaine soudano-
guinéen.
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NOTE SUR LES REL..4.TIONS SOLS-PLANTES
Les plantes cultivées, artificiellement introduites dans
le milieu, ont normalement des exigences édaphiques précises. Ainsi le
coton, qui constitue la principale production de l'OUham et dont les racines
sont pivotantes, Gevrait être réservé aux terrains meublès sur près d'un
mètre. Or il n'est pas rare d'en observer des champs sur des sols,gravillon-
naires ou indurés à faible profondeur. Par contre les arbres de savanes
n'ont pas d'exigences pédologiques très précises.
Toutefois certaines espèces ligneuses ont été rencontrées
de préférence sur les sols ferrallitiques : Cussonia dJatonensis~ Mappounea
afri.aana~ Uvari.a ahamae~ CaZonaoba apepiniana~ assez souvent Protea madiensis
De même c'est souvent sur sols peu profonds gravillonnaires ou cuirassés
que l'on observe Seaur'idaaa tongipedunau1.ata.
Il avait été suggéré dans la Notice de la carte de Bossangoa
que ces espèces appartenaient aux anciennes for~ts claires ; or ces dernières
sont simplement installées sur la ,vsurface centrafricaine" constituée de
sols ferrallitiques indurés ou non.
Inversement en bordure de la Sido, les bambous sont dressés
sur des sols beiges ou hydromorphes ; de m~me autour de Batangafo les raniers
se rencontrent sur sols ocre ou beiges souvent appauvris et surtout à
hydrornorphie assez proche.
Sur les vertisols lithomorphes de la région de Bossangoa
on rencontre fréquemment Terrrtinatia Za:x:ifZopa et Prtotea madiensis.
Il est bien évident que les exigences d'une plante ne sont
pas uniquement édaphiques ; ce qui importe avant tout, c'est le climax.
Ceci est particulièrement net pour Monotes kepstingii. Son habitat normal
correspond aux régions sèches proches de la frontière tchadienne sur Conti-
nental Terminal ou série cuirassée de Kouki. Là, on le trouve sur tous les
types de sols : ferrugineux tropicaux et hydromorphes aussi bien que ferral-
litiques indurés ou non. Cc~e on l'a vu, à la latitude de Bossangoa, le
Monotes n'a été observé que sur les pentes rocailleuses,à sols peu 'Vo~~s
d'érosion,et orientées au Sud des collines gneissiques et quartzitiques
dominant l'Ouham. Les cas d'IsobeI'Unia doka est presque identique. Il
s'agit de témoin~ paleoélimatique&.
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REMARQUES SUR LA STRATE HERBACEE
Le pédologue travaille en saison s~che et il lui arrive
souvent de passer juste après les feux et de n'observer que des chaumes.
Il n'a donc pas été possible po~r les graminées d'établir de cartes de
végétation ni de noter exactement les fréquences de rencontre.
En comparaison avec les jachères des régions de GRIMARI-
BAMBARI. précédemment étudiées par R. MOREL et P. QUANTIN. on peut dire
qu'il n'y a pas de jachère naturelle; toutes sont brGlées.
Le premier stade à graminées rampantes est très transi-
toire. Ou y observe en général : EZeusine indica~ E'Pag-rostis tpemuza~
ChZol'is pycmotI'i:c~ DactyÛ'atenium aegyptium~ BPaahiaria l<O~iih9
Les Peftnisetwn (P. poZystachyron surtout) leur succèdent.
Setaria sphac. Zata accompagne fréquemment ce strade à graminées moyennes.
RottboeZia exaZtata leur est parfois associée.
Le troisième stade de la jachère est le stade normal ;
le quatrième à Pennisetum purpureum ou sissongo n'a pratiquement jamais
été observé dans l'Ouham. Par contre après culture aanuelle l'espèce la
plus fréquente et de loin est l'Imporata cyUnilPiaa. Elle indique une
terre appauvrie par la culture et surtout difficile à reprendre, vu
l'abondance des rhizomes.
En savane brûlée ce sent les Andropogonées qui dominent :
les Hypa..~henia (surtout H. dipZaruJ.rta~ H. rufa~ HypertheZia dissoZuta
(ex. Hyparrhenia dissoZuta), Andropogon tect01'U1Tl~ Cymbopogon giganteus.
On trouve aussi des Panicees fréquemment pyrophiles, Beokepopsis uniseta~
Digitaria diagonaZis (ex. D. unigZumis), Panicum 1'Tla:tÛnWTI. Les Loudetia
comme L. arundinacea correspondant en général à des sols peu profonds et
appauvris.
Une zingiberacée Aframornum sp. est commune avec ces
graminées. Pas plus que d'espèces ligneuses il n'existe d'espèce herbacée
vraiment caractéristique d'un type pédologique ou d'un autre. Par contre
il y a certainement un aspect de végétation caractéristique d'un-milieu.
Les zones inondées se reconnaissent de loin à leur absence d'arbres et à
leurs savanes herbeuses à cyperacées diverses mêlées aux graminées cespiteu~
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Il en est de même des paysages de "lakéré" ou '-bowé".
correspondant à des zones dépourvues aussi de végétation ligneuse et à
cuirasse proche de l'affleurement, la surface du sol étant fréquemment
couverte de termitières champignons. La. pour une épaisseur de terre
variant de quelques centimètres~la végétation herbacée se modifie. Partant
d'un sol nU3 si la cuirasse est à l'affleurement on observe sur un minimum
de terre un mat racinaire avec une strate herbacée basse a BuZbostyZis
yaZingensis' avec PZatyaoPine paZudosa. Avec quelques centimètres on
trouve Loudetia aocœatata et SpOl'oboZus peatineUus puis Ctenium ne1JJtonii~
Loudetia annua et An.d.Popogon shil'ensis.
FLORE LIGNEUSE DE L'OUHAM
Noms vernaculaires GBAYA - MANZA
-------------------.. -
Le gbaya (de Bossangoa) et le manza (de Bouca) sont des
langues du même groupe pour lesquelles une même orthographe peut être emplo-
yée. Toutes deux sont des langues à tons» c'est-à-dire qu'elles utilisent
la.hauteur musicale pour distinguer des mots dont consonnes et voyelles sont
par ailleurs identiques. On note les tons avec des accents :
ton haut : ~
-ton moyen a
ton bas : ~
Les tons mélodiques sont indiqués par deux voyelles affec-
tées chacune d'un accent :
, ,






: a a» etc.
Exemples koro/k~rolCordia abyssinica (Borraginacées)
koro/k5r~/Terminaliamollis (ex. dewevrei) (Combrétacées)
Les voyelles sont transcrites ainsi
i comme celle du ft'ançais "lit"/lil
e comme celle du français "été"/etel
E : comme celle du français "mets"/me/, "taie"1tel
a comme celle du français "là"/lal
o comme celle du français "cotte"/kot/, "sotte"/sotl
o comme celle du français "côte"/kot/, "sot", "seau" Isol
u comme celle du français "cou" Iku/, "loup" 11ul, "coûte" Ikutl
'1 : connne celle du français "lin" I~.~, "sain", "sein" If!l~
a comme celle du français "sang", "cent", "sans" Isal, "lent" 11al
- -
o comme celle du français "son" Isol, "long" 110/
- -i et u représentent respectivement un i et un u nasalisés qui n'ont pas
- -d'équivalent en français.
Pour représenter les consonies, en plus des signes simples
de l'alphabet, on utilisera parfois, pour des facilités orthographiques,
des groupes de consonnes, mais il ne faudra pas perdre de vue qu'il s'agit,
dans la réalité, de phonèmes uniques, articu16s d'une seule émission de voix.
Les valeurs attribuées aux différents signes utilisés sont les suivantes :
'b représente une bi-labiale implosive, c'est-à-dire un b articulé simul-
tanément a~ec un coup de glotte
'd est une ~lvéol~ire implosive, soit un cl glottalisé
7 représente l'occlusive ~lottale, comme en allemand l'attaque brusque
de "einu•
p,h,n,f,v,t,à,n,l,z,k sont sensiblement identiques à ceux du français
s est toujours utilisé nvec la. valeur de Isl, comme dans "seau" Isol ou
"assaut" lasol et jamais de Izl comme dans "roseau" Irozol
g est toujours Igl cotllI'1e dans "goüt" h:,ul ou "gui" Igil et jamais 17;1 comme
dans "agit" la7;il
vest une vibrante labio-dentale : la lèvre inférieure rentre sous les dents
du haut et ressort brusquement en un bref battement
r est une vibrante du bout de la langue à un battement, comme en français
de Bourgogne Irfl' "rond"
n représente la nasale palntale du français "agneau" laDol
n est la nasale vélaire de l'anglais "king" Ikinl
y et w ont la même valeur qu'en français "yack" Iyakl et "loi" /lwal 0\1
"ouate" 11Ilati
h est semblable à la continue laryngnle de l'anglais "hat" Ihatl
Les articulations cocplexes des semi-nasales : mb, nd, nz,
ng, ngh n'ont P?s de correspond~nt dans-les l~gues d'Europe: il s'agit,
comee le représente l'orthop.raphe employée, d'une articulation qui commence
comme une nasale et s'achève comme une orale, mais toujours d'une seule
émission de voix.
Les labio-vélaires, très fréquentes dans les langues d'Afri-
que, sont du même type; il s'agit d'une articulation complexe réalisée en
deux points du système articulatoire : une première occlusion au niveau
du voile du palais.et une seconde. labiale. les deux se relâchant simulta-
nément : kp p gb. ngb, llIil.
TABLEAUX
CO.lsonnes bi-labo lab.-dent. alv. pré-dors. vélo lab.-vél. laryng.
glottal lb 'd 1
sourdes p f t s k kp
sonores b v d z g gb
mi-nasales mb nd nz ng ngb
Msales m n D n nm




























N.B. Tous les termes c1t~s n'ont pu être v~rif1~s. En premier figurera
, ' ,
donc l'orth09raphe française, la transcription phonol09ique venant
el1 second lieu là oil elle a pu être o~tenue•


































































'. ;" Dourou ./dùzù/ , . Nn&1.a
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Sala /sala/
8b /bi!/ --~... ,
'. ' .._.r " .Z(~sson /z!~.O/
..
Mrt1 /b!Jrè/













, - -Be):)era /bébera/
, -Xob040~o /:«.:Jre/
Tara /tUà/
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STERCULIACEES
- Sterculia seUgera
" 1 . '1
ft • ~aqacantha




















































- Piliostigma thonn1ngii Doma /d6mà/
- Cassia sieberana Zanga - Koson
" , -
. /zangoll - k:>s~/
- Tam&rin4us indica (Tamarinier) Zendé /zèndë/
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-. .Elé /7ele/: .
Gba~éii/gbà-7èlè/
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/z:Jn:>wesc!
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, , "'/ ' ../hereg:>r:> /ka-due/
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B4I90 /blJg:>/' :









































































































", , ,Ndodo-Doua /ndo do-dua/
.:,'.
NOumoulou /n~l~/
J : !'o l .,
•- CHAPITRE II -
DISTRICT PHYTOGEOGRAPHIQUE DES GRES DE CARNOT'
AU SUD-OUEST DE CENTRAFRIQUE
Généralités sur le milieu
Dès 1948, dans son croquis de la végétation d'Afrique Cen-
trale, A. AUBREVILLE délimitait (p.l09) un district des savanes boisées à
BuPkea et Lophiroa de la Haute Sangha sur grès de Carnot, passant au Sud a
une forit dense à TFipZochiton. SILLANS (1958) ne croyait pas devoir rete-
nir ce district : "cette aire, bien que phytogéographiquement distincte
selon AUBREVILLE, n'est en réalité individualisée, ni floristiquement, ni
climatiquement. Elle ne l'est qu'édaphiquement (sable et grès) et physiono-
miquement (allure du peuplement) ce qui est à notre avis insuffisant pour
pouvoir élever cette aire à un rang supérieur à celui de station (tout au
moins présentement)".
Nous pensons qu'il faut revenir à la conception d'AUBREVILLE.
Ce district nous apparatt bien caractérisé et nettement délimité par le
critère édaphique dés sols ferrallitiques appauvris sur grès de Carnot. La
meilleure preuve en est qu'au Sud-OUest de Bouar, les tlots isolés de grès
sur le socle portent une végétation semblable à celle de la grande zone
gréseuse de Carnot-Berberati-Boda.
Les connaissances sur le climat restent très fragmentaires,
mais la zone des grès de Carnot correspond à un couloir de sécheresse rela-
tive qui s'enfonce comme un coin dans la zone de for~t dense équatoriale.
Il suffit de confronter les moyennes annuelles pluviométriques : Bada 1393 mm,
Nola 1450 mm (pourtant en pleine zone forestière), Carnot J455 mm, avec
celles de villes situées au Nord-Ouest : Bouar 1586 mm et surtout Nord-Est,
Bossembélé : 1753 mm.
2.2 Caractérisation phytogéographique du District
Le tableau II donne la liste des espèces ligneuses, surtout (1)
rencontrées le long des pistes traversant les grès de Carnot.
(1) Nos observations, faites en saison sèche,. après les feux de brousse le
plus souvent, restent rudimentaires en ce qui concerne la strate herba-
cée, pour raquelle nous renvoyons' aux travaux de BENOIT-JANIN, KOECHLIN
(1959) et BILLE (1967). Il en est de même pour .les galeries qui n'ont
pas été étudiées.
Cette liste n'est donc pas exhaustive (2). Elle peut cependant donner une
première approximation de l'abondance-dominance des espèces végétales
rencontrées.
Les quelques villages et cultures sont concentrés le long
des pistes.
La végétation ne présente en fait un aspect-arbustif anthro-
pique que le long des axes routiers : Carnot-Boda-Yaloké, ainsi qu'autour
des cités : Berberati, Carn~t, mais aussi : Zaoro Yanga, Gontikiri.
Il en résulte un caractère remarquable de ce district phyto-
géographique, tandis qu'en général, la forêt dense est bordée au Kord par
de pauvres savanes arbustives périforestières (3) dites "pyrophiles", de
telles savanes ne se rencontrent que sur les bordures Sud-OUest (Berberati)
et Sud-Est (Yaloké, Bada, Ngoto) des grès. Dans la zone centrale des grès
vers 4°30'N ] 6° 30 E, région de Uboula-Kamanga, la forêt dense humide passe
directement à une belle savane arborée de 10-15 mètres de haut.
Ccntrairement aux régions avoisinantes où la végétation a
été assez fortement dégradée par l'homme, les savanes arborées et mêmes
boisées, dominent sur les savanes arbustives dans le district des grès de
Carnot. L'occupation humaine y a probablement toujours été faible en raison
de la pauvreté des sols et de l'absence de points d'eau sur les larges inter-
fluves. En dehors de quelques cultures vivrières, l'activité économique
repose sur la recherche du diamant dans les flats de rivière.
Les trois espèces de loin les plus répandues sont : Lophira
ZanceoZata~ (ex. L. aZata) au sens d'AUBREVILLE (l), BuPkea africana et
DanieZZia oZiveri~ espèce colonisatrice banale.
Moitié moins abondantes, mais encore fréquentes, viennent
ensuite
- des espèces arbustives souvent anthropiques : Hymenocardia acida
et Annona 8enegaZensis~ CroBBoptePy:C febrifuga~ NaucZea ZatifoZia (ex.
SarcocephaZus e8auZentus~ PiUostigma (ou Bauhinia) thonningii.
(2) AUBREVILLE notamment signale certaines espèces que nous n'avons pas
reconnues ou remarquées: Swartzia madagascariensiB~ AZbizia gummifem..
Combl'etum gaUabatense~ Dcnna afzeUi~ PaPinci.z.i (cf. Maranthes) pol,yan-
dra~ Vi te:xi cuspidata.
(3) Le cas des savanes incluses, très pauvres floristiqueaent, a été étudié
dans une autre note (YB - ]977).
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- des espèces guinéennes ou soudano-gginéennes : Atbisia aygia~
Eryt1wina sigmoidea~ Syzygi:um macrocaPpWTl~ Temnatia gtaueescens~ Parkia
fiticoidea.
Parmi ces espèces assez fréquentes, certaines.sont remarqua-
bles et constituent des facies de ces savanes :
- facies à Parinari ~atettifotia en peuplement parfois denses au centre
Ouest surtout. Nous n'avons pas observé cette espèce à l'Ouest de la
bordure des grès (ligne Berbérati-Amada-Gaza).
- facies à MaProunea a~cana en petites taches plus ou moins denses au
centre Ouest.
- facies à lTotea madiensis au centre et Ouest mais pas au Sud-OUest des
Orès.
facies à SeCUl'idaca tongepeduncutata au centre et à l'Ouest. moins
fréquent vers le Nord des grès, pas rencontré vers Berbérati.
facies à Cussonia dJatonensis ;(2), remarquable car on ne l'observe que
sur le pourtour des grès, jamais au centre.
2.3 Sub~ions phytogéogr~hiquesdu District
Ainsi le district des savanes sur Grès de Carnot présente
une grande homogénéité d'ensemble et une certaine diversité dans le détail
comme en rend compte le tableau des relevés.
Les savanes de type soudanien à Isobertina doka~ I. tomentosa
(ou I. dataiettiJ et Uapaca togoensis (ou U. sornon) n'ont été rencontrées
que vers la bordure Nord-Est des grès entre la piste Bodangs Dawili-Bossemp-
télé et la vallée de la Toubaye. Il faut bien remarquer que cette vallée
est creusée à travers les grès de Carnot jusqu'au socle précambrien. Ceci
peut expliquer la pénétration de certaines espèces végétales au milieu des
grès.
(1) Pour les aires de répartition des principales espèces citées cf. Cata-
logue Y. BOULVERT 1977 •
(2) L'appelation de CHEVALIER a été conservée les fotides étant denticulées
contrairement à Cussonia barter'Î Seera"
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Certaines espèces n'ont été observées que sur la partie Nord
de ces grès : Afaetia africana~ Stercutia setigera~ Entada oubanguieneis
ou au Nord-Ouest: Prosopis africana~ Samanea teptophytZa (en raison de
l'élevage).
D'autres y sont absentes: Albizia BYf/ia~ Anthocleista ouban-
guiensis~ ou rares : Dracaena Spa
Inversement, certaines espèces sont localisées au Sud, en
bordure de la zone forestière: Gardenia ternifolia (J), Borassus aethiopum~
d'autres y disparaissent ~Amb1.ygonooarput1 (ou Tetrapleuzoa) arui.on(Jensis.
Certaines espèces se raréfient vers l'OUest des grès :EPythrina
sigrnoidea~ Uvaria chamae.
Au sujet de ces savanes, AUBREVILLE remarque que: "c'est
plus par ce qui leur manque que par ce qu'elles contiennent qu'elles forment
une aire phytogéographique distincte".
On n'y observe aucune de ces forêts sèches denses si fréquentes
au centre et à l'Est de la Centrafrique. Seuls de rares témoins ont été
observés : AnogeissU8 teiocazrpU8~ mais aussi d'AtZophyZZus afM.cartUs (J),
Catoncoba cf~ Acacia a~cantha n'a pas été rencontré.
De même on n'y observe pas, sauf exception citée ci-dessus,
de fGIÊts claires soudaniennes. Monotes kerstingii n'y a jamais été relevé.
Plusieurs espèces, soudaniennes ou non, contournent la bordure
Nord des grès de Carnot. Citons : Butyrospezrnrum paradozurn (ou Vittetia para-
dom)~ te karité~ Pericopsis (ou Afrorrmosia) l.az{,fZora~ Pterocarpus lucens~
Strychnos innocua~ Grewia molZis. Certaines espèces fréqu~ntes à l'Est sur
grès de 110uka n'ont pas été retrouvées sur ceux de Carnot : O:T:Ytenanthel'a
abyssinica~ EncephalartoB septentrionalis.
(1) On peut s'étonner de rencontrer cette espèce soudanienne si près de la
forêt dense. On la retrouve à l'Est sur l'escarpement de Bada et les
collines de &ngui.
(1) Comme AZbizia Bygia~ cette espèce est beaucoup mieux représentée sur
socle précambrien à l'Ouest et à~1_'E~s~t~d=e=s~2~r~è~s~.~ __
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D'autres espèces communes ne sont représentées que par de
rares témoins sur grès de Cl1~ot : PseudocedPeZa kotschyi~ StereospeZ'l'flUlfl
kunthianum~ Stl'yehnos spinosa~ TaJ'flaI'indus indica~ Ximenia œnePicana~ Anti-
desma venosum~ DaZbepgia boehrni~ Entada abyssinica~ Detal"i::um mi.cztocazrpU11t~
LonchocaPpus' Za:r:ifZoPU8~ May tenus senegaZensis.
A défaut d'avoir pu entrer dans le détail de la strate herbacé
il nous est apparu que la plante la plus commune était Loudetia arundinacea~
i sa place sur ce support sableux. La plante la plus caractéristique étant
Pt.ePidium aquilinum~ fougère aigle, abondante sur les interfluves sableux
sauf sur la bordure Nord-Est, mais que l'on ne retrouve ni i l'Ouest, ni à
l'Est des grès de Carnot. Aframomum sp. lui est très fréquemment associé.
Cyrnbopogon giga:n:f;eus~ piante soudanienne. reste rarissisme sur grès. tandis
- . . .
que Pennisetum PUPpta'eUm ne s'observe guère qu' èn lisière forestière.
L'hydromorphie et le cuirassement ou induration, tiennent
une grande place dans la répartition locale des plantes. A l'échelle du
pays un raIe très important est joué dans la délimitation des districts
phytogéographiques par l'existence de ces grandes zones sablo-gréseuses
que constituent les grès de Carnot, les grès de Mouka Ouadda et accessoire-
ment les grès de Kembé-Nakando.
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- CHAPITRE III
REGION NORD-OUEST DE LA CENTRAFRIQUE
La zone. d'étude englobe à l'intérieur de l'Empire Centrafri-
cain. la préfecture d'Ouham-Pendé ainsi qu'à l'Est. une partie de l'Ouham
jusqu'à 17° E. le Sud de la Nana Mambéré jusqu'à 5° 32' Np l'extrémité de
l 'Ombella-Hpo k 0 (au Sud-Est de Bossemté1é). Cette zone est limitée au Nord
par la frontière tchadienne (région de Baibokoum-Goré). à l'Ouest-Nord Ouest
par la frontière camerounaise: plateaux de l'Adamoua 01eiganga) et fossé
de la Hbéré.
1.1 Anciennes subdivisions phytogéographiques
Nous ne pouvons conserver les limites phytogéographiques de
SILLANS (1958) ; celles portées sur les croquis ne correspondent pas toujours
au texte qui reste imprécis. Ceci n'a rien d'étonnant étant donné le manque
de connaissances sur ce pays. Selon cet auteur donc. le district IV des
savanes préforestières ne dépasse pas 5° N. Le district V de la ~tto-Mpoko
correspond au secteur de la forêt dense seœi-humide. Il engloberait les
savanes forestières sur grès de la Haute-Sangha (ou de Carnot).
La zone d'étude serait ainsi su~divisée à l'Ouest le dis-
trict VII de Yadé ou du rebord occidental de l'Adamoua. à l'Est le district
VIII de l'Ouham ou des collines rocheuses. La limite entre les deux passe
"à l'Ouest de Paoua et Bozoum. en suivant plus ou moins les contreforts du
r1assif de Yadé". L'altitude du district VII est comprise entre 1000 et
1500 mètres sauf au Nord de Bocaranga ; celle du district VIII s'étage entre
500 et 1000 mètres. Ce dernier engloberait les "monts Karé totalement ine~­
p10rés" (cf. escarpement granitique de Boina-Bogali). La partie septentrio-
nale de la région. au Nord de Paoua-Bocaranga est rattachée au district XI
du Chari-Lagone à tendance déjà &ahé1ienne.
Toujours selon SILLANS. "ces régions constituent très vraisemblablement une ai-
re .phytogéographique distincte. mais l'insuffisance de données climatiques
et floristiques sur ces régions extrêmes. ne nous permet pas présentement
de les individualiser".
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leL Etablissements des données
En dehors d'observations ponctuelles de SILLANS (1952-1958)
KOECHLIN (t 954-1961), DESCOINGS (J 964), PEYRE DE FABREGUES (J 975), MAZADE
(1977), la strate herbacée n'est bien connue que pour la zone d'élevage avec
la carte au 1/200 000 de BILLE (1964-1967)e Cette dernière est comprise
entre la frontière camerounaise et 15° 40' Et ainsi que de 6° N à 7 0 la' N,
ce qui correspond aux plateaux de la Lim-Bocaranga et à une partie de ceux
de Meiganga-Bouar. BILLE établit à l'intérieur du district phytogéographique
une première distinction suivant le critère édaphique. Il oppose aux sols
profonds, les sols concrétionnés-indurés. Ensuite, le facteur hydrique se
superpose à la topographie. Enfin l'homme intervient.
Nos observations (1973-1979) ont été faites en saison sèche
,
après le pas~age des feux de brousse. Elles n'ont guère porté que sur la
strate ligneuse le long des itinéraires routiers. Nous y avons joint les
relevés effectués autour des fosses pédologiques par nos collègues : Y. LUCAS
(1978-1979), F. NGOUANZE (1978) et De BRUNET (1978-1979). Cent sept espèces
ligneuses ont été décomptées sur neuf cent cinq points d'observations, soit
approximativement deux cents par degré carré.
Ces cent sept plantes ligneuses ont été relevées en tout
10 464 fois ce qui ne représente qu'un peu plus de onze plantes par point
d'observation. La fréquence spécifique (nombre de points ou l'espèce a été
rencontrée) moyenne serait d'une centaine mais elle varie beaucoup selon
les plantes et les stations. Le tableau A représente ces cent sept fréquences
spécifiques.
La fréquence eentésimale est donnée par FC = 100 F.S/nombre
de points échantillonnés. Elle n'a ~té calculée que pour cinquante neuf
plantes jugées plus importantes en raison de leur abondance ou de leur dis-
tribution phytogéographique. Leur liste est donnée dans le tableau B (1).
Enfin le tableau C indique la localisation approximative de
cent soixante dix huit e8~èces ligneuses relevées par divers auteurs ou
nous-mêmes à l'état de simples témoins. Elles n'ont donc pas fait l'objet
de comptages. En tout deux cent quatre vingt cinq espèces ligneuses sont
pour l'instant recensés dans la zone d'étude.
'1) Dans le texte les valeurs chiffrées suivant les noms des plantes corres-
pondent à leur fréquence centésimale dans la station correspondante.
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1.3 Caractéristiques générales de la zone
Cette étude complémentaire d'une étude pédologique d'ensemble
ne se veut qu'une première approche-4e-la rêpartitiàfiâes irinëip~l~~~;pèces
ligneuses. Il n'y a pas eu de comptage systématique.
Les espèces les plus abondantes sont : Lophira Lanceotata
(F.C. 43 p.l00), TerminaLia Laxi~ora (4J), Burkea africana (39) et Anogeissus
Leiocarpus (31). n'autres moins fréquentes peuvent avoir une distribution
aussi homogène, Parkia fiLico!dea (43), DanieZZia oZiveri (38).
Dans deux stations : bassin de la Koui et fossé de la 11b~ré,
la végétation a été fortement dégradée par la mise en culture ou le surpâtu-
rage. Seules quelques espèces ligneuses y subsistent et souvent à lfétat de
rejets. Ceci explique les variations importantes relevées dans les fréquences
centésimales suivant les stations.
Peu d'espèces ligneuses s'observent dans toutes les stations.
On y trouve d'abord des espèces arbustives banales dites "pyrophilesll car
elles résistent bien aux feux de brousse ~Liostigma thonningii (la fré-
quence centésimale de cette espèce varie au max~ de 1 à 3,3 suivant les
stations), NaucLea 'kztifoLia tI à 5,6), Annona senegaLensis et Hymenocardia
acida. On peut également citer Parkia fiLicoidea (1 à 2,4 seulement),
TerrminaLia LazifLora (l à 4,2), TeminaZia g'tauCesceiui-- (i -à 6~-7)-~-[j;;"i~ZZia
oLiveri (l à 9, 6) l) Bzatkea africana (l à 13), Lophira "lanceotata (1 à 15),
Ficus gZurnosa et Maprounea afl'icana (l à 39).
1.4 Districts phytogéographiques
Ces espèces dans leur ensemble caractérisent la reg10n
floristique soudano-zambézienne. Il nous semble que l'on peut subdiviser la
zone en cinq districts :
- Le premier avec la station du bassin de la Nana se rattache au secteur
guinéen périforestier.
- Le second celui des plateaux de Bouar-Bocaranga est soudano-guinéen. Il
présente certaines affinités contredictoires guinéennes ou soudaniennes.



















- ~eu~ de~ grèa àa Carnot. des stations Baba et ~me Nana Bakassa. sont
soudano-guinéens s.s.
- Celui des reliefs sranitiques : Monts Pana. fossé de la lfuéré. plateau
démantelé de Ndim. escarpements de Pendé. Boina et même Bouar, serait dit
médio-soudanien.
- Enfin la station Nord Paoua se rattache à un district Nord-soudapien.
1.5 Secteur périforestier station du bassin de la NaDa
Nous estimons que la forêt mésophile s'étendait autrefois
jusqu'à l'escarpement de Bouar vers 50 50' N et le dépassait même parfois.
BILLE signale encore un témoins forestier dans l'escarpement de la Nana
vers 6° 09 ' N 15° E. Certains"de ces témOins forestiers ont été étudiés.
GUlGONIS (1968) cite la forêt de Dongbé (5° 37' N ~ 15 0 34 ' E) où sur
1500 ha, on trouve 'Tenrri:nal.ia supezoba~ Lovoa tzotchiUoide8~ TripZochiton
,": 8ctezoo:r:yton~ Ce1-tis afM,ca:na~ AnogeissU8 LeiocazopU8~ AfaeZia bipin.dsnsis~
AubzoBViZZea kezostingii. Cette forêt entamée par la culture du Coflsa nana.
DESCOINGS (J 964) a de la mbe façon étudié le sous-bois de
la forêt de Béwiti (5° 52' N - 15 0 12' E). Il Y relève à cSté d'Afaetia
bipinden8is~ AZstonia bO{JY1,ei~ Amphimas ptezoocazopioides~ CaÛ1nlU8 sp. ~ CeZtis
phiUpensis~ ChZozoophozoa e3:CeZsa~ Cnestis feZO"PUfJinea~ CoeZocaPyDn pI'eussii~
Cola staehycarpa~ Diospyzoos czoassifZozoa~ Entand:Pophyzoagma sp.~ EPythzoopZeum
suaveotens~ Funt1.!rnia eZastica~ Gambeya sp.~ Mazo1<JuI.mia sessitis~ Mitzoagyna
stipuZosa~ Myrianthus azobozoeus~ Pac'hysteZa bzoevipes~ Pentatet1wa eetvet-
deana~ Pipezo guineense~ PseucZospondias miczoocazopa~ Pycna:nthus ango7,ensis~
Rinozoea sp.~ Sttaorribosia sp. Tabemaemontana crassa~ TzoiZipisium madagas-
ca1'iense. Toutes ces espèces de milieu humide sont rares dans la zone
d'étude oil elles ne peuvent guère être rencontrées qu'en galeries.
En dehors de ces témoins de forêt dense humide que l'on
retrouve également vers ABBA. nous avons été frappés dans cette station
Nana par l'importance des savanes à Anogeissus-Atbiaia. Le facies typique
à Anogeissus (F.C. 81 p. 100) prédomine largement. On observe vers Binge-
Boudoy des témoins de forêt sèche œnse avec sous-bois de fourrés à Acacia
ata:x:a.cantha. Le facies à Atbisia zygia (15) reste secondaire. Par contre
le facies à TePmina7,ia gLaucescens (54) est assez important avec accessoi·
rament Vite:c doniana (15).
-- ,
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En second lieu, on y recontre des savanes à Burkea-Lophipa
avec le facies à Cussonia dJa~ensis (54) à côté du facies typique à
Burkea-afPicana (43) et Lophipa ZanceoZata (31). Les savanes à TemnaUa
taxiftora (19) n'y jouent 9u'un rôle secondair~_; les facies,à·Gpewia-mol~is
et Combretum hypopitinum n'y ont pas été rencontrés. Les savanes à Uapaca
togoensis (12) ne font leur apparition qu'au pied de l'escarpement, de même
que d'autres espèces relativement septentrionales Afzetia afPicana~ Khaya
senegal.enais.
Par ailleurs, en venant de l'Est Entaàa oubanguiensis y
fai t place à Entada abyssinica.
Les savanes arb~~êes prédominent mais le long des pistes,
elles sont remplacées par des savanes à espèces d'apport du Secteur périfo-
restier à base de PiUost'tgma thonningii (42), CzoossDpterya: f~bPifU{}a (27),
Maytenus senegalensis (27). Dans les fonds de vallées, on relève souvent des
Phoeni:x reaUnata surmontant Pennisetwn pUl"pUI'ewn. A propos de la strate
herbacée, Loudetia arundinacea nous y est apparu presque aussi fréquent que
sur les grès de Carnot.
1.6.ryistrict des plateaux de Bouar-Bocaranga
Le district ~es plateaux de Bouar-Bocarangaj constitue le-
prolongement des "savanes arbustives et arborées du plateau de l'Adamaoua"
décrites par R. LETOUZEY (1968 : chap. XII p. 283-30~. Cet auteur les
définit comme des savanes à Daniel.Ua oZiven et Lophim Za.naeolata en con-
sidérant qu'il s'agit d'espèces envahissantes se multipliant à la faveur des
défrichements culturaux. Le modelé est constitué par d€~x plateaux situés
à des altitudes voisines de 1200 à 1000 mètres, séparés par un escarpement
à pente peu accusée.
Ces plateaux sont parcourus par des troupeaux de bovins menés
par des pasteurs Mbororos. Le long de la frontière camerounaise notamment,
la végétation a été fortement dégradée. De nombreuses plantes ligneuses dis-
paraissent. Paradoxalement, le surpâturage a conduit à un embuissonnement
progressif par deux espèces dynamiques : Samanea leptophyl.7A et Harungana~
madagascariensis. C.ontrairement à la première, cette dernière espèce semble
rare dans les régions voisines du Cameroun. Inversement alors que des boque-
teaux de bambous : O:r:ytenanthezoa abyssinica sont signalés par LETOUZEY dans
l'Adamoua, nous n'en avons pas observé en Centrafrique à 1'0 uest de 17° E
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cù l'on en observe quelques-uns sur les corniches cuirassées de la Série de
Kouki. Rappelons qù'ils sont très nombreux au Nord-Est du pays, notamment
sur le pourtour des grès de Mouka-Duadda.
Lors de sa mission en zone d'élevage FEYRE DE FABREGUES (z)
constatait que Harungana et surtout Samanea envahissaient une plus vaste
zone que celle circonscrite par BILLE, dix ans plus tôt. Nous ne pouvons que
confirmer cette observation. Ces deux espèces se développent assez largement
vers Ndim-Kounang au Nord, l'escarpement de Boins-BoyaU à l'Est et vers
les grès de Carnot au Sud-Est.
En dehors des savanes à Danie1:Lia-Lophim et de ces facies à
Samanea et HaPUn(Jana~ on observe sur les plateaux de Bouar-Bocaranga des
savanes à Burkea-Lophira et des savanes à Terminalia la:J:i,flora~ ~ mollis~
avec, accessoirement nous semble-t-il T. macroptera.
Le district des plateaux de Bouar-BQcaranga a été divisé en
six stations. Trois correspondent à la surface 1000 mètres de Douar : la
première dite de Baboua-Heiganga est située le ~ong ~e 1. frontière camerou-
naise à l'Ouest de IS· 20' E, la seconde de Niem-Bouar et le troisième de
Bohong-Tolé (donc 'en' Ouham-Pendé) sont séparées par le cours supérieur de
l'Ouham.
Les savanes arborées prédominent dans la station de Bohong-Tolé
où la végétation semble la I!lOins secondarisée. Les savanes à Burkea
(4S'p. 100) Lophira (50) sont largement répandues avec les facies: typique
surtout et secondairement ceux à A.,r.zprounea a/ricana (32), Cussonia dja"Lonrm-
sis' (30) et Pctt'i:naPi, cuzoatellifolia (26). En dehors de Temnalia Zazi,flora
(49), d'Hannc'a undulata (42), d'un peu d'Albizia itygia (25) mais très rare-
'ment d'AnogeiBsuS (9), on Yrencontre surtout des espè~es anthropiques comme
Danie1:Lia oliven (38).
Sur Niem-Bouar. on retrouve les mbes savanes à '&œkea-Lophira
(43) mais sans PaPinari (4), Hannoa undulata (65), Temri.naZia moZlis (43)
et Butyl'ospemum parado:r:um (35) y sont mieux représentés. Nous y avons retrou-
vé dans 1es sous-bois Pteridium aquilinum que l'Qn rencontre en abondance
seulement sur grès de Carnot
(~) 1975
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La station de Baboua-Meiganga devrait normalement être divisée
en deux au Nord de Baboua (5° 40' N). la végétation y est fortement dégradée
par l'élevage; on le vérifie en raison de l'i~ortance des buissons d'Barun~
gana madagascariensis (58). De nombreuses espèces telles Anogeissus ou
Burkea y sont mal représentées ou absentes au profit d'espèces banales:
Lophiroa ZanceoZata (77). Hymenocarodia acida (65), Eraythroina sigmoidea (!4),
DanieZLia oZiveri (46). PiLiostigma thonningii (46), Parokia fiZicoidea (35).
On Y relève : TerominaUa moUis (65). Cussonia djaZonensis (54). Entada
abyssinica (23) y remplace E. oubanguiensis. Les sous-bois au Sud de Baboua
sont caractérisés par Droyopte1"Ïs athamantica. Les savanes à IsoberZinia-Mono-
tes-Uapaca~ y sont inconnues de même que Hannoa unduZata~ KJzaya senegaZensis~
Pericopsis tazifZoroa et Bu-tyroosperrnum paradozum.
La surface 1200 mètres ou de la Lim supérieure pourrait ne
constituer qu'une grande station. Nous l'avons subdivisée en trois sous
stations afin de mettre à part la zone surpâturée de Sarki, De Gaulle ou
bassin de la Koui. Des Boroas8us aethiopum peuvent lui donner l'aspect d'une
râneraie mais en général on y rencontre une maigre savane arbustive avec
des plages nues alternant avec des buissons d'Harungana ~ascariensis (72),
Les espèces arbustives, le plus souvent à l'état de repousses. ou de·rèjets,
y sont peu variées :Annona senega'lensis (92), HymeocaPdia acida (49), Lannea
barteroi (41) et secondairement TemnaZia ta:dflora (38) t EztythPlrtQ. sigmoidea
(31) p AZbizia zygia (28), Entada oubanguiensis (28) et PSOl'Ospermum feb'zoi-
fugum (26).
De part et d'autre de ce bassin, les stations Nord 1200 mètres
et Sud 1200 mètres présentent de grandes analogies avec une ~ripondérance de
savanes arborées ou arbustives i espêces mélangées : Lophira l.œu!eoZ.ata (61
et 47). Daniettia oZiveri (42 et 43), 2"'ézrminaLia Zaz(,ftora (25 et 53),
Cussonia dja'lonensis (31 et 40). On Y note toujours un embuissonnernent à b4sa
. d' Ha.t'1JYIBàna' madagascaroiensis mais également Sa:manea leptophytta (44 et 27)
qui peut constituer de beaux couverts. Les "bois de ravins" à Syaygium rrta.zacro-
ccrzrpum (56-33) y sont fréquents.
Des nuances distinguent ces deux sous-stations. On décèle des
influences guinéennes au Sud où l'on peut rencontrer dans les sous-bois:
AZbizia coriaPia~ Faga:Pa macrophyZZa~ TerminaUa gZaucescens avec PauZZiniâ
pinnata et AfzoamortrUlTl sp. Par conte au Nord de 7°, sur Baibokoum, des influenc
soudaniennes se font sentier avec le dévelol'pe1!lent de :Butyzoospermum parado:r:wr,
et l'apparition de Monotes kezostingii~ Pterocazopus Zucens•••
...
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1~. üistrict des reliefs granitiques d'Ouham-Pendé
Un autre district est constitué par les reliefs granitiques
ou collines rocheuses d'Ouha~Pendé : il comprend les monts Pana. les escar-
- -pements de B6inà et de la Pendê.- On-lui adj'oitlt-leplateau démantelé de
Ndim, le fossé .de la, Mbéré et les bassins de la Nana-Barya et de la Pendé
supérieure. Ce district d'altitude comprise entre 950 et 550 mètres, se
prolonge par ~'étroite dépresssion de Wen-Kolo séparant les grès de Carnot
de la surface ]000 mètres jusqu'à l'escarpement de Bouar.
Les savanes à Burkea-Lophira~ à AnogeissU8 ou à TemrinaZia
se maintiennent dans ce district, qualifié de médio-soudanien en raison de
. .
l'imporcance prise par les savanes et forêts claires soudaniennes à Iso-
berZinia-Monotes-Uapaca. Et par l'abondance de Butyrosperwrum paPado:r:urn.
La limite en est souvent nette et très proc~e du rebord de l'escarpement.
Parmi les graminées hautes. o~ note l'apparition de. Cymbopogon giganteus.
Certaines espèces n'ont été jusqu'à présent signalées dans la zone d'étude
qu'aux alentours des "kagas" ou collines graniciques. Citcr.s : AZbiaia
chevaZieri~ A. gwrunifera~ AfrosersaZisia cemsifem~ Antiaris üJeZwitschii~
Combretum doZichopodW1l~ C. gaZZabatense~ Fadogia er>ythrophZoea~ F. Zeuco-
phZoea~ Ficus popuZifoZia~ F. punctata~ Gaertnera panicuZata~ Garcinia
ovaZifoZia~ H~6l'ia insiunis~ Linociera niZotica~ Psorospermum gZabemTflUTfl~
Pteroccœpus erinaceWl~ Rhus abyssinica~ R. natal.e'nsis~ SantaZoides gudjua-
nwn~ Steganotaenia amZiaoea~ Tapinanthus dodoneifoZiU8~ Tel'l7linaZia Za:ci-
- fZ.ora var-pubescena~ Vincente tZa -passargei~ ZaMa'goZungensis.
SILLANS (1958) signale comme espèces fréquentes dans la
région: Su1artaia:. madagascaPiensi8~ DaZbergia boehmii~ Ekebergia senega-
Zenais. Nous ne connaissons ces espèces qu'à l'état très dispersé mais il
est exact que nous n'avons rencontré DaZbergia boehmii en Centrafrique
que dans un rayon d'une centa~ne de kilomêtres autour de Bozoum.
Nous distinguons dans ce district phytogéographique, onze
stations : escarpements de Boina, de Pendé, reliefs du Sud Bozoum, bassin
de la Bolé-OUham, de l'Est de Bozoum, Monts Pana, plateau démantelé de
Ndim, bassins supérieurs de la Nana Barya, de la Pendé et fossé de la Mbéré.
L'escarpement de Boina est constitué du rebord oriental des
plateaux de Bouar ou la surface 1000 mètres depuis Erba (6° 41' N - ]6° E)
jusqu'au seuil de Wen-Kolo qui la relie aux grès de Carnot.
Cet escarpement domine les bassins de la Nana-Barya et de la Bolé-·Ouham.
Les savanes boisées ou forêts claires à IsoberZinia-Monotes-Uapaaa y prédo-
minent avec les facies à Monotes (77) Uapaca (67) et secondairement à
IsoberZinia (42) Anogeissus (45). De la même façon Butyrospel"ll1U11l parado:r:um
(67) y abonde. En second lieu, on y rencontre des savanes arborées à
Lophira .ZanaeoZata (62) et... Burokea a/ricana. (40). avec: _.les_.f_ac-ie~_ à CU!Jsqnia
(60) surtout, à Pal'inari (25) et à Maprounea (17) accessoirement. Les
savanes à esp~ces mélangées n'y ont qu'une importance secondaire: Termi-
naZia moZZis (27), T. ZaxifZora (25), Grewia ~ZZis (20). Signalons
Combre tum mo ZZe ( 17) et Stereospermum kunthianum ( 10) •
L'escarpement de Bouar est constitué par le rebord Sud des
plateaux de Bouar, à l'Ouest du seuil de Wen-Kolo. Bien que situé géogra-
phiquement en zone soudano-guinéenne, sa flore, pour des raisons édaphiques,
le fait rapprocher du district médio-soudanien. Les plantes les mieux repré-
sentées y sont : Butyrospel'Tl1U17l paradoxum (64) et Entada oubanguiensis (64).
On Y rencontre des savanes boisées et forêts claires à IsoberZinia (57)
surtout, accompagnées de Monotes (29) ou Uapaca (29) mais aussi Anogeissu8
(50) ainsi que des savanes arborées à Lophira (50) et Burkea (36). Citons
parmi les autres plantes : Pazokia fiUcoidea (57), DanieZZia oU1Jen (43)
et Pterocarpus Zucens (29). L'escarpement de Bouar vers 6° N, constitue
une limite phytogéographique assez importante soit vers le Nord pour
Crossoptery:x: febrifU{Ja~ soi t vers le Sud pour LongChoCaPpUB Za:r:ifZo'PU8~
Strychnos innocua~ Ziziphus spina-c/utisti~ et surtout Butyrospermwn para-
doxum. L'escarpement de Pendé, constitue le rebord Nord-Est du district,
entre la surface -démantelée --de Ndim et le piémont Nord-Paoua•.Il part _du
Mont Kounbilay à la frontière tchadienne (7° 30' N - 15° 59' E) pour rejoin-
dre Gouzé-Poumbaidi (vers 7° 50' N - 16° 22' E). Les rivières Eréké-Siboué
et Pendé le franchissent par des rapides.
Le caractère Soudanais est plus accentué sur ce rebord septen-
trional. Les savanes prédominantes sont celles à espèces mélangées :
TeI'lTlinaZir. 'La:x:if1,ora (58) et Grma moZUs (42), puis viennent les savanes
à Burkea (52) Lophira (36) : facies typique, mais également à Cussonia
dJaZonensis (26) ou à Parinari aurateZZifoZia (23).
Presqu'aussi souvent que ces savanes arborées, on rencontre
des forêts claires à IsoberZinia (45), Monotes (42) et accessoirement
Uapaca (23) et Anogeissus (29). Parmi les autres espèces rencontrées spéci-
fiquement soudanaises ou non, citons : AfaeZia africana (45), Detal"ium micro-
carpwn (45), Cro8sopter>y:X: febrifuga t29), Combretum nigriaans (23) et
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,GaPdenia ternifoZia (23).
Le plateau démantelé de Ndim-Pougol au Nord-Est de Bocaranga
correspond au ,bassin supérieur de l'Eréké-Siboué (soit approximativement
, , ,
le quadrilatè~e : Boca~anga-~zako~ndou-Pougol-Bélé). Gé~rphologiquement,
- : " . .
ce plateau démantelé se rattache aux plateaux,de Bnuar ; phytogéographi-
quement, il appartient au district médio-soudanai3 d'Ouham-Pendé. La vf.géta-
tian y est assez forteI!lent dégradée par la mise en '';'Jlture avec PiZioDtigma
thonningii (35), BrideZia nde'LZensis {l8) ... avec i?(r:~"~d,a (55) et But;yrosper-
mum (37) très souvent présents. Les savanes à espèces mélangées prédominent
à TerrminaZia Za:r:ifZom (48) avec GrMa (21) et seco!ltlairement T. g'Z.aucescens
(26). En second lieu, on y relève des savanes boisées à Monotes (29),
Isobel'Zinia (28) et surtout Uapaca (40) avec Anogeissus (28) ou des savanes
arborées à Lophim (37), Bul'kea (31) avec Parinari (21) ouCussonia (lB).
En dehors du travail de F. NGOUANZE, le bassin de la Pendé
supérieure, reste mal connu. L'influence des intercalations d'amphibolite
n'a pas été précisée sinon que la végétation y ah"l1.:-a!t plus dégradée après
mise en cultures. C'est une zone de transition à pente douce vers les pla-
teaux du Sud-Ouest : les savanes boisées à Uapaca (60) et Monotes (53) y
prédominent avec Butyl'ospe:r:rmwn (60) et Anogeissus (Z7) mais non pas Isober-
Zinia (13). On Y rencontre également des savanes à &urkea (40) Lophil'a (33)
avec le facies à CU8sonia (60) ou des savanes à T6r-minaZia Za:r:ifZom (67)
avec Gl'ewia moZlis (27).
La station du Sud-Bozoum correspond aux reliefs granitiques
allongés en arates du Sud-Ouest vers le Nord-Est qui font la transition
entre le rebord ~ord des grès de Carnot vers 900-1000 mètres et le bassin
de l'Ouh~Bozoum vers 650-700 mètres. On y observe des savanes arborées
à Anogeissus (57) et à Tezrrninalia g'Laucescens (43) ce qui dénote un carac-
ti~e plus méridional (station entre 6° N et 6° 12' N). Aussi répandues sont
les forats claires à Uapaca (53), Monotes (50) et Isobel'Zinia (43). On Y
relève encore des savanes à Burkea (37) Lophira (40) avec CUssonia (47) ou
à Terrminalia la:r:ifZom (40).
La station de ~~ Bolé-Ouham. correspond au bassin d'effondre-
ment schisto-granitique des, ~allées de la ~l~-Ouh8I!l. qui s'allonge à
l'Ouest de Bozoum au piep d~ l'escarpement de Baina. La végétation y est
relativ~ent dégradée par la mise en culture.
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On Y retrouve des savanes i AnogeissU8 (64) avec Albizia
zygia (19) et Terminalia g~escens (33), ou à Lophira (47) avec facies à
Cussonia (64), Parina:l"i (33), Mapl'ounea (28). En second lieu, on y relève
des savanes boisées à Monotes (31), Uapaca (28) et parfois Isoberlinia (11).
On y note' à cSté de Butyl'Ospel'Tl'lÙ1Tl (50). l'importance relative prise l1ar--
Prosopis afriaana (53).
La station Est de Bozoum correspond aux bassins du Goui et
du Voron,"deux petits affluents de l'Ouham. C'est une zone de transition
avec de belles savanes arborées à Burkea (50) Lophira (39) avec Cussonia
(53), ParirtaZ"i (37) et Mapl'ounea (26), alternant avec des savanes boisées à
IsoberZinia (47), Uonotes (34) ou Uapaca (34) avec Anogeis8Us (58), Te1'11ti-
naZia Zazi,ftora (45) et Gr81JJia molZis (24).ou TerrminaZia glaucescens (21).
On Y relève également: Stereulia setï.gel'a (24).
La station de la NaDa Barya correspond au bassin supérieur
de cette rivière au pied de l'escarpement de Bilagaré-Poumbaidi (soit appro-
ximativement le quadrilatère: Paoua-Boguila-Bavara-Taley). La végétation
y est moins bien conservée que dans la station précédente. On y rencontre
toujours des savanes à Burkea (46), Lophira (41), à Isoberlinia (36),
Monotes (35), Uapaaa (26) à Anogeissus (51) il TerminaZia la:riflora (44) avec
Grewia mollis (29). Parmi les espèces secondaires on relève les influences
soudaniennes avec Pe~aopsis Zaziflora (30), Pterocarpus lucens (30),
Acacia sieberana et même soudano-sahéliennes avec la présence dans les
jachères de Calotropis procera (22). Le ronier : Borassus aethicpum n'y
est pas rare mais il reste toujours à l'état dispersé.
La station des Monts Pana correspond à l'ensemble des reliefs
granitiques situés au N~rd de la surface de la Lim supérieure et à l'Ouest
du plateau de Ndim : lIassif de Yadé s. s., Massif de Bakoré, Monts Pana,
escarpements de Bezéré-nongué, de Mann, chutes Lancrenon•••
Da~8 ces Monts Pana, on rencontre des forêts claires à
Monotes (52) et Uapaca (52) avec accessoirement IsoberZinia (13) et Anogeis-
sus (17) et des savanes seconciarisées à Parkia (52), Daniell.ia (48), Buty-
rospermum (40). On Y relève également des savanes à Burkea (32) Lophira
(43) avec le facies à Cussonia (35) ou à Teminalia Zazif1,ora (38). Deux
burséracées y sont transplantées lans les villages ou le long des pistes
Commiphora kerstingii et une variété de Canarium sc"'1DJJeinfurthii.
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Malgré sa faible extension en Centrafrique, le fossé de la
Mbéro eonstîble unQ station. La végétation y est particulièrement dégradée
à la suite d'une mise en culture intense, relati~ement au re,te du pays.
En dehors de quelques savanes arborées et forats claires à Anogeissus (42)
et IsoberZinia (21), la végétation est constituée dè jachères avec quelques
arbres :c~'nservés : Parkia (63), Butyrospel'lflUTll (32), D{1:n:i.ez:z.ia (26) avec
parfois une variété inerme de fromager : Ceiba' pentandra var. {P'andù~cr:t'pa.
Parmi les repousses ou rejets, on reconnatt avaTlt tout : Terrninalia z.~­
f1,ora (79) avec Parinari (32), Burkea (32), An;:ona (26), Bridelia scZ-Cl'O-
neura (21), et TrichiZia l'oka (32) qui s'y rei!.arque plus fréquemment que
dans les stations environnantes. AUBREVILLE (19/.3) l'avait déjà rem..1..,qué •
•
1. 8 District soudano-sahélien - Station Nord Pao~a
Le caractère soudan à affinités sahéliennes, déjà sensible
dans la station de la Nana Barya avec CaZotropis procera~ est encore plus
accusé avec la station Nord Paoua que l'on peut rattacher à un district
Q11i concournerait le Nord de l'Ouham (cf. district XI du Chari-Logone). En
première approximation, les savanes y sont du même type : soit anthropiques
à Butyrosp~:rwrum (46), DanietUa (46), Parkia (40) soit à Burkea (41), Lophi-
,
ra (29) avec Parinari (29), soit à IsoberZinia (37) -Monotes (25) ou à
Terrrrinalia Za:z:if1,ora (35). Pa~àilleurs, il faut signaler que dans cette
station, on retrouve vers Boguila et la Nana Barya quelques témoins de
forêt sèche d~nse ~~nogeis8US (38) avec sous-bois à Acacia ataœaeantr4 qui
avaient di~pa~ ,sur les plateaux et· les reliefs granitique's. 8tpychnos
innocua (21), Ziziphus epina-ch:Pisti (18) et Aaacia sieberana y sont rela-
tivement bien représentés à côté de Cymbopogon giganteus dans la strate
hC'rbélc~e.,Dans h~R h_-fonrla.. OIS relève Phoenk recZinata et Mitragyna iner-
mis. Le palmier ~?um : Hyphaene thebaica y fait son apparition.
" .. ,' ' ,"". " " ,Invers,ent, ,certaines espèces se raréfient ou disparaissent
alors qu'elles étaien communes dans le Sud: AZbizia zygia~ Uvaria charnae
ou dans l'Ouest du pays : CU8Sonia djaZonensis~ Hannoa undu'Lata~ Ha:Pungana
rna.dagascariensis~ Maprounea afri(Jana~ Frotea madiensis~ Samanea leptophyl.'La.
.• 42 ."
SILLANS a· recherché des espèces d'altitude. Il signale ainsi
HeZichrysum undatum Thumb. dans le district de Yadé. sachant que dans le
Nord-OUest de la Centrafrique l'altitude moyenne est comprise entre 8 ~t
900 mètres (les extrames étant 1420 mètres et 410 ~tres). nous avons 2P-ule-
ment· essayé de noter l'altitude maximale à làquelle nous avons rencont-::-é
les diverses espèces recensées.
- 1250 lètl'es : Anogeissus Zeiocarpus (1), ~kea afl'icana~ Cass-;'a
sieberana.. Entailo: oubanguiensis.. Hannoa unduZataj Lophira ZanceoZata.. l4aprou-
nea afri,cana.. Proeopis africana.. Tel'l'/tÏ.naZia gZaucescens.. Vite~ madiensis..
Ximenia aPlericana.
- 1240 mètres : BorasSU8 aethiopum.. Khaya senegaZensis.. Par1:naPi CUl'a-
te"LUfol,ia.. Seouridaca 1"rmgepedunauZata.
- 1220 mètres : Strycltnos innc>0U4.. S. apinosa.. Uvaria chamae.# Butyros-
permurn parado~.
- 'tao mètres : Acacia s1.ebel'ana.. Antidésma venoswn.. Ccœissa edulis..
Conibretwn 7ftrJl,Ze.# C. nigricans. Commiphora kerstingii" Pericopsis eZata..
Phyl,Zanthus mue"LZerianus.. Pter-ocarpus "Lucene.. Stel'cu"Ua setigera.. SrJartaia
madagascariens-l.a. TrichiUa poka. Vite:x: doniana.
- 1170-1180 mètTel: AfaeZia afric~ l!JM.LJ~~ia fe1"1'UfJi71JJQ.. Crossop-
tePyQ; febrifuea.. Gardenia. ~escens ..B~t.C~8. Monot;ee lLapstingi,i..
Ziziphus spina christi.
- 11~1160 mètres· : Anthocteista oubangu:iensis~ 1Jloide"Lia tenuifo'tia~
CQ.rta1"ium sch1ùe1>Afupthii... De'tQ.rium mi.oro~ GrMa mol.Lis.
_ 1100 mètres : ~i:QM 1ftaC1'Q8tachyus~ Ezoy-thop1l'l.ewn~.. Uapaoa
togoensis.
(1) : selon AUBREVILLE (1948) "les fO~8 il Anogei8mc.s se c8.lltonnent au pied
ou sur les versants du plateau (de 1'Adamoua) ; la 'f.orat a Anogeissus
occupe un premier palier vers 700 mètr.s. mais elle disparaît sur les
gradins supérieurs". Il est tout à fait eqct Clue cette esp~e. n'abonde
qu'au Sud de Bouar et à l'Est d'une ligne Bblna-Pendé : toutefois. nous
en avons trouvé deux témoins sur la surface 12110 mètres et nous donnons
leur altitude comme limite supérieure.
_ li,"::,
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- 1060 mètres Mol'inga oteifepa.
- 1050 mètres Combpetwn hypopi'Linum~ Isobero'Linia sp.~ LonchC"cazrpus
~axif201'Us.
- 1'000 mètres Pseudoceaz.eZa kotschyi~ StereospeX'TflW1l kunthianUi:7"
Tarrta:l'indus indica~ Ve.monia sp.
- 940 mètres : .Acacia poZyacantha~ Afae'Lia bipindensis.
- 850 mètres Borriba:x: costatwn~ KigeZia af::. ï:cana.
- 800 mètres Acacia atamcantha~ DaZbergia boe'funi.
- 750 mètres CaZotropis procem.
- 700 mètres Pavetta cOPy7fWosa~ P. or-ass·~pes.
- 550 mètres : Hyphaene thebaJlca.
- 500 mètres Mitragyna inermis.
A titre indicatif, voici la liste des espèces ligneuses obser-
vées parmi le chaos de boules granitiques du ~wnt Ngaoui, 1410 mètres point
culminant de la Centrafrique, pour lesquelles ne se pose donc pas la question
d'une limite supérieure dans ce pays : AZbiaia zygia~ AttophyZZus aft'icanUB~
Annona senega7,ensis~ Cussonia djaZonensis~ Entada abyssinica~ Erythr'ina
sigmoidsa~ Ficus gZumosa~ Lannea ba:t>tel'i~ StercuZia tragacantha~ Ter'1'11inaZia
gZaucescens et T. "LarlfZor-a.
Le tableau précédent n'a qu'une valeur relative locale. Il
montre pourt~nt que l'on peut rencontrer partout les savanes types .il lkœkea-
LophiN~ à Anogeissus-AZbizia zygia ou à TerrminaZia sp. sauf leurs facies
à GrB7J1ia moZ'Lis « 1150 mètres) ou à Combretum hypopiZium «1050 mètres).
Il Y aurait par contre une limite supérieure d'altitude au développement des
savanes de types soudanais à Isober-Zinia-Monotes-Uapaca. On ne les rencontre
couramment que sur les escarpements rocheux au-dessous de la limite 1000 mè-
tres. Par le bassin de la Pendé, de rares témoins d'IsoberZinia atteignent
1050 mètres. Sur l'escarpement près de Bocaranga, Uapaca togoensis monte à
1100 mètres. Seul Monotes ker-stingii persiste sur le rebord Nord-Est de la
surface de la Lim à 1170 mètres.
- ~'.'.I..
Tandis que certaines plantes n'arrivent plus à subsister en
altitude, d'autres telles Annona senegalensis s'y multiplient.
Inversement, on pourrait donner la liste des plantes vivant
de préférence dans les reliefs rocheux et que l'on ne retrouve pas au~dessou8
d'une certain~' altitude dans les plaines au Nord de Paoua. Citons pv~~
les altitudes minimales observées dans la région.:
- 680 mètres El'yt"hophleum fJUineense~ Euphorb1:a darbendensis.
- 600 mètres Cammip"hora kerstingii~ CU2~onia dJaZonensis.
- 560 mètres : Dalbergia boe1unii~ Hannoa unduÛJ.ta~ TerrninaZia maerop-
tet'a.
- 520 mètres Ochna af2elii~ O. schlùeinfurthiana~ Stegcmota.eni.a ara-
liacQa~ S7Jp.1'tzia madagascC::t'iensis" T1'ichi Zia roka.
- 500 mètres Ekebezvia senegalensis~ Erythr-ina sigmoidea~ Seeuzoidaca
Zongepedu:nauZata.~ TeoonaZia moZlis.
- 480 mètres Maprounea africana~ Uapaca togoensis.
1•. 10 Principaux facteurs concernant la répartition des subdivisions phytogéogra-
phiques.
Le climat reste le facteur principal. Cependant si l'on connait à peu
près les caractéristiques des principales stations : pluviométrie totale,
durée de la saison sèche, on ne sait pas comment elles se relient entre elles.
Le tracé des isohyêtes (qui diffère d'un pays à l'autre et selon les auteurs)
est illusoire car il ne tient pas compte du relief. Des escarpements comme
celui de Bouar ou des Monts Pana, des fossés comme celui de Bozoum ou de la
~lliéré, perturbent les courants de circulation nuageuse et donc l'intensité
des précipitations. On le ressent facilement mais les mesures ponctuelles
sont insuffisantes pour le démontrer. La répartition des diverses formations
végétales est le meilleur révélateur de cet état de fait. Ce n'est pas pour




Un autre cri~r.e. :i.mpor~aII1: correepond aux r€sexves en eau du sol.
La zone des gris de Carnot constitue un milieu relativement sec: au milieu
de la zone périforestière la végétation apparatt soudano-guinéenne. On D'y
retrouve pas· les for.Sts denses sêches ou semi-humides fréquentes à l'Bat
du pays, sur les grès de ~fouk.a-OUadda, alors que les sols sont équivalents.
Ce sont des sols ferràllitiques appauvris très profonds, très sableux et
. .
donc très poreux. L'eau s'y infiltre immédiatement. Dans les grès de MOuka-
Ouadda, les vallées sont peu i~isées, la nappe phréatique est aboodante et
peu profonde, les sources suintent le long des versants, les bas-fODda sont
engorgés. Au contraire, les grès de Carnot sont incisés par des valU~e8 pro-
fondes : Mat!1béré, Lobaye, Ubaeré••• Le drainage y est parfaitement assuré.
sur les escarpements et reliefs rocheux, la végétation a été qualifiée de
médio-soudanaise malgré une pluviomitrie plus importante à Bouar-Bocaranga
et surtout Ndim. Dans cette zone, on trouve de nombreux rochers nus, les
pentes sont fortes et le ruissellement important. Les eaux s'écoulent en
...(~urface, les réserves hydriques de ces sols, souvent trop minces (sols jeunes
d'érosion souvent lithiques ou lithosols), sont insignifiantes. La végétation
doit ~tre adaptée aux périodes de sécheresse séparant les pluies. Ce manque
de réserves hydriques se retrouve sur le piémont granitique du bassin de la
Nana Barya et du Nord Paoua. Il n'est pas étranger à la limite phytogéogra-
phique entre la zone soudanaise sur granite et soudano-guinéenne sur migmatite
des bassins Baba et Nana Bakassa.
Nous avons 'dit que la végétation soudano-guinéenne, avec quelques
tendances guinéennes sur les plateaux, s'expliqcait par une pluviométrie
plus élevée. L'influence de l'altitude s'y fait sentir par une répartition
différente des espèces.
Il serait intéressant de comparer les cartes de densité du couvert
végétal avec les cartes pédologiques détaillées au 1/50 000. On Y verrait
que les savanes arborées, forêes claires et ri!sidus de forat dense sont
souvent liées à des sols ferrallitiques remaniés indurés. Trop peu prof0D48
pour être utilisables pour la culture, ils n'ont pas été défrichés.
LETOUZEY (1968) &oque les prairies l Ctem.um rl6tITt<mil sur cuirasses
farrugineuses Cot!Dlle caractéristiques de l'Adamoua. De telles prairies 8ur
cuirasses subaffleurantes que nous appelons "Lakérén (BOULVIIT 1971) existent
sur le rebord des plateaux de Bouar-Bocaranga ainsi qu'autour de Bozoum et
de Paoua mais elles ne revêtent jamais la mame importance qu'en OUbam, IlOum-
1
ment sur la Série de Kouki.
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En conclusion, à défaut de connattTe ~e8 plantes sp4cifiques mais
rares pour caractériser les stations, on peut. pour une premiêre approxi-
mation, se contenter de comparer les fréquences spécifiques des plaptea
ligneuses communes qui définissent les types de savanes.
- ~ombre dtobserv~lion9
par st.,ti"ns TOTAL 9,)
• 1 t . •
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'Adina microcephala (Del.) Hiern
Afzelia africana Sm.
" bipindensis Harms
• Albizia coriaria Welw. ex Olive
Il zygia (D C.) J.F. Macbr.









" scleroneura MUl1~ Arg.
Burkea africana Hoo~
Caloncoba crepiniata Gilg
Canthium venosum (Oliv.) Hiern
Carissa edulis Vahl
Cassia sieber~na DC •
Ceiba pentandra (Linn~ Gaertn.
Chaetacme aristata Planch.
Coffea liberica Bull ex Hiern
~Combretum kottoense Exell
" molle R. Br.
" nigricans Leprieur
• Crossopteryx febrifuga Benth •
Cussonia djalonensis A. Chev.
Dalbergia boehmii Taub.
Daniellia oliveri Hutch. et Dalz.
Detarium microcarpum Guill.et Perr.
Dracaena sp.
Ekebergia senegalensis A. Juee.
EncephalartOs septentrionalis Schw.
Entada abyssinica Steud.




Euphorbia darbandensis N.E. Br.
Ficus. sp. (étrangleur)
" glumosa, Del.var. glumosa
" vallis-choudae Del.
Gardenia aqualla Stapf et Hutc~.
" erubescene Stapf et Hutch.
" ternifolia Schum. et Thonn.:
Grewia mollis Juss.
Guiera senegalensis Lam.
Harungana madagascariensis Lam.ex P.:
.Bymenocardia acida Tul.
lrvingia smithii Hoà<. ~.
lsoberlinia doka ou l. dalzielii
Craib et Stapf.
1 Khaya senegalensis (Desv.) A.Juss.
Lannea barteri E~~l.
Lonchocarpus laxiflorus Guill. et
Pelle




























































































































































































































































































































































































































































































~:ê.t;nist.ipula butayei de Wild •
~anilkara multinervis (Baker) Dub&d:
:-:aytenus senegalensis (Lao.) Exell
:-~aprounea africana MUll. Arg.
Mitragyna inermis (Wild) O. Ktze
:'ionotes kerstingii Gilg
C'loringa oleifera Lam. )
Nusanga cecropioides R. Br.






Parkia fil1coidea Welw.ex Olive











Pscrospermum febrifugum Spach var.
febrifugum
Psorospermum guineense Hochr;
Pterocarpus lucens Lepr. ex Guill.
et Perr.
, Rothmania whitfieldii (Lindl.)Dandy









Syzygium ~uineense (Will~.) D.C.
" inacrocarpum R. Let.
Tamarindus indica Linn.





Uapaca guineensis MUll. Arg.
" togoensis Pax
Uvaria chamae P. Beauv.
Vernonia sp.
Vitex doniana Sweet
• " madiensis Olivo
" simplicifolia Olive
Vitellaria paradoxa Gaertn.




- CBAPITRE IV -
3.1 généralités sur le milie~
Au Centre Nord-Est de la Centrafrique, les grès de HOuka-
Ouadda-Ndélé ou plus simplement d'Ouadda constituent un plateau grossièrement
triangulàire d'env.iron 40 000 m2. Ce' plateàu culmine vers 980 mètres sur sa
bordure Nord-Est au Gol Quijoux. Il s'incline progressivement vers 600 mètres
à l'Ouest et au Sud. Sauf sur son extrémité Sud, il domine par une falaise
le socle précambrien environnant.
t'étude morphologique en a été entreprise par H. MAINGUET
(1972). Une première synthèse des études géologiques est due à J.L. MESTRAUD
(J964). Renvoyant pour plus de détails à ces deux ouvrages de base, rappelons
seulement'que ces grès du Continental Intercalaire (érétacé) présentent des
facies variés : grès blancs kaolineux, conglomérats, grès conglomeratiques,
argilites, grès ferrugineux•••
Dans l'Ouest centrafricain, les grès de Carnot sont forte-
ment décomposés ("manteau d'altérites épais"). L'incision des rivières est
profonde. Elle atteint fréquemment le socle. La nappe phréatique s'yenfon-
çant profondément, les interfluves gréseux constituent un milieu relativement
sec. Ainsi s'explique le développement dans un contexte guinéen périforestier
de savanes soudano-guinéennes a BuP1<.ea-Lophim.
A la différence des précédents, les grès de Mouka-ouadda
sont recouverts d'un manteau d' altérites mince 'ou plutôt discontinu. On relave
l'opposition entre deux milieux.
La périphérie du bassin correspond l la surface structurale
des grès. Les affleurements de grès sont souvent ferrugiuiBés et induri. en
carapaces ou cuirasses.
Ce milieu aride, sans réserves hydriques, s'oppose à celui
du Centre et du Sud du bassin. Les grès y sont décomposés en un _nteau d'alti-
rites sableuses avec intercalations d'argilites.
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Les vallées 7 sont p~u encaissées et le Maillage m6diDc~e. Dans ce lJlilieu
.. ~---_._ .. -_...
.-... ----------t'to·paU;;e;;u:idi;;0j;ka=r:8U;r·q:u:e~"". 1.a nappe pbl'éa~Ï4\ua est. peu profonde. Les suintements
d'eau sont fréquents tout au long des vallées. Cette zone apparatt comme un
~ . ,
milieu f.nia.. relatiaemeoc humide.
Ainsi s'explique la coexistence dans un contexte climatique·
soudano-guinéen à deux saisons tranchées (1) d'une végétation soudano-guinéeDl
typique mêlée sur la périphérie de savanes soudanieunes, tandis qu'au Centre
et au Sud, se développe une végétation forestière, prosressivement guiDienne.
Les identifications portent sur une centaine d'espices
ligneuses. Trois cent vingt deux relevés ont été effectués le long des pistes
routières ou minières entre 1974 ct 1977. Certains de ces itinéraires inédits
complètent ceux parcourus auparavant par A. CHEVALIER (1903 ct 1950). G. LE
TE5TU (1922-1923). A. AUBREVILLE (1954-1956) et R. SILLANS (1950).
Cette région se dépeuple ; on y compte moins de 0,5 habitants
au km2). Les quelques villages échelonnls le long des pistes sont en voie de
relroup~nt. La population n'a d'ailleurs jamais dû itre très élevée. Les
sols ferrallitiques "appauvris", désaturés et sableux sont pauvres.
--..~_.---_._.~~_. Les habitants vivent autant de la chasse, de la pêche et de
la récolte du miel que de l'agriculture proprement dite. Contrairement aux
autres régions de savanes cen~rafricaines. le coton n'y est pas cultivé. La
recherche artisanale de diamants est de loin la principale activité économique,
Il en résulte, en ce qui nous concerne, un milieu naturel
très peu perturbé (2). Les savanes arbustives "pyrophiles" ne se rencontrent
que par intermittence le lons des pistes. Les SAvanes post-culturales il
Imperata C1/Un.d:Pi.oa disparaissent dès qu t on s'en éloigne. Les gras d'Ouadda
constituent encore le domaine protégé des savanes boisées ou forata claires
et des forêts denses sèches.
(1) Selon A. CHABRA (1962) et A. GOULEE (1964), la pluviomEtrie moyenne est l
Ouadda de 1400 mm. La pluviosité répartie sur sept mois, s'étale de 12001111
à Ndélé au Nord-OUest jusqu'à 1550 mm au Sud-Est des grès.
(2) On peut ajouter que la faune cynégétique est elle-m8me réduite. ~es zones
de grande chasse se situent à l'Est et au Nord des grès sur socle préc~
brien et sur.-Al1uvions tchadiennes. Sur un plan. différent signalons l'abon-
__.d.&uce.de.&._..t..@po.t1.erea cach-earales rouges sur saoles greseux.
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3.2 Les forêts denses sèches
Tandis qu'AnogeisSU$ leiocarpus était rarissime sur grès de
Carnot, c'est l'espèc~ lign~use la plus répandue sur .grès d'Ouadda. Sa
fréquence spécifique (nombre de fois où l'espèce ~ ét~ relevée/nombre de
station X· ]00) est de 46 X. On la rencontre aussi bien en savanes qu'en
forêts sèchest Elle y est ~ccompagnée en sous bois de : U~aria chamas (29)
Rothmania 1JJhitfieZdii (ex. Randia maZZeifera) (J 9). Anthocl.eista oubanguien-
sis (J 7), AUophyUus afl'iaanus .(J 4). CaZcmcoba cz>epiniana (J 3), Vitez
doniana (J 2). ~!aniZkara muZtinerlJis (10). AZbiaia aygia (9). Canthium Ve1ZOSU1n
(9). MagnistipuZa butayei (ex. Parinari tissemntii) (6). CaPÏSBa eduZis (6).
Chaetaame aristata (5)", Ochna afaeZii ou O. schtJeinfur'thiana. Hœaungana
madLzgascariensis • ••
L'existence de ces forêts sèches avait été signalée par A.
AUBREVILLE (1948) puis A. CUEVALIEll (t 951). Leurs remarques à ce sujet n'ont
pas eu le retentissement qu'elles iOOrlteieut: faute peut-atre d'AvaiT,' .,., la
possibilité de dêlimiter l'importance de ces for~te deuaPJl ~~ehe8 dont nous
pensons qu'elles sont uniques en Afrique•.Elles ~ouvraient avec les galeries
environ 7000 km2 qui se répartissaient ainsi : sur la feuille Mbii : 2000 km2,
Birini 2000 km2, Hont Tondou ]] 00 km2, lfouka 800 km2, Cuadda 500 km2, Yalinga
400 km2, divers 200 km2.
Les arbres de ces forêts sont rapprochés mais il ne sont pas
élevés : dix à quinze mètres. Surtout le sous-bois est dense. Constitué
d'arbustes et de plantes rampantes. il reste vert en saison sèche. Les
grandes graminées (Andropogonées) ne peuvent s'y développer. Les feux de
brousse contournent ces forêts.
A côté des des espèces précitées, on y rencontre : Mbnantho-
ta:ds buahananii. AZbiaia gZabezrrima~ BrideZia ndel.Zendi,s. ChoPophora ezcel.sa~
Coffea Ubenaa~ Corribretum kottoense. CpatePispePmUlfl 'Z.a.uPlnum~ Gl.yphaea bztevis..
MaZacantha al.nifoZia~ OohthocoSTnUS afncanus. Pipez- umbeZZatwn. PSOl'Ot1p6r'1TlUTl1
guineense~ San:tal.oides afaeUi. 'rPicaZysia chevaZi.en. TM.chitia l'Oka. Vite:r:
donia:na. Se1anA. AUBREViLLE, de nombreuses espices seraient originaires de
ces anciennes forêts sèches~ A noter que sur ce support sableux. on n'o~serve
pas Acacia ata:J:acantha~ liane lâpineuse si fréquente dans le sous-bois des
forêts sèches sur sol induré du socle précambrien.
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3.3 Savanes boisées et forats claires
Ces forêts denses sèches s'observent au Sud et au Centre des
grès où elles alternent avec des savanes boisées ou forêts claires soudano-
guinéennes â légumineuses. Les plus communes sont. comme sur -les-- grês de
Carnot. celles à Burkea ù.froicana (43) et Lophil'a ZanoeoZata (31). A ces deux
espèces s'ajoutent: Prosopis africana (31) » il s'y trouverait "dans son
milieu naturel" selon A. AUBPJKVILLE, DanieZZia OZiveri (27) (rare au Nord-Est)
Tel'minaZia gtaucescens (19) (cette espèce se raréfie progressivement du Sud
vers le Nord). Erythl'ophZeum africanum (18) (relativement très abondant dans
les forêts sèches denses à légumineuses entre Ouanda Djalé et Yalinga).
Lannea barteroi (17), Pal'inaI'i cwoatelZifoZia (16) (absent au Sud-Est).
Maprounea a{Picana (12) et EpYthrina tomentosa sont relati-
vement fréquents au Centre des grès sur sol frais. Il en est de même pour
Grewia molUs~ Parkia fiUcoiclea~ Detcœiwn micl'oaarpum.
Sauf vers le Sud, les grès d'Ouadda portent également en
abondance les savanes boisées ou forêts claires â Monotes kerstingii (31),
Isobel'Zinia doka ou I. to1ltentosa (28) et Uapaca togoensis (28). cette dernière
légèrement plus méridionale. A côté de ces espèces, on rencontre : Afaelia
afroiaana (26). i'erminaZia 'ta:T:if1,ol'O. (25). Ximenia americana (15). Strychnos
spinosa (l4)~ Protea madiensis (JO), Syaygium macl'ocœopum (9), SeOUI"Ü1a.ca
~epedunouLata (8), Tamarindus indiaa (7). Dans les sous-bois. les rejets
d'EncephaZal'tos septentrionalis (7) ne sont pas rares.
Progressivement vers le Nord se développent: Gardenia temi-
foUa (16). (ex. Butyl'ospenrrum pal'ado:r:um) (12) (1) ViteZlal'ia pattadoza~
LcmgchoOOl'pus la:x;if1,ol'US. (9), Pel'iaopsis 1Aziflom (7), PteftocaPpUB Z.UCePt8~
Xel'omphis ni'Lotica. Certaines espèces y font leur apparition : aaz.denia
aquaz.Za~ Guiem senegalensis.
Sur les grès d'Ouadda, certaines espèces sont peu fréquentes.
Les r8neraies a Bol'aSSU8 aethiopum n'ont guère été observées qu'à l'Est
d'Adelaye. non loin de la Kotto. Cussonia_. djat'onenais et Euphol'bia da.l'bandensis
n'ont été vues que sur la falaise conglomératique gréseuse de Ndélé. D'autres
espèces y sont 'mêmes rares : Psoftospel'TfTUTll febl'1.fUgUma Steroeospe1'11'lUPl kunthianwr."
ÎJatbezagia boe1uniia SüJazotaia madagascarierurls# Ps~udocedl"eZa kotschyi contourne
. -la falaise gréseuse. Nous n'y avons Jamais relevé Kigetia a/ricana.
(1) 'Le kari~é rencontré au Nord-Ouest des grès d'Ouadda en contourne soigneuse-
ment la falaise au Nord et à l'Est. Il en est de œme pour Xeromphis niZoti
La plante la plus communément rencontrée sur les sols lithi-
ques (grès ferruginisés) de la surface strueturale est : O=ytenanthe~ abys-
sinica (29) qui forme des bambousaies diffieilement pénétrables en raison
de l'enchevêtrement des tiges.
Parmi les espèces de galeries et de forêts sèches, on relève :
Aphania senegaZ.ensis~ UvaFia poggei~ U. 8cab1"ida~ U. sch:üJeinfurthU 0 D·'ms
les galeries s'y ajoutent : Uvaria ve~8icola~ Coffea Ziherica. Sif,~~~~n3
enfin certaines plantes ripicoles : Adina microcephaZa~ L1.nocierCl ri:;:7,c-;;"~ca.
3.4 Subdivisions phytogéographiques des grès d'Ouadda
Suivant l'importance relative oecupée par ces trois grands
types de végétation, on peut subdiviser l'ensemble des grès d'Ouadda en huit
stations (la bordure ~~est demeurant la plus mal connue) :
- 1 - Nord-Ouest: environ de Ndélé jusqu'aux chutes Matakil, zone rattachêe
au bassin tchadien. altitude comprise entre 600 et 700 mètres.
- 2 - Bordure Nord Est et Est : Poto Poto - col QUijoux, de la Koumou au
Mont Méla : zone S.W. Kawadja, zone la plus élevée de 750 à 950 mètres.
- 3 - Centre Nord-Est zone Zizi-Pipi-Népi, de 750 à 850 mêtres.
- 4 - Centre Nord-OUest : autour de Pata, de 650 à 150 mètres.
- 5 - Centre Est d'Ouadda vers l'Ouest de Bangana, de 650 à 750 mètres.
- 6 - Centre Nord-OUest Entre Uouka et Birini, de 650 il 700 mètres.
- 7 - Centre Sud : Ouest et Sud Mouka. vers la Kotto et la Dji, de 600 a
700 mètres.
- ~ - Sud Ubii-Ngii de 600 à 700 mètres
3.4.1 - Station Nord-OUest
Relativement d~~radée par l'occupation humaine, 1~ v~gétatio~
est à base de BuPkea afl'icana I.:t: Danie1,1,ia oZiverti accompagnêes de : Ckr:yte-
nanthera abyssinica~ Butyro8pcnrMlTl parado:cum et Termina1,ia 1A:r;{,fZoraa.
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Les influences, en provenance du Nord-Ouest s'y font sentir sur la distribu-
tion de la végétation peut-être en raison de l'altitude relativement faible,
d'où la présence du Karité.
3.4.2. - Station Nord-Est
Le microclimat y est relativement aride malgré l'è.::"!:i.t:,..de
élevée en raison du soubassement de grès ferruginisé. Les influencc~ G,,~aaniem
se font sentir sur la végétation. La bambousaie à O:r:ytenanthera a7:J~J[Ji:.i !i.1:<1a
prédomine nettement (1). Les savanes à IsoberZinia et Monotes sont fréquentes
à côté de P.rotea madieru:;i8~ Gardenia tem.ifoUa. Curieusement Da:nieZZia OZive1"1
y est rarissime tandis qu'Anogeis8us leiocaPpus n'a pas été rencontré de même
qu'Albizia zygia.. Temnalia g1.aucescens.
3.4.3. - Station Centre Nord-Est
Sur les versants, la bambousaie fait place aux premLerea
fôrets denses sèches avec Uvaria chamae.. Chaetacme aristata mais aussi
Santa1.oides afzeUi~ Ochthocosrrrus africœius.
3.4.4. - Station Centre Nord-Ouest
Sur la ligne de partage des eaux entre les bassins tchadiens
et oubanguiens, on retrouve la surface structurale gréseuse et donc la bam-
bousaie, les savanes boisées à Uapaca-Monote8-Isob~rlinia# celles à légumi-
neuses : Burkea africana. Pr08opiS~africana.. Erythroph'Leum africanwn. ainsi
que les derniers karité.
3.4.5. - Station Centre Est
Les savanes à Lophira Zanceolata y prédominent à côté de
celles à Uapaca. Comme dans la précédente station, on y observe Enoephal.ar1;oB
septenmonatis. On y relève l'importance relative d'Erythrina tomentosa et
la présence de rôneraies à a.~1'assus aethiopum.
(1) Vers 8° 23' N - 23° 04' E les bambous nous ont paru alignés suivant des
couloirs orientés N 120° E, p"~pendiculair.eu:ent à la piste Ouav:jia,
semble-t-il suivant des dire'l: ;-.::.ons de diaclases.
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L'importance des forêts denses sèches s'y traduit :l<.'~ la
place occupée dans les sous-bois par Rothmannia 1J)hitfie,Zdii. lhJa:ria ohamae.
AZlophy1,l.us- africanus., Att'thocliiista 'ouban.guiensis. 'CaPlSSQ edutis. Ochno. sp.~
Harungana madagasoaPiensis. A partir de cette station. on note la disparition
vers le Sud de Monotes kerstingii" Pericopsis Za:t:if7,ora et progressivement
de Lonohooœrpus Za:x:ifZorus.
,3.4.7. - Station Centre Sud
-
Dans cette station, de même que dans la suivante. on reUve
la prédominance accusée d'Anogeis8UB 'LeiocOZ'pUs suivie de Lophira ZanoeoZata.
et Ambl.ygonooœrpus andogensis. A noter l'importance relative de MagnistipuZa
butayei. espèce inconnue dans l'Ouest centrafricain. On peut signaler éga-
lement Combr'etum 7<ottoense" Entada abyssinioa. Stezoeospermum kunthianum.
De nouvelles espèces disparaissent vers le Sud : Tamarindus indica et
Ximenia americana.
3.4.8. - Station Sud
L'i~lusD~e méridionale s'y marque parla prédominance des
forêts denses semi-humides à Anogeis8U8 1.eiooa.zrp148 et AZbiaia aygia ainsi
que par l'apparition à côté d'Aoacna atcz:xxzoantha. de Afaetia bipin.densis.
Dztacaena sp•• Musanga ceCl'opioi.des. Certaines espèces "septentrionales" s'y
raréfient J Ezoythroph1.eum afttioanum. d'autres disparaissent: Afaetia afrti-
cana. Gardenia temifo1.ia. Parkia fiZicotdea•••
3.5 Remarques,sur la strate herbacée
De nos rares observatiollS faites en saison sèche, on peut
retenir que le couvert de grandes graminées : Anà.ropogon. Beckezaopsis. Digi-
taztia. Bypazrrhenia. Panicum••• disparaît en forêt dense sèche. On y relève
Pau'tUnia pinnata et parfois. Setaria megaphytZo. Loudetia aPUndinacea se
développe facilement sur les sols sableux (Stations N.E. et c.v. surtout).
Cymbopogon uiganteus rencontré sur'les deux premières stations (N.W. et N.E.)
fait place ensuite à Afl'Q/llOTllU1fl sp• •Loudetia coarotata et Ctenium sp. s'obser-
vent sur les dalles de grès ferruginis6 (N.E. surtout). Les plantes de jachèrf.
Emgrostis tztemuZa. Pennisetum potystachion et surtout II$eFata cytind.r>ica




Sur un même .uppor~.de ~able~ gréseux, les conditions édapho-
climatiques ont provoqué la différenciation de trois types de végétation :
- L'un de type soudaDien avec la bambousaie sur grès ferruginisé et les
sav .110S boisées à Burikea-Lophil'Q à Isobsro'Linia-Monotes-Uapaoa.
- L'autre Nord-soudano-guinéen sur les sols sableux filtrants avec des savanes
arborées. Burkea-Lophira
- L'autre Sud soudano-guinéen sur les sols sableùx frais et intercalations
d'argilitcs avec une forêt dens,e semi-humide à Anogeissus à sous-bois impé-
nétrable aux feux.
Cet~-~~rêt ~xceptionnellementétendue et bien conservée
mériterait d'être classée comme le suggérait A. CHEVALIER dès 1951 et tout
d'abord d'être mieux connue.
3.7 Autres plante~ ligneuses signalées sur grès d'Ouadda
Apocynacées : Adenium obesWll (Forsk.) Roem. et Schult. arbre succulent; près
de la Zizi.
--~.,
Capparidacées : Ritchiea oapparoides (Andr.) Britten, arbuste sarmentaux :
pèrs d'Ouadda.
Césalpiniacées : Cassia petel'siana Bo11e. région dtOuadda seulement.
Combrétacées : Combroet7Jln gaZ1.abatense Schweinf.




ghasa1.ense Engi. et Diels
1110t 7,e 1\-. Br. var. g'Labl'a Aubr. ; près d'Ouadda
Cempositées : Vernoniaamyda7,ina Del.
" oonfel'ta Benth.
Connaracée$ Cnestis feNtUginea DC.
Ebenacées : Diospyl'oS mespi7,ifozrmi,s Hochst. ex. A. DC.
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6\tl1M't'hitte6es : Phyllt1flt;~ discoideus Uüll. Arg. var. pubescens Aubr.
S{ipium eZ,Upticum (Rochst.) Pax.
Loganiacées : AnthooZ,eista djaZ,onensia A. Chev. ; Birini
St;pychnos innoaua Del. Subsp. innocua var. innoaua
" " " var. pubesoens Solered.
Mimosées : Acacia polyacantha willd.
Albiaia gZabert'ima (Schum. et Thann.) Benth.
ï10racées . Fiaus capensia Thunb •.
" gnaphalocarpa (Uiq.) Steud ex A. Rich.
ri populifolia yahl
" saZicifoZia Vahl . La Kaumbala, Ndélê,
Rubiacêes Pavetta coPymbosa (OC) F.N. Williams var. oorrymbosa ; Nord Ouadda
Sapincadée Butyl'ospermum pazoado:r:um Happer var. mangifoUa A. Chev. i vers
l'Est.
E1'iocoelwn paniauZatum Baker; Ndélé, Kaga Toulou
Mimusops fmgans (BAKER) Engler ; Ouadda, Yalinga
Paahystez,a bl'evipes (Baill. ex) Engler ; Chutes Matakil, la
Koumbala.
Sterculiac!es : Cota aortj.ifoZia (Cav.). R. Br. i Ouadda
. \
Tiliacées : Grewia f1avescens Juss., savanes; Est Pata
Verbenacées Vite:r; doniana Sweet var. ohariensis Aubr. ; Ndélé. Ouadda
" .. "var. tatifoZ,ia Chev•.; Ndélé
Palmacées : Ancist:rophyttum secundi'f1,oPum : (P. Beauv.) Wendl. ; La Boungou,
Pata.
Raphia sp. Est Pata
Se reporter au Catalogue (Y.B. 1977) pour d'autres plantes
signalée~ à Ndél~ sans qu'il. soit précisé si l'observation a été faite sur
grès ou sur socle précambrien.
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- CHAPITRE ·.V -
APERCU SUR LES SUBDIVISIONS PHYTOGEOGRAPHIQüES
AU SUD-EST DE LA CENTRAFRI~




Le Sud-Est de la Centrafrique reste encore tr~s mal connu.
n semble que SCHWElNFURTH, lors de son exploration céUbre, vers 1868-1870,
dans ce qui est actuellement le Soudan et le Nord-Est Zaire. n'ait qu'effleur;
l'actuel territoire centrafricain. Vers 1922, le Docteur GAUDICHE. botaniste,
qui accompagnait la Uission GROSSARD de délimitation frontali~re AEF-Soudan,
mourut d'épuisement en route. Un tel travail qui permettrait le raccordement
des aires phytogéographiques d'Afrique Orientale avec celles d'Afrique Cen-
trale, ne semble pas prêt d'être repris. En dehors des récoltes de G. LE TEST •
autour de Ya1;,nga, il faudra attendre le passage diA. AUBREVILLE dans cette
région en 1945·R. SILLANS ne pourra dépasser Zémio. La piste frontali~re sera
ensuite parcourue par G. GUlGONIS, B. DESCOntGs. M. CLAIR, par des ethno-socio'
logues : E. de DAl1PIERRE. par des pédologues: J. BOYER, P. QUANTIN. Nous-mêmf-
avons pu prolonger la pénétration vers Ezo et surtout vers le Haut Cbinko.
4~1.2 Les districts phytogéographigues
•
Dès 1949~ dans son croquis de la végétation (p. 92), A.
AUBP~VILLE distingue quatre zones en auréoles à partir de Bangassou :
- défrichements récents 'autour de Bangassou
• mince bande périforestière entre Bakouma et RafaI
zone des anciennes forêts sèches à Anoge'Ïs8us et Albi.si.a en précisant "pays
tti!s bovalisés" entre Dj ema-Rafai et Zemio.
- enfin, forêts claires et savanes boisées suivant une ligne oblique: Yaling=.
Nord-Djema. Bambouti.
En 1950, R. SILLANS propose les subdivisions suivantes. A
l'intérieur de la région coogo-guinéenne, il rattache au district III de la
•
forat tropophile les environs de Bangassou et, aux districts V et VI, le




Au Nord de ce patallèle (6° 30' N). s'étend le district oriental X de la
région lIIondAno-onao1ane. Une ligne npassant à une vingtaine de kilomètres à
l'Ouest de Rafai et remontant jusqu'à l'Est de Yalinga" sépare le district
central' V de la Kotto-Mpoko du dis tric':: VI du Haut Ubomou qui nous intér~sse
\
Selon R. SILLANS. les caractéristiques floristiques de ce
district sont les suivantes :
,','
- espèces faisant leur apparition: 8r'ideZia felTUginea~ var. onentalis#
(devenue B. ndelZensis). Faga:t'a maol'ophyZ'La. var. orientaZis~ Zanha goZun-
gensis et Uvaroia.1TI1I:Picata var. yaZingensis.
- espèces fréquentes et abondantes : Ca'toncoba sc1DJJeinfUZ'thii~ Combl'etum
{Jha3QZense~ c. Kottoense~ c. rname1umko~ HirtelZa butayei (devenue Magnisti-
pu'Za butayei) et Khaya grand:lfoZioZa.
- raréfaction de Burkea afFicana dès l'Est de Rafal
- disparition d'Uapaca soman (devenue U. togoensis) et Erythrophleum atrioan~~•
4.1.3 Aperçu climatique
Le climat de la région est soudano-guinéen à deux saisons
'tranchées, la saison des pluies l'emportant en durée. Selon A. GOULEE (1964),
la pluviosité se distribue en auréoles autour d'un maximum à Rafai (1806 mm)
et à Bangassou (1712 mm). Une auréole relie Zémio (1559 mm), Yalinga (1561 mm)
et même Bakouma (1572 mm). La pluviométrie diminue vers le Nord Ougdda (1403 me:
mais aussi vers le Nord-Est ~bo 1397 mm). L'.isohyète (1300 mm) longerait
la frontière avec le Soudan.
Les images LANDSAT confirment ces données climatiques : la
courbe enveloppe des témoins,de forêt dense sèche s'incline vers le Sud-Est
avant d'atteindre la frontière soudanaise.
Le schéma d'AUBREVILLE' nous parait donc plus proche de la
réalité. Nous ~llons essayer de le préciser en délimitant les stations sur
des crit~res. édaphiques ou géomorphologiques.
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4.2 Subdivisions phytogéographiques
4.2_1 P~ppe1 concernant la station forestière de Bangasso~ (Y.B•• 1977)
Autour de Bangassou. s'étend une forêt dense humide semi-
décidue il Trip'tochiton sc'tel'O:r:yton. A'tbiaia (A. glabel'PÛna. A. gurrmifem
var. eaZalnsis. A. gurrorrifem var. gtmmï.fel'a et fi. aygiaJ et Ce'ttis (C. afri-
cana. C. phi't'tipensisJ avec en sous-bois : OZyzoa ZatifoZia. Seta:Pia TnegaphyzZa
Les facies de bordure prédominent : Afae'tia afPioana. A'tbiaia cozoiaPia.
Aubl'eviUea kezitingii. Ce'ttis aenkeri. ChZozoophozta ezcelsa. Khaya gpandifo-
'tioZa. Ricinodendzoon heude'totii. On relève également Bei'tschmiedia jacques-
fe'ti:r:li. Erytl'.z-ophLeum sutzVeolens. Funtumia eZastica. Hannoa kZaineana.
KLainedom gabonensis. Tett'ap'Z.euPa tetzoaptel'a. Trecu'tia a{ricana. Parmi les
espèces ripicoles sempervirentes. on note A'tstonia bconei. Ca'Zarro.l.B delzomtus,
Canarium sc17bJeinfupthii. Cazoapa pl'Ocezoa. Cathozomion a'ttiss"Ü1Dml. C'teistopholis
patens. Mammea afl'icana. Piptat1eniastt'U1Tl afPicanum. Ptel'Ocarpu8 rrri,ûIbzoaedii.
XyZopia aethiopica... MQztkJu:urri,a 'tutea et Spathodea campanulata sont fréquents 0 ..
Cette for3t est fortement secondarisée : E~ guineensis
y abonde de même que Fagara maczoophy1.la. ~1usanga 08czoopioides. Myl'ianthus
azobol'eus. Pyonanthus ango'tensis. P. maPcha1.ia:nus. Spondianthus pl'eusii. var.
glabel' et var. pl'eussii... Le sous-bois y est rendu inextricable par l'abonde:"'
de plantes 1ianescentes : Gnetum afz"icanum. Manniophyton /u'tV7D1l. PauUinia
pinnata. Rothmannic 1JJhitfietdii••• On relève dans cette forêt les Hôts
d'eBpèces soudano-guinéennes : AnogeissUB 'teiocarpus. Tt:1111fZPindus indica
ainsi que des fourrés à AcarJia pennata (1).
Cette forêt qui repose sur les sols argileux frais souvent
indurés du Complexe amphibo1o-pyroxénique du Hbomou est la mieux conservée
au Nord-OUest de Bangassou. Sa limite Nord et Ouest se confond avec celle des
grès de Kembé-Nakondo li pédo-climat beaucoup plus sec.
Vers le Nord-Est par contre. il n'y a pas de limite tranché~
le Complexe amphibolo-pyroxénique s'y poursuit vers Zémio. D'un point de vue
pédologique. on note que l'induration est de plus en plus marquée avec d~elop­
pement de "bowé ou 1akéré de plateau" d'abord puis 1akéré de "plateaux et de
pentes" (clairières sur lithosols cuirassés).
(1) Pour les autres noms d'espèces identifiées dans cette forêt. se reporter
au vocabulaire de DE DAIlPIEmm (J 975).








































































































l1u it:i.~r.Rirp. l'A.r&;csnt. de Bangassou (4° 45' N - 22 0 50 ' E) vers l'Est permet
de se rendre compte des changements.progressifs de la végétation.
4.2 .. 2 Station Ouest Rafai ou Youngou-Uoi
Après Bangassou, on traverse d'abord une succession de débris
forestiers à Elaeis~ AZbia.ia~ Uusanga" Myri.anthus et des savanes arbustives
périforestières à Annona senegalensis" Bymenocar'dia acidea" Nauclea ZatifoZ.ia~
Piliostigma thonningii avec pour la strate herbacée Afr'amomum sp" Beokel'opsis
uniseta" Bypal't'henia sp." Impel'ata cyZind.Pica~ Loudetia cœu:n.dinacea~ Pennise-
tum purpUl'eum. Peu après Kaymba vers23° 17' E,apparaissent sur les plateau
d'assez belles savanes à Lophiro ZanceoZata" TemnaZia g"Laucescens avec
Pa:t'kia fiZicoidea. On relève l'absence de Bul'kea afl'icana" Anogeissus Zeio-
carrpus mais aussi d 'Amb~ygonocazrpus andongensis" SeCUl'idaca longepeduncuZata
ainsi que la rareté de DanieZZia oZivel'i. Sur ces plateaux cuirassés, on
note l'apparition de Corrfbl'etum nigl'ioans et de Gœtdenia temifolia" espèce
qui ne pénètre pas dans les savanes périforestières du Cameroun (LETOUZEY,
1968)-. Sur les ,versants et les vallées, le contexte est forestier avec des
sa~anes arbustives pyrophiles ou des résidus à AnthocZeista ouban,guiensis"
Musanga cecl'opioides" AZbizia sp." Elaeis guineenais.. Pagal'a maol'ophyZla"
Myl'ianthus al'bOl'eus" Manilkal'a multinel'Vis. On 'relève enfin la fréquence
relative de CornbNtum PanicuZat;wn.
4.2.3 Station Rafai
Les premiers Mapl'Ounea ajricana font leur apparition et
vers 23° 45' E, on pénètre sur la station de Ràfai, caractérisée géomorpho-
logiquement par une induration accentuée et l'abondance croissante de buttes
témoins cuirassées dominant les plateaux de la surface 600 mètres. La pluvio-
métrie est élevée, voisine de 1800 mm. Les changements dans la végétation
sont très progressifs. Terminalia g"Laucescens perd sa prééminence au profit
de Lophira lanceolata. Danie1.Zia oZivel'i. Entada abyssinioa" ....Ficus glumosa"
Lannea bar'tel'i" Maprounea afl'icana et Uvana chamae occupent une place nota-
ble aux dépens du cortège forestier : Albizia sp• ••• A noter Eupho'Pbia
tiar'banden8is. De nouvelles espèces font leur apparition : Afzel,ia afl'icana"
Uaytenu8 senegaZen8is~ Ej'osopis afr'icana" SeCUZ'idaca ZongepeduncuZata"
BtepcuZia setigero. D'autres ligneux restent absents : Bol'a88U8 aethiopwn..
Ptepocal'pus Zucens à côté d'Anogeissus et Buzokea.
4.2.3 Station Dembi~
A partir de Guérékindo (24° 21' E). on pénètre dans "un
pays très bova1isé" : la station de Dembia.
c'est en voyant de tels paysages (1) qu'AUDREVILLE a émis
son hypotbèse de la "bovalisation" : extension actuelle des bowé. étouffe-
ment des forats. Ce paysage, apparemment figé a une très longue histoire.
Le ~uirassement "de facies Intermédiaire'· date du Tertiaire. Uême si le
cuirassement est généralisé. la végétation vigoureuse s'installe dans les
éboulis et les moindres diaclases. Les cuirasses évoluent sur place et finis-
sent par se disloquer.
Les savanes herbeuses : clairières des 1akéré ou bové
tiennent une large place. On les rencontre en deux positions principales
sur les plateaux sommitaux ou sur les replats (lakéré de pente). La végéta-
tion forestière est de deux types. Sur les escarpements supérieurs et même
sur les lanières séparant les bové de plateaux. on trouve des fourrés et des
boqueteaux de forat dense semi-humide àAnogeiss~lbi3ia à sous-bois arbus-
tif et lianoidr compact. Les vallons encaissés sont toujours occupés par
une forat val1ico1e dense humide à Triplochiton-Albi~ En dehors des
espèces "pyrophiles". la savane est à base de Lophira 2antJeolata~ pazokia
filicoidea~ Temnalia glaucescens~ Daniellia oliven. Entada abyssinica.
En sous-bois on relève toujours : Uvaria~ Faga:zoa~ Anthocleista. MQ.(JYtistipula~
nanilk.tzIta~ Elaeis~ Caloncoba~ Ha:zaungana. Canthium. On note à côté des Acacia~
l'apparition de LonchocaPpUIJ lazlflol'U8.
4.2.4 Station de Zemio
La station de Zémio se situe après le COlllPlexe du lïbouou
sur des intrusions basiques recristallisées qui portent encore de hautes
buttes cuirassées puis sur embréchites moins fortement indurées. Elle se
marque vers 24° 56' E par la rencontre du premier BUrkea afM.cana.
(1) Pour se représenter la morphologie. se reporter au Commentaire de la
Rewe Photo-Interprétation (T. BOULVERT. 1976 n04).
,,' - .·r: ".
i ~ ; ~ r
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A eSté de. forlts eemi-humides il AnogëisBW8. des savanes à 'Lophim Zanceola."ta
~t Ter'l'l'li~Zia gZauoescens avec Entada tiby8siniea~ PQllk~ f1:Zï.coidea. on not~
- , " ,,' ,',' . ..' , " i :" , " . ,"j ,
l'importance de. di!frichements 'forestiers a!~c..FaiJaz-a macl'OphyzZa. J.1agm.sti-
puz4 butàyei.. E'tt.iebs gul,fœ~' et D%'~ ';,p.. ~~i 'n~"a '~~s l§té retrouvê
plus il -i 'Bst~"de 1nêmeque 'P,lu8ànga "~Cl'opi.oi.deB.r. Une '~ote originale est appor-
tée par CUBson'Ï.a djaZonensis dont la rareté dans l'Bst de la Centrafrique
contraste avec 8:>n abondance dans l'Ouest. De même les quelques pieds d'Enoe-
phaZar'tos septent:r>ionaZi.s observés sur un plateau èuitassê en' b~tdure du
iibomou font le lien entre ceux connus au llord-Zaire et ceux fréquents entre
!
les Ubrês-Ndélé et Ouadda.
f
4.'2.5 Station de la Plaine Uàndza
., "
Vers 25· 15' E, ~e modelé change nettement. Quittant les
paysages cuirassés de plateaux et de buttes~ on pénètre au niveau 600 m dans
une plaine. mal drainée, au modelé pseudo-karstique (1). On n'observe plus de
forlts semi-humides ou de savanes herbeuses sur cuirasses. Les savanes arbus-
tives périforestières (à Pennisetum ~eum assez fréquent) prédominent
avec des lambeaux forestiers inondables où non.'Certaines espèces rencontrées
précédemment sur les plateàux et les versants à cuirasses démantél€es n'ont
, ,
pas été retrouvées : AfseZi.a afM,oana. AZZophyZZus af'z'icanus. Bul'kea afr'icana~
GaPdenia temifoZia. LonchocaPpus Za:J:i,~. Ptel'ocazrpus Zucens. Il en est
de mime d'ailleurs de DPacaena sp. et FagaZ'a macr'OPhyzZa. Dans cette plaine.
les espèces prédominantes sont: Anogeï.s8U6 Zei.ooazrPu,s et ~hiM ZanceoZtzta
avec Entada abyssinica~ AZbiai.a aygia. Dani.eZZia oZiuen mais aussi Harungana
. . .) ,~,
madagaBcaPi.ensis~AnthooZeista sp•• El.aeis guï.netmBis. La proximité de la
~p~e phréatique se't~~uit par la fréqu~e r~lative de 1JoItaBBUB a.ethiopum
et ']f.igeZia' afJ..ic. '\""
,
" . .'" . ~ . : 'A
Vers 25° 40' E. on retrouve un témoin de foret dense semi-h....
etver~' 25· 52' E. la~iste ~ra~hit :une 'ar~'t~ d~ 'grêscluart~ites avec:
~hOOairr!us'Ztz:1:i,~. SetJuM,~ ion9ep~dunouZata'et ~ 's~cond témoin de
Buzakea afri.cana. On retrouve dans la station des Uboki les plateaux cuirasséE
avec les savanes berb~usee des .. lakérê et les forlts.d~Dses semi-humides qui _
. , .. . .' .,
téS aCComfagen~ ': :.~~qeiBB~l-œ;;,oC~U8~en e~~: i:.'·e~pê.ëe', pr+tdtDi~te, accompa-
gnée' d 'AnthooZeista oubanguiensi.s~ cJiJat.üz chi:unae. AZbiZla aygia.
( 1) ~m~itea'daAftài:i 311eciYJ!li'~O~! fift8&!~ii!iatil!iititlu~ltr=~t le prolon-
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Le. saY..... pé~ifft'e.tièr.. 8bIlt il base de TBmrt4Zi.a. glaucescens avec des
espècesso~dauo-guinéeDDes: Lonchocdzvùs ~",,;,z.us~ .PencOpsis elata~
Combzoetum marnekan1<o (1) et surtout 8tfJreospezrmum kunthianum font leur appa-
rition tandis qu'iZae-ls 'guineensis et Magnist-tpula b~ta1!ei disparaissent
vers l'Est. Curieusement Lophira Zanceolata· pa~att rare.
Après la dernière petite palmeraie de Kaz~vers 26° 20' E
la station d'Obo est constituée d'une alternance de plateaux cuirassés et de
vallons couverts de forêts. Dans cette zone, A. AUBREVILLE (1950) relève
la fréquence re1at.:i·'le de khaya graandifoZiola : "il est si abondant et il
domine de si haut 1~3 autres arbres des galeries, que de loin, elles ressem-
blent à des boulevards plantés de grands arbres" .. A caté de ces for~ts vnlli-
coles avec CaZonooba cl"epi.niana~ BtercuZia tl'J.~a::ant7:a.", Spathodea ca:mpœ<l.l.Zata.•
on rencontre sur les plateaux, les forêts den~es scmi~h~des et les sav~nes
à Anoge-ls3U8 Zeiocarpus. TerminaZia gZaueescer.8 avec Combretz.iTrl .",igric::n:,~",
Acacia sieberana~ Btercrul,i.a. 8eiigera~ PsorospelWlU1ll lanatum mais aussi Stereoe
permum kunthiar.um~ Combretum mamehanko. Borassus aethiopum et Bv.p'k.ea afj,>icana
n'ont pas été rencontrés sur Obo où par contre, le premier témoin d'Ekeberg'Î.a
senega'tensis a été relevé.
4.2.8 Station d'Ezo
La frontière avec le Soudan atteinte peu après Bambouti à
27° 14' E, l'itinéraire a été prolongé vers le Sud-Est le long de l'escar-
pement cuirassé qui, ligne de partage des eaux entre les bassins du Congo et
du Nil, marque la frontière entre ces deux pays. l'falgré le changement d'orie
tation vers le Sud, on progresse vers l'Est. Surtout, sur cette ligne de
crête indurée, le milieu est relativement plus sec. Les forêts vallicoles
font place à des savanes semi-humide$ à AnogeisBUJJ ét "AZbiaw. aggi.a ~av".ç. en
~imillUtiolli CaZonooba crepiniana~ Cms8a edutis. Ba:l'Un{JtmIJ rnadaga8~Bf.s",
Spathodsa at.III1IpanUZatia a clisparu. Les savanes soudano~guinéennes· se ..développe.
àvec Dtmi.eZliâ oZiveri~ Lonohocœrpus..Za:rifl.oztUB ét· Bur1cea a.fl'icana.
(1) Espèce ~oc~le ca~act'ristique au bois très dur ~'où son nom qui. en zandf
signifie "os de chieA".
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On relève l'apparition notable de 'PPotea madienBi.s~ 'PBeudoceâX'etii'ko:tsohyi~
Fiaus gnaph.alocazrpa et AfaeZia afM.càna. Les roneraies à Borossu'.s. aet7r:.opwn
ne sont pas rares. Rappelons que l'isohyète 1300 mm est proche.
A partir de cet itinéraire Ouest (Bangassou 22~ 50' g) Est
(Ezo 27° 28' E) longeant la vallée du ~fuomou, le long du 5ème parallèle,
que1,all~.s IIbretellef4" ont été effectuées vers le ltord-Est.
4.2.9 Station de Uorkia
Au Nord de zémio, entre 5° 25' N et 5° 45' N, la piste de
Djema traverse les grès de Uorkia.
, ,
La 'morphologie en est caractérisée par des arltes de grès
quartzites micacés. Les lithosols dénudés sur cuirasses font place à des sols
lithiques, sableux, beiges, sur roches. ttalgré la pluviosité encore élevée,
ce pédoclimat se traduit par la disparition des forlts humides et même semi-
humides et, en règle générale daDS les savanes, par une faible densité de
ligneux. Anogeis6US ZeiocaPpUS reste prédordnant avec AZbiaia aygia tandis
que TerminaZia gtauoescens est rare. Les espèces les plus fréquentes sont :
Str-yohnos spinosa.. Entada oubanguiensis~ Vitez doniana.. PaPi.nazti,' aur'ateZZifoZic.
Lonchocarpus Za:x:i.floZ'ZUJ.. Bo:t'asBUS aethiopum.. C:t'ossoptepy:t: febt'ifuga. A proxi-
mit' des arltes rocheuses, on relève une végétation plus originale avec :
Eupho:t'bia dat'bandtmsis.. Gai'denia telanifoZia, f.1(lm;nthes poZyaru1.l'a~ Seouzoidaca
l.ongepeditncuZtrta.. Pt'otea maa:ien6i8~ Pte:t'ocarpus Zucens~ avec également l'appa-
rition de TQlI'D;:t"Î.ndus indioa et Pe:t'i.copsis Za:z:iflaN.
4.2.10 Station de Djema
Au Nord de 5° 45', on retrouve les micaschistes et gneiss
du précambrien avec une végétation voisine de celles d'Obo. Lès résidus de
forlts denses semi-humides sont fréquents dans les vallées et sur les versant~
avec Anoge1.ssus ZeiocarpuB" Faga:zoa rnao:t'ophyzZa" Uvat'ia chamae~ AnthocZei.Bta
oubanguienBis.. Cat.oncDba C:t'epinit.:na~ Ca:riSBa eduZis~ Khaya gztti:ndifoZiota.
Sur les plateaux cuirassés (toujours en alternance avec les savanes herbeuses
des lakéré) et sur les versants, les savanes arborées sont à base d'Anoge1.ssus.•
TerminaZia gZaucescens~ Lophi:t'a ZanceôZata avec Lonchoaa:rpus 'Za:J:i,f7,oPUB..
Pa:zokia fiZiooidea~ Stt'ychnos spinosa" Entadtz abyssinioa.. PztOtea mo.diensis~
4.2.IJ Station de Baroua
An ~>':d de Dembia entre 5° 20' N e1; sC' 40' N, sur le complexe
amp};:'.t".Lp:troxéniqu;·~ I..:ti 11bomou, la végétation est étroitement sous la dépendancl:
des condi~{ons édaphiques. Les savanes herbeuses des lakéré couvr.~nt plus de
la moitié des ~urfaces.
Ailleurs, les savanes arborées alternent avec les forêts
denses semi-humides au sous-bois inextricable. Ce sont les "baco" dans les-
quels se cachent les éléphants gros porteurs. Les espèces les plus fréquentes
sont par ordre d'importançe à côté de : Danie'LZia ol.iveri.~ Lophil'a Zanceoz.Q.ta~
Anogeissus leiOCaPpUB : Fagara maarophyZl.a~ ManiZkara muZtinervis~ Po...~';:·i:(·"
fiUcoid.ca~ Seeuridaca ZongepeduncuZata~ CaZoncoba cl'epiniana~ Lonchocl.'):.'e",i.3
Za;r;i1Z,:xr·u.8~ Temri.naZia gZauce8~en8~ Uvaria chaJnae~ Combretwn nigrican::J"
Entad.a abyssinica et Gl'e7JJia moZUs.
4.2.12 Station de Derbissaka
Au ~rd. de 5° 40' vers Derbissaka, la piste passe par une
alternance de zones exondées plus ou moins cuirassées et de plaines inondable&
qui s' étendent largement vers l'Ouest. Le modelé pseudo-karstique observé
s'explique par les intercalations calcaires signalées dans la série du Moyen-
Chinko (J.L. lŒSTRAUD, 1959) Ceci se traduit par un contraste dans la végé-
tation entre des savanes soudano-guinéennes à TezrminaZi.a moZZis et T. ZazifZorv-
avec Grma moZZi8~ Acacia sieberana et les savanes et forêts semi-humides à
Anogeis8U8 ZeiOcœrpUB~ MagnistipuZa butayei~ Anthocleista oubanguiensis~
carissa edu.l.is~ ManiZkara muZtiner1Jis~ Termi.naZia gZauoesoens~ lhJari.a chamae.
Dans les plai"nes inondables, on relève AfzeZia bipi.ndensis et Phoeni3: reoUnata.
4.2.13 Station de Yalinga
Yalinga se situe vers 6° 30' N - 23° 15' E sur le socle préca:
brien, au Sud-Est des grès de l'iouka-ouadda. La végétation de cette station
apparaît complexe mais assez proche de celle d'Obo.
•..
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Lei W....uaea _~ !acaü den... Pmi-hWDidè. il APJD(JeiB8US ~eiooaPPUB~ Temri.M.l:ia
gZauceSCBnS et ,Atbiaic:z aY!fÎ4 prédominent. Ces espèces sont accompagnées de
Ma(JnistipuZa butayei~ Cai'issa eduU,s, CorfrbNtum kottoense, Rothmania whitfieZdii,
, Anthocleista oubangui,enais et Acacia. a1xzzaoantha. A proximité, on observe des
savanes soudano-guinéennes il Lophiroa zanceolata, Amb~ygonoca1'[JU8andongensi.s
mais également Buzokea africana.
On relève l'apparition des premiers témoins de Detal'ium
4.2.14 Statio~ de Botou
La zone située 'au Nord-Est de Yalinga j~sCJ\l'à la frontière
soudanaise, situéé à plus dè-de~ cent cinquante kilomètres. est inhabitée
depuis- les razziàs du sièclèderDi~r. En suivant l'interfluve cuiraGsp. qui
sépare les bassins du l'lbari (Kabou) et de la Kotto (Dj 'f.), on se diT.i~,;:. ·,'·"~S
le Haut Bassin du Chinko'et d'abord ver's son afHue:-lt le ,Batou. Lé'!~ è,~riliers
témoins forestiers sont constitués de forits denses sèches ~Anogeiscus avec
quelques Ant1wc"Leista, mais les Khaya, CaZonCoba~ Haroungana, Fagara, Roéhmannia,
Uvazoia ont disparu. Les savanes soudano-guinéennes i Lophil'a lanceolata
surtout et lJzœkea afl'icana prédominent avec Atnbtygonocarpus anilonge1"'.8io,
Pseudooed:lteZa kotsohyi, Syaygium ~ztooœapum. Parmi, les espèces arbustives,
on r~lève : P-tZi.osti.gma thonningii~ Cro88opteroy:& febl'ifùga mais 'certaines
espèces anthropiques comme Annona senega~is sont absentes de mSme que
Danie'tlia oZivel'i. On relève l'iuÎportànce relative de secul'idaca longepeo.un-
cuZata ainsi que' la présence d ''Encephalr.œtos septentl'ionalis. Une note souda-
. .. ~ . ..
menne est donnée par l'apparitionCle bosquets d'O:1:yt,;:uin.th.-a aby.Binic,'!, de
, '
Butyz'otrpB1'1ftU1fl pf.ll'adomum e1:' de témoiuo d'Isobel'~tni.cz qui. ayant soignëusemetrt
.ooutourné la falaise bord~es grès de Houka. se retrouvent i'ci vers 1°N.
l'
4.2.15 Station du Haut Chinko
Poursuivant vers le Nord~Est.et la haute vallée du Chinko.
on atteintu~ zone moins humide. Les dernières forats denses disparaissent.
A, partir de 7° OS' U - 23° 57' E sur les arêtes schisto-quarzitiques, apparais-
sent' avec IsobèroZima tomentosa ou I. dalaieZii. : Monotes 7œ%'stingi..i. et
, lJt2pf.lOfZ tOti~~ les prèmiers renc'ontrês à.1'Es'~ 4es grè. de Mouka.
1 ...-
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Cette zone de savanes soUdano:-~iné~~e.,.!!p~. ,à b~se~d 'Anoge";ssus d'abord.
de Bi.aokea afr1.odna et de Lophira.·.~eolataensuite. On y rencontre également.
. ... .
Pzootea madiensis,. Cl'qssopteZ'f/:t: febrifuga, Tél'TllinaZia 'moZZis,. AmbZygonocCZi'pUB
andongensis,. Combretum kottoerwe, Vite::: madiensis 'ainsi que secondairement
DetaPlum rrrlczoocarpwn.• Kigel,ia africana et Proosopi.s afPicana. Dans ce contexte
ferrallitique. se ramarquent quelques intercalations de sols vertiques sur
sols basiques.
Le couvert y est à base de 'PtHJudocec1N14 kotsch:gi.,. P61'f1ti.nat.ÛL
~fto~ et KigeZia africana. On y relève également (vers 7° 05'N - 24° OS' e.
des boqueteaux d'épineux à Aeaoia EH. AntheeZeista oubanguiensis n'a pas ete
retrouvé.
En moyenne. ,dans ce Sud-Est de la Centrafrique, l'ordre
d'abondance dominance des quinze principales espèces nous a semblé ~tre le
suivant : AnogeissUB Zeiocarpus. (fréquence èentésima1e 53 p. 100). Lophil'a
ZaneeoZata (43 p. 100), Tel'Tfl'inatia gZaucesoenB (43). NaucZea 1.atifot.ia (32),
UvaPia ohamae (30). AZbiaia aygia (29), Pazokia fiZicoi.dea (29), Hymsnocal'dia
aoida (23), Pitiostigma thonningii (27), Annona serI8gaZensia (25), Anthco7.eia: .
oubanguiensis (25). DanieZZia oZiveri (24). Entada abyasini.ca (23). Cal,on(lcbc:.
OPepiniana (22) et G~moZtis (22).
4.3 Remarques sur la strate herbacée
Aucune étude appronfondie n'existe sur la strate herbac(o,:-
de la région. Pourtant, on a vu que les savanes herbeuses couvrent d' imme~.ses
étendues. Elles sont essentiellement de rleux types. "Les lakiré ou bové consti-
tuent le plus important avec des espèce~ :mnuelles : HypCUTTumia (2). Lr..J:;I!.etia~
CteniUTTI, Pqni.curn,. Ertiosema. Au centre des cuvettes tempor&it'~ntmarécageuses,
°des plantes aquatiques s'installent. Cypezous (3) et Soï.rpus. Au contraire.
dans les plaines inondables, prédominent de hautes graminées: 1Jypaztl'1umia
roufa.. Loudetia phltagmitoides, Jal'dinsa eongoensis•
•en Pour les Cypéracées du Haut OUbangui .se reporter il CUERlmZON (J 931-1 936).
(1) Ceux-ci sont fréquentés par des girafes. Ces apimaux, inconnus des porteurs.
originaires de Yalinga, ne se retrouvent qu'ael Nord de la falaise des grès
d'Ouadda. Vers l'Est-Sud Est, ~IESrRAOD (J 959) rapporte un fait qui mérite
d '~tre souligné : la présence dans un même habitat - bassin de la Haute
Ouarra (6° 30' N - 26° 10' E) - de girafes et de chimpanzés •
.~ (2) Dans son étude sur le genre H~'hen1.a,. HAZADE (.1978) cite pour la région.
H. bl'ao~ lI~ confini8. var. confinis., B. fatni.ZiAPis,. B. 1UIWton:ti,. H. ".
nûÏ.l'ensi.e vari. ~siIJ,. et surtout H, dybowskii. (Francb). Roberty espèce
annuelle de milieux secs sur sols cuirassés, rocheux ou gravillonnaires, dOl
l'aire de répartition est assez étroite : Haut lib01llOU, libomou et Haute Kott<
Variations phytogéographiques au Sud·Est de la Centrafrique
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En sous-bois forestier dégradé, on rencontre : Setaria
megaphy1,la~ PauZZinia pinnata. Sida l'horribifoZia, Tzaiumpheta pentandra. Les
troncs des palmiers Elaeis portent Platycel'ium. En savane, on relève Afl'(JJ'fl{)muJTI
sp.~ Andztopogon sp.~ Aspa1'aguB 8p.~ Beckezoopsis uniseta~ Digi.ta:ztia uni.gZumis~
Loudetia tIr'U:Yldinaoea~ Panicum ma.:x:imum6 Pennisetum puzopzœeum. Dans les jachères
pr.édominent : Imperata cyZindrica~ Er-agrostis noemuZa•••
Il nous p~raît important de signaler qu'Impe2'ata oyZind:ztica
, '-
disparaît totalement au Nord-Est de Yalinga. : inhabité. Il en· est de mame
pour Setaria megaphyl.la (fréqu~nte ~ur Dembia-obo) etAf~ sp•• cette
- '~, . '
foi~ en raison de ,la di~parition du cpuvert for~.tier. Le so~s-bois a
Andztopogon sp. se rencontre surtout sur Hboki-obo et .sur YaUnga. L'herbe il
éléphants, Pennisetum pu7'puzoezun. fréquente autour de Zémio, ne remonte pas
au Nord d'une ligne Yalinga-Djema.
4.4 Conclusions
La végétation du Sud-Es~ de la Centrafrique apparaît complexe.
Sur les images aériennes (LANDSAT ou IGN), on observe. du Sud-OUest vers le
Nord-Est, le passage progressif de nombreuses savanes incluses en milieu
forestier il des t~ins fores~iers en milieu savanicole.
L'homme a certainement joué un raIe dans cette répartition,
ne serait-ce que par le passagé annuel des feux de brousse. On s'en rend
compte en observant les savanes arbustives periforestières (plain~ de la Handz_
ou les défrichements (autour de Bangassou). Par contre, l'homme n'est pour
rien, nous semble-t-il, dans l'alternance des forats denses il sous-bois inex-
tricables et des savanes herbeuses des lak?ré. La disparition de l'Impera~
cyZindztica6 dès qu'on s'éloigne de quelques pistes, montre les limites de
son influence.
En règle générale, au Sud-Est de la Centrafrique, la répartit~
for!t-savanes apparaît ordonnée et sous l'étroite dépendance des facteurs du
milieu. Localement, les facteurs édaphiques et topographiques sont prédominant
Ainsi, dans la région de Rafai-Dembia, la plus arros6e avec 1800 mm par an,
plus de la moitié de la surface est occupée par une maigre savane herbeuse
il espèces annuelles. Ces lakéré correspondent il une cuirasse subaffleurante.
La végétation ligneuse est pourtant vigoureuse. La forlt s'installe sur le
moindre escarpement ou vàllon il cuirasse démantelée.
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La climatologie joue un rôle que R. SILLANS n'avait pu ,
apprécier exactetaent faute de données : au gradient climatique normal du Sud •
vers le Nord s'ajoute dans le Haut ~fuomou un gradient Ouest-Est qui en moins
de 400 km fait chuter la pluviosité de 1800 à 1300 mm de P~fai à Bambouti.
Ce fait, bien connu au Soudan où il s'accentue, n'est pas sans influence
comme nous l'avons vu sur la répartition de la végétation. La station de
Bangassou se rattache à la lisière de la forêt dense semi-décidue. les
stations Ouest-Rafai Et de la Uandza au district périforestier. Au Nord-Est
les stations du Botou et d'Ezo sont soudano-guiné«mnes. celle du Haut Chinko
présentant des affinités soudaDÏennes. L'ensemble des autres stations de
Yalinga à Obo et de Rafai :il 'Djema se· rattache à un grand district de forlts
denses semi-hw;o,des à Anoge.issUs-AZbi~i.a.
La topographie complique dans le détail ces divisions simples.
Les espèces de forêt dense humide se répandent dans cet ensemble par de vraies
forêts vallicoles (1) et non de simples galeries.
Inversement, des espèces soudano-guinéennes et mimes soudanier..
nes peuvent ·se rencontrer sous des pluviométries élevées, si les conditions
édaphiques et topographiques sont défavorables à la végétation : buttes
cuirassées, arltes rocheuses. Rappelons qu'une végétation spécifique se
développe sur des' milieux particuliers : sois vertiques sur roches basiques,
modelé karstique sUr calcaire. L'aspect de cette végétation peut servir dWindi-
cateur â l'observateur averti.
(1) Cette végétation qui se conserve de nos jours pourrait jouer un rôle
dans l'économie locale. "La" piste Bangassou-Bambouti est très difficile
et les relations économiques avec le Soudan pratiquement inexistantes par
cette voie. C'est dommage car le Soudan manque cruellement de bois. Ce
pays qui recherche du bois venant du Sud, pourrait partiellement s'en







Autres espèces végétales du P.aut r!bomou citées dans la bibliographie
Acacia stenooarpa Hochst •
Albiaia gummifepa' C.A. Smith
Albiaia sassa Hacbr.
ChZozoophom e:x:ae~sa Benth. et Uook.
Cnestis fezarruginea OC.
Combzoetum ghasaZense Engl. et Diels.
CmtePispe1'TTlU1fl Zàurinwn Bentb.




Tezaminalia maczooptem Guill. et Perr.
Trema guineensis Ficalho
Vezanonia amygdaZina Del •
(S'RATE LlGi>!tU&.s D1S ~AVAïruS DU SlD-EST)
~(CEUTRAFRlCALI - ~:J!' '}UEUCES CE~rH:snlALES) ...~ :!i ~ iS :§ t§ ~... ~ :!I en 9.... ... E5 5~ ~ ~ e ~ ~ ~ ~ f§ &1• fa fa ~ § i1 ~ g ~ ~ a ~ - g= ~ N 0 r4Il:: ~ .1 U
Acacia ataxacar.ths Jf. 4 19 2,0
.. caffrr vil1d var. C8Ii1J ylac811tha Aubr.- 4 24 6 Il lù 14 4 - 6,8
-
.. siaberana Dt:, 7 7 26 7 a b 5 13 7,4
Afzelia africana SR. 14 6 4 13 14 3,7
.. bipir·~nsiD farma 7 Il 5 - 4 9 9 23 4,7
- - -
Albizia zygia (0c,) J.T. llactr. 44 29 44 lù 25 33 23 50 29 9 9 15 43 9 13 29,4
Allo9hyll~s ~~TicanuF ~. ~eatv.
-
14 9 6 19 la ...,. 4 9 5' 9 7 8,4
Arnb17gc~_O~ar?us .lr ~ollgellsis 1xell et Torre
-
7 4 6 4 3 4 18 9 43 55 33 10,1
Annona se~e~~lensis rerl. 56 57 47 29 19 19 5 29 21 18 27 15 29 25,7
Annona sp. - - 9 0,3
- -
Anogeissus leiocarpus \Ile.) (,~i11. et Perr. 42 47 44 48 67 57 42 55 45 -46 86 64 S3 53,0
Anthocleista ....ubal...,\·.;.en&is .tubr. 56 14 33 6 31 4i 13
-
25 45 18 3U T9 9 2~,O
PArassus ~et1 ioJt>u-"1 ~rt. 6" 6 37 26 29 29 8,a
Briaelli~ ndr'lensis ~:11e 6 7 - 10 Iü IJ ·3.4
-
" sc1.el:.JIle lra '~.ll. ArD. 17 14 9 12 12 22 14 17 lU 27 23 10 1I11~
hurkea afdca'Ca r:oC"~.
-
6 4 29 4
-
43 45 47 9,5
Burt}'Tos;:' ~r!!'1- paradoXUü1 (3aertn f.) Hepper
- - - -
27 'n 1.. 7
Calm:.lUs S? 6 4 - 0,7
- - - - - -
- -Caloncoba crepi~iata Gilr. 17 14 24 lB 12 26 51 14 25 27 36 3 1"0
--
22,3
Cal1.thiun -17er." ~1J1"' (O~i". ~ hien, 16 6 6 ,. 7 9 9 5 5,1
Carissa eiul~o ,~nl - 12 12 19 31 14 27 3ti 24 12 r Z
-Cassia si~beriana ùr.
-
7 2 12 6 9 -a- 13 3.7
Ceiba penta~1ra (L~~.) 1aertn 6 7 16 18 12 Il 10 21 4 lô 9 1 9.5
Comhretuo kottoecse ~~el~ -
- -
6
- - - --
24 13 3~ 1 /1. l·p -
" :.r.a"'\e'"'lnko Aubl. - - 4 5 -
_o. 0,1
ft
-l!o ...le J.. ~~ ex .l. t 011 7 - l" 9 I l •0- ~ .-- J -" niw:ic... L~~rieul II 7 II 6 6 36 36 27 :0 - 17
.. par.i.:ulat,,- V,ut. 33 7 24 la 12 30 'fi 29 17 J
-- 16:6
Crossopteryx fe~.iZ~fa P~th. 2I 29 7 24 37 19 21 21 29 J 19 2i ~.Q.I 19.6






7 ..~ 1 0,3 ..
:;jauiellia oliveri ~It:ch. et 1ab. 6 43 40 lu 25 Il 21 5/ J7 12 5/~ 1<: 2S 7 2,',,3 l""l'
iJetarium ;'ucrocarpu., i;uill. ~t Perr.
- -







- - -- 1 '4-"'Ekebargia senetal~4sis L. - 3 7 •Juss. - - - -
.,
• I~~~laeis guineea sio J.lC le 28 21 27 35 31 7 - 12
-
~ '. ~•
r(STRATE LIGl:tOf;E u"S S~~V~1ES DU SUD-EST)






















Fagara macrOpu/ll!l ~D.t1. 28 1 40 59
--
·7 10 '7 11 54 4S 15
- -
19,6
Ficus gl~s~ ~e1. 50 2935 19 22 . 10 21 J7 9 36 8
-
17,6
Il gnaphalt'carpa St" ~~l. ex. A. Rich. 1 9 9
-
l '0,.






Gardenia tern.l' C:olia l)cllU1 • et Ttonn. Il 1 2 18 Il 5 1 21 9 9 8 10 18 13 9,1
Gre~'1Ï.a œol1is Jusa. Il 1 24 29 6 22 23. 21 2J 27 21 38 19 18 27 2.2,0
Uarungana madGtaJ~~riersis Laœ. ex Poire 11 24 35 31 30 21 1 12 21 9 D' 29
-
19~ 9
Eymenocar'iia aciclll Tul. 61 36 41 24 'Ji" Il 23 14 29 18 9 31 19 9 27 8,..4
Irvingia ~~ithii Rou~. i. - 9 5 l "',7
- - - - - - -
Isoberlinia ~ o.~a ou 1. tonentosE (llarms) 9 13 1,0
èraib et ltapf. .,~
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- CHAPITllli VI
APERCU SUR LES SUBDIVISIONS PHYTOGEOGRAPHIQUES
L AU CENTRE SUD DE LA CENTRAFRIQUE
(Kéino, Ouaka, Basse Kotto)
5.1 Généralités
5.1.1 Délimitation
Une note (Y.B.-1979) ay.ant été consacrée à la végétation
du Sud-Est Centrafricain, celle-ci concerne le Centre Sud du pays. Sur la
rive Nord de l'Oubangui, cette région correspond à un quadrilatère: Bangui
(2) - Sibut - Bria'- Bangassou, soit approximativement les préfectures:
Kémo, Ouaka, Basse Kotto, ainsi que les extrémités Sud-OUest Haute Kotto,




Le climat de cette zone est dit s';)udano-oubanguien par
R. SILLM1S (1958). C'est un climat périforestier de transition. La pluvio-
métrie est comprise entre 1400 et 1600 mm avec 3 à 4 mois de saison sèche où
la pluviométrie n'est pas absente mais inférieare à 50 mm par mois. Si la
pluviométrie est voisine de 1550 mm dans les principales stations (Bangui
1560 mm, B8mbari 1542 mm, Bria 1584 mm, Grimari 1553 mm, 110baye 1575 mm,
Bakouma 1572 mm, Alindao 1552 mm, Gambo 1570 l1li1), on observe un accroissement
de pluvtométrie sur le plateau des grès de Kembé : 1725 mm. La pluviométrie
décroft rapidement vers le fiord. Bakala : 139J mm, Ippy : 1360 mm. Il faut
également signaler un déficit pluviométrique dans la boucle de l'Oubangui :
Sibut : 1378 tlID et Kouango : 1384 mm.
En comparaison avec le Sud-Est Centrafricain situé à la même
latitude entre 4 et 7° N, la végétation de cette région Centre Sud est très
dégradée en raison d'un peuplement humain relativement important. Le co~on
et le manioc y sont largement répandus. Botaniquement, cette région est la
mieux connue du pays avec celle de la Lobaye. Le Père Ch. TISSERANT a travaillé
longtemps à Bambari. La zone d'élevage comprise entre Bambari-Ippy et Alindao
a également donné lieu à des études de la part des agrostologues' de l'I.E.Mr.
ll7T • : G. BOUDET, J.C. BILLE et J. AUDRU.
(2) Pour la végétation de Bangui, se reporter aux pages 6 à JO de la Notice
explicative n064. Carte pédologique de la République Centrafricaine. Feuilll
Bangui à 1/200 000 e - Y. BOULVERT - 1976.
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~.~.3 Les districts phytoaéographiques
Selon A. AUBREVULE (1949), l'ancienne. ~i,~te .de la forêt
dense humide devait suivre une ligne : Bouali (= Boali). Posse1. Bangao.
Réou. Bakouma. Rafai. Au Sud de cette ligne. il distingue le "pays des
termitières géantes mortes" autour d'Alindao et les défrichements récents
autour de Bangassou. Au-d9sSUS. la zone des anciennes forêts sèches l
Anogei88U8 et Albisia fait place. suivant une ligne passant juste au Nord
des localités suivantes : Ya1oké. Sibut, Gr~ri, Ippy, Bris et Ya1inga aux
for&ts claires et savanes boisées à AnogsiB8U8~ Burkea. IBobsplinia•••
R. SILLANS (1950) propose les subdivisions suivantes :
- Région phytogéographique Congo-guinéenne :
- Doœaine Centrafricain
• District III de la for&t tropophile. autour de Bangassou.
limité "a l'Est par la piste Rafai-Fadama (= Bakouma). obliquant vers
l'OUest au Sud de Fadama jusqu'au Sud-Est d 'Hyrra-Banda (= Ira Banda) pour
descendre ensuite vers l'Oubangui à l'Est de Kembé".
• District IV des savanes périforestières : il "s'étend depuis
l'Ouest de lta!ai jusqu'au N.E. de Carnot en passant au Sud de Bakoums, au
Nord d'Alindao et de Fort de Possel (- Possel), au Sud de Bouali••• Les limites
de ce district sont celles de l'ancienne for&t dense humide oubanguienne".
Ce district est caractérisé par l'abondance de Terminatia
gZa:uceBcena. de 8mi.ta.z 1a'auBsÛD1a et d'Impemta eyl.indPi,ca (dans l'Est) et
de Dpacaena fr'agPa:ns~ Combroeturn ComoBUm.. C. racemosum etc••• (dans l'Est),
mais aussi par la fréquence de genres d'apports et de formations secondaires
fA lchomea~ Tzosma. Phyllanthus• •• ) •
- Domaine" Oubanguien
• District V de la Kotto-~{poko caractérisé par la fréquence
de Hizatella (devenu MagnistipuZa) butayei dans toute la vallée de la Kotto
et par des vestiges relictue1s de for&t dense semi-humide a Ano,geissuB-Albisia.
- Région phytogéographique soudano-angolane
- Domaine Soudanien
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• District IX eentral de la Waka· (= Ouaka) - Gribingui avec
prêdcninaucc des savanes arbustives à lJu:lokea-Lophiraa. TerminaZia Za:dfl,om.
IsoberaUnia• ••
On voit que les divisions phytogéographiques d'AUBREVILLE
et de SILLANS sont ici semblables. Nous nous proposons de les préciser en
les subdivisant et de mieux caractériser leurs limites en nous fondant sur
des critères pédo-morphologi~ues.Ainsi la limite phytogéographique entre
les districts III et IV correspond à la limite géologique entre le Complexe
amphibolo-pyroxénique du Hbomou à pédo-climat frais et les grès de Fouroum-
bala (ou grès de Kembé + grès de Uakando) formant un plateau surélevé d'une
cinquantaine de mètres, à pédoclimat relativement sec.
Dans le but de caractériser et de délimiter les subdivisions
phytogéographiques, nous décrirons une série d'itinéraires Sud-Nord partant
de l'OUbangui, ceci de l'amont (Bangassou) vers l'aval (Bangui). Les itiné-
raires recoupant les isohyètes, la variation de la composition des peuple-
ments ligneux fera mieux ressortir la variabilité phytogéographique•
• District forestier de Bangassou (à l'Est de 2~o20'E, au
Sud de S030'N approximativement).
La earactérisation de ce distxict de forêt dense semi-décidue
à Triptochiton. Atbiaia et Cettis Il été faite dans le chapitre précédent.
Nous n'y reviendrons pas. Nous nous proposons seulement de différencier
dans ce district, plusieurs stations du Sud vers le Nord à partir de la
compositiandes savanes incluses et des défrichements forestiers.
Station de Ouango (entre le Ubomou-oubangui et la piste
Kembé-Bangassou)
Au Sud de ce district forestier, la caractéristique princi-
pale de ces défrichements et savanes périforestières est la monotonie du
peuplement. ~
Seules vingt et une espèces ligneuses sont couramm~nt repré-
sentées avec une large prédoEdnance pour TerminaZ~ gZaucescens. En second
lieu, on y remarque des témoins forestiers avec MUsanga cecraopioides.
EZaeis guineensis. Myrianthus araboreus. Ceiba pentandzoa. Coza Bp.
rrofils schématiques des paysages du Centre Sud centrafricain, ci partir de la vallée
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•Variations des fréquences centésimales de quelques espèces caractéristiques suivant les stations au Centre Sud Centrafricain
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!.4 ~ODOe d'o,,~_ 8lWaniooles cormne Larmea b~ter'i s'explique par la
proximité à l'Ouest des grès de Kembé : Les rôneraies à Borassus aethiopum
sont bien représentées, notamment à proximité des plaines marécageuses avec
rhoeni~ et Raphia (vers 4°30'N - 22°1S'E). L'association Anogeissus teiocar-
pUB - Atbiaia aygia est courante. Enfin on peut citer quelques arbustes
courants, dits pyrophiles : Cr-06s0ptery~ febPifuga# Annona senegaZensis#
Gr-eûr:a moZZis# Hymenoc~dia acida et PiZiostigma thonningii.
Station de Bangassou
Autour de Bangassou, entre le Ubomou et le Ubari, le carac-
tère de défrichement forestier récent est beaucoup plus accusé. AZbiaia aygia.#
et Ceiba pentandra# le fromager prédominent largement à côté d'espèces fores-
tières : Anthocteista oubanguiensis# CaZonéoba Cl'epiniana# Dr'aca1.na sp.
Annona senegaZensis# HymenooClZ'dia acida# AnogeissU8 ZeioC0PpU8# Entada
oubanguiensis# Lophi~ taneeoZata sont les seules espèces savanicoles
reconnues.
Station Mbari - Pingo
Pour remonter vers le Nord, deux pistes partent de Bangassou.
vers
L'une directc\Bakouma par Pingo présente un couvert forestier bien conservé
sauf aUtour des quelques villages. L'4utre vers le Nord-Est lon~la vallée
du t~ari ; les défrichements anciens y prédominent largèment. Dans ceux-ci}
Jonc hors des forêts et galeries, le nombre d'espèces ligneuses reconnues
passe' de 29 (autour de Bangassou) à 53. Comme autour de Gambo, TerminaZia
gLaucescens prédomine largement à côté d'espèces de lisières forestières
AnthocZeista oubanguiensis# CaZoncoba# MUsanga# EZaeis# Fagazoa macpophyZZa#
Spathodea campanuZata. L'association semi-humide Anogeis8U8 - AZbiaia zygia
est bien représentée, ainsi que le rônier. De nouvelles espèces apparais-
,sent comme': NaucZea ZatifoZia ou des épineux : AcaoUt atazacantha et
A. siebe'l'œUZ# COTnbzoetum paniouZatum n'y est pas rare.
Station de Yakossi - Bakouma ou de la vallée du~zako
Cette vallée permet la remontée des espèces de forêt dense
jusqu'a la plaine marécageuse du Upatou recouverte par une forêt inondable
à CClZ'apa procel'a et Uapaoa guineensis. Le Nzako marque la limite Nord du
district forestier de Bangassou. C'est une zone de transition. Anogeis8UB
7..eiocazrpus préd~ne largement en association avec TeJ'l7linal.ia gZauoescens
et AZbizia aygia. A cacé de'AnthocZeista oubanguiensiB# on y trouve Acacia.
ata:r:adantha# Dani4U*Z oZivePi# CaZoncoba cztepin~# BoraB8UB aethiopum#
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Lop77.ira. lanaeolata. Des espèces d'affinités soudaniennes y font leur appa-
l ", ~ ~ ,'.. , • '" 4'
ri tion : ProoBopis afPiaana~ Seauridaaa ZongepedunauZa.ta~ Styahnos innocua
et S. spinosa.
Station de Dialinga
Au Nord-Est de Bakouma, le modelé de la série de Dia1inga
est très semblable à celui de la région de Dembia. On observe une série
de plateaux et replats cuirassés recouverts par une maigre végétation
d'herbes annuelles (lakéré ou bowé), chaque escarpement et vallon étant
recouvert par une végétation forestière au sous-bois dense,souvent épineux
(baco)~ En bas de pente, prédomine la forêt semi-humidc à Anogeissus-AZbizia
avec AZZophyU,us afPiacmus. Sur les escarpements, avec les fourrés à
Acacia ataxaaantha~ se développent des espèces soudano-guinéennes :
AmbZygonoaarpus andongenBis~ SecuPidaca Zangeped:uncuZata~ Oahna af2eZii~
Combretum kottoense~ C. nigricans. De nouvelles espèces apparaissent :
Eryth:Pina sigmoidea~ Parinari aurateUifo Zia~ Psorospermwn z,anatum~ Stereos-
permum kunthianum~ Tel'minalia gZaucesaens et surtout Lophira Zcmceolata
sont bien représentés dans cette zone où Burkea africana n'a pas été
rencontré. Parallèlement des espèces de forêt humide comme EZaeis guineensis
ont disparu.
Zone des ~rès de Fouroumba1a=======D=a==.D=.==~=======
Juste à ~'Ouest de l'ensemble précédemmént décrit (entre
4°20' et 6°20'n - 21° 40' et 22° 20' (au Sud), ou 23°20'E au (Nord-Est),
s'étend l'ensemble gréseux du Précambrien supérieur dit Grès de Fouroumbala
qui, sous forme d'un platea~, domine 4'une cinquantaine de mètres le socle
ancien. Le pédoc1imat y est beaucoup plus sec et la limite phytogéographique
tranchée. Le district forestier de Bangassou s'arrête au piêd do c~t oaCAr-
pement,.
Station des grès de Kembé
Au Sud du Sème parallèle, la caractéristique principale est
la pauvreté de la végétation ligneuse. A une latitude aussi basse, ceci avait
déjà frappé AUBREVILLE (1948 p. 123) (1).
(1) Lors de sa mission 1945-46 en Afrique Centrale, A. AUBREVILLE a traversé
la région décrite dans cette note. L'itinéraire transversal Bangassou-Batn-
bari est décrit (p.121-124) sous le titre :"Recul de la forêt dense humide
dans la région d'Alindao-Bangassou" ..
,.
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Sur CG support trop léger, l'ancienne forêt à ~ipZochiton-AZbi2ia n'a p~s
résisté aux défrichements·et aux.feux. Ell~.a ~~.~~lacée.parune mdigre
~ , ......
savane "il espèces d'apports" : il Temnatia glaucesoens et AZbisia sygia
avec Vitez doniana~ DanieZZia oUver'i et Bt-ideZia ndetl.ensis. Les rôneraies
il Boroassus aethiopum n'y sont pas rares. Il subsiste quelques témoins de la
forêt tel: Musanga oeoztopioides. Il faut signaler l'absence D'Anogeissus
Zeioca:Jpus.
Station des grès de Nakando
Au Bord du 5ème parallèle, les grès de Nakando s'étendent
à l'Ouest et au Sud de la cuvette de Bakouma. Une arête rocheuse les pro-
longe en direction d'Ira-Banda vers la Rotto. Le nombre d'espèces identifiées
passe de 25 il 63 : les savanes arborées sont beaucoup mieux fournies et
semaIent se trouver dans leur climat.
Les espèces préàominantes sont ~ette fois : Lophizta lanceoZata~
Ma.~1Li8tipuZa butayei~ Daniettia oZiveroi~ Prosopis afzticana~ Paztkia fiZicoidea~
Amb~;;gonotX1.P(JU8 andongensis à côté d'Anogeissus l.eiocarpu8 et TerrminaZia
gZauoesoens.
Des espèces forestières semi-humides subsistent : Syzygium
l77QCltoeaztpwn~ Anthocl.eista oubanguiensis~ Uvaria chamae~ ManiZ1<aPa mu'ttinero-
vis~ Catcmcoba oroepiniana. Des espèces soudano-guinéennes ou soudaniennes
apparaissent : Bu:ltkea africana~ Entada abyssinica~ Ximenia amezticana et
particulièrement Map~~ africana. Les rôniers sont rares.
"
Station des grès de Nzako
Au Nord du 6ème parallèle, ces grès se prolongent près des
mines diamantifères du Nzako, en direction des grès de Mouka-OUadda. Sur le
rebord escarpé de ces grès, ·la végétation prend un véritable caractère souda-
nien. Les savanes il Lophizta ZanoeoZata et Buztkea af'1!'lcana prédomiuent. A
côté des râneraies il BoztaSSU8 aethiopum~ de Te'l'l'flinaZ,üz g'taucescens et de
Pztotea madiensi.s~ se développent des Snvane s boisé\SIsobe~Unia~ Monotes
et Uapaca. Tandis que les espèces forestières disparaissent, on relève :
Tel'/1tÎ.natia moZZis~ Afzetia ap:i.cana et Gaztdenia temifoZia.
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Zone d~s guartzito-schistes et mi~tites de t1obave-Bria0-=:= t::J$2 _ " ~_D_aaiiiii.._.==.CIIa:n::=c:=========
Cette zone s'étend (de 4°20' ~ 7°N et de 21° à 22°E approxi- ,
mativement) entre les grès de Fouroumbala ~ l'Est, les plateaux de Bianga-
Bambari ~ l'Ouest, l'Ouban8Ui au Sud et les grès de Houka-Ouadda au Nord-
Est. Uenême que pour la précédente, la caractéristique principale de cette
zone est la dégradation de la végétation par l'Homme dans la moitié Sud
habitée. La région d'Alindao-Hobaye est connue sous l'appellation: "pays
dos termitières géantes mortes" (à BeUiaositel'11les re~ GRASSE et NOIROT)
qui avaient déjà étonné André GIDE (1927). Dans ces savanes herbeuses ~
Impe~ata aylindPiaa~ les termitières sont souvent recouvertes par l'herbe
~ éléphants, Pennisetum purpux'eum (1).
En première approximation, il nous apparaît sur les images
LANDSAT que l'ancienne végétation forestière est un peu mieux conservée
sur les micaschistes de la série d'Atta (J.L. rmSTRADD - 1953) que sur les
quartzites de la série de Uobaye. Elle est surtout protégée dans les vallong
qui, vers 21°30' E. incisent le plateau constituant la ligne de partage
des eaux entre la Kotto et la Bangui Kété.
Certains de ces résidus forestiers avaient été classés par
G. GUIGONIS et le Service des Eaux et Forêts. Citons:
- PEPELOU ou PIPIRI '(vèrs 4°s0'N'- 21°20'E) avec (à cSté de TPiploahiton
salepo:x:ylon et Celtis philippensisJ: Bztidelia atroviridi8~ Polysaias ful'lkZ~
Pseu.domu.ssaenda. stenoaarpa•••
- SERIKI (vers 4°47'N - 21°45'E) avec Eugenia af. l."hytei~ GrebJia maZaaar-
poide8~ Mbrkhamia sessili8~ Syaygium braaaavillense•••
- YAlfBELE (vers 5°28 'N - 21 ° 05' E) avec Anthoaleista inems~ Bartena
fi8tulosa~ CoeloaaPyon preussii~ Craterisperrrrum Zaurinum~ Hugonia platyse-
paz.a~ Maesopsis eminii~ Mitragyna stipulosa~ Morinda monndoides~ Pentacle-
°thra eetrJeldea:na~ Piper umbelz.atum~ Pyananthus angolensis (1).
Ces prêliminaires énoncés, nous pouvons caractériser sommai-
rement les principales stations de cette zone du Sud, Sud Ouest vers le
Nord-Est.
(1) Pour une description détaillée de la strate herbacée, se reporter à la
note de R. SILLANS (1952).
o(1) Pour plus de détails sur la végétation ligneuse des forêts et galeries
notamment, se reporter au Catalogue de la Flore de Centrafrique(BOULVERT
•...
- 79 -
Vers 4·20'-4°30'N, en bordure de l'Oubangui, la végétation
ligneuse maigre et dispersée est dominée par Elaeis guineensis. Annona sene-
ga~ensi8 et A~bi2ia sygia. Les rôneraies sont fréquentes. A côté de quelques
Bride~ia sc~eroneU%'a; Termina~ia' glaucesce~s. Vit~:r: don~. on peut rencon-




Vers S·N, dans les larges vallées de la Bangui-Kété
(Alindao) et ~e la Kotto (11ing81a), le nombre d'espècea ligneuses reconnues
passe de 20 à-35. Albiaia aygia et Te~lia gtauee8~œ dominent la strate
ligneuse avec Borassus aethiopum et Entada abyssinica. L'sspeco'ancieu ~éfri­
chement~de ces savanes périforestières se traduit par la présence fréquente
de Vernonia sp.. Ceiba pentandra. Combretum panioulatwn il côté de NaucZea
. '
latifolia. Cassia sieberana. Lannea barter·l. Lophira 1.anceolata. P:rosopis
africana. Strychnos spinosa. Tarrttœindus indica apparaissent progressivement.
Station du. plateau de Mingala
Entre ces deux zones déprimées, sur le plateau entourant
Raga Pouloubou (21·30'E à 21°40'E), les galeries et forêts vallicoles sont
dominées par un plateau cuirassé sur lequel on rencontre Entada abyeBinloa.
Al.biaia aygia. DanielUa oUveri. Terminalia g'Zaucesoens••• ainsi que de
nouvelles espèces : EPh'thrina sigrnoidea. Amblygonocal'pUB andongensiB~ Gardenia
temifoZia, Parinari. auratelUfolia, Stryohnos innooua.
Station de néou - La Kott~
Très dégradée sur la ligne de crête de Kabou, la végétation
devient uu peu plus dense vers 5°30'N à partir de Réou puis dans la vallée
moyenne de la ROtto sur grès-quartzites. Le nombre d'espèces ligneuses recon-
nues passe de 39 il 57. Des savanes périforestières, on passe au domaine de la
forêt dense scmi-humide avec Albiaia .aygia, Entada abYBBinica, l/VaIti.a ohamae~
Magnistipula butayei, Tel'Tl'linaUa gZauceBoens~ Spathodea campanu'latr.. et les
derniers Fagara maorophylla. A côté d'AnogeisBus leiocaPpUS apparaissent:
Terminalia la:r:if7,om, BUrkea àfttioana~ AiaeUa afrioana~ ainsi que Detarium
microoCfPPurn et Parkiq filiooidea•.
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Sta;..ion d'Ira Banda - Guinig2,
•
Au-dessus de 5°45'N, on se trouve vraiment dans le domaine
plus ou moins dégradé des forêts denses semi-humides. A la station d'Ira-Banda
il faut ajouter le bassin de Guinigo euserré de part et d'autre entre les gr~i
,- -
de Nakando. La végétation ligneuse est composé d'Anogeissus Zeiocarpus~ Termi~
lia gtaucescens~ Albizia zygia~, Magnis~puZa butayei. En sous-bois, on rencon-
tre Acacia ata:r:acantha~' Anth(;cteista ouban(Juiensis~ lIva:.ria chamae~ CaZoncoba
crepinian.a~ Ha:P'U71fJana madagasooriensis, Spathodea ccurrpanuZato et Myrianthus
arboreus disparaissent ainsi que le r8nier. Ils sont ~~lacés par Frotea
madiensi8~ Antidesma venoswn~ Pavetta corymbosa, 'â côté d'Acacia sieberana.
Station de Dria - La Bougnou
En remontant vers le Nord à proximité du 22e méridien E. on
rencontre une alternance de plateaux indurés plus ou moins dénudés et de
vallons boisés. La végétation est certes dégradée autour du centre préfectora~
de Bria (6°30'N) mais les forêts denses semi-humides redeviennent abondantes
à partir de la Boungou (6°45'N). Dans cette station de transition, Anogeissus
Zeiocarpus~ prédomine avec Daniettia oUveri~ AZbiaia aygia~ TemnaZia gZaucéi
aens~ ,AnthocZeista oubanguiensis~ UVaria ohamae~ AZZophytZus afrioanuB~ Ster-
cuZia tragacantha. Les derniers parasoliers disparaissent tandis que Fterooar-
pus Zucens prend une place notable.
Station 'du 7ème parallèle
Vers 7°N, les influences guinéennes disparaissent AnogeisBus
Zeiocarpus domine largement avec AmbZygonocarpUB andong~:'lsiB~ Lophi.ra Zanceo-
Zata~ Burkea africana~ TerminaZia gZaucesoens et AZbiaia zygia. A cSté de
, Tamarindus indica~ Carf.ssa eduUB~ Combretwn mozZe~ Eryt1u-ina sigmoidea.. Gl'ewi<.
moZUs~ Gar'denia ternifoZia apparaissent : Maytenus senegatensis.. Maprounea
africana~ TerrrrlnaZia moZUs~ Erythropht "eum afrioanum~ Heeria puZchepl"Ûna et
Ximenia americana. A partir de'7°10'N, on passe sur la station Centre-Ouest
des grès de r10uka (Y.B. 1979).
Zone de Bianga - Bambari - Ippy
La zone qui-s'étend entre l'Oubangui et les' gr~s de Houka
par Bianga, Bambari et Ippy (entre 4°40'N et 6°50'N et entre 200 30'E et 21°45'
repose sur le socle précambrien ancien essentiellement constitué de quartzites
micacés, secondairement de migmatites et accessoirement de granites.
..
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~ morphologie est celle d'un plateau remarquablement tabulaire, voisin de
600 mètres, entre Bianga et Bambari. Ce plateau sépare la dépression de la
Bangui Kété à l'Est et 13 vallée de la Ouaka à l'Ouest. Le modelé est un peu
. '
plus accentué entre Bambari et Ippy (dos de baleine granitiqu~linterca1a-
tions de roches basiques). La zone de migmatites et de gneiss autour d'lppy
constitue le piedmont d'un ensemble d'arêtes quatzitiques qui le domine d'1;.oe
cinquantaine de mètres à l'Est (Côte des Singe~ : 6°30'N-21°46'E)et au Nord
(Hadonguéré' : 6°38'N-2Jà06'~
Station des plateaux de Bianga
;
Les plateaux de Bianga (entre 4°40' et SOIO'N), dominent
de 200 mètres la vallée de l'Oubangui (la végétation du piedmont appartient
à la station de Gouatchi-lfobaye décrite ci-dessus). La caractéristique
essentielle de la végétation de ce plateau réside dans sa très forte dégra-
d.l1tion par l 'bo1!me. Il ne subsiste que qu~lques ligneux. Cette maigre savane
périforestière est à base d'AZbiaia aygia et, de TePminalia gLaucescens. Les
espèces évoquent l'ancien contexte forestier : AnthocZei8ta oubanguiensis.
Musanga cecropioides. Vernonia sp•• Combl'etum paniculatum. Sinon il s'agit
d'arbustes pyrophiles banaux : Cl'08soptepY:J: febl'ifuga. Annona senega'Lensis.
PiUostigma thon:ningii. Nauctea Zatifolia. Vite:/: doniana••• Ou remarque, prb
des villages, des bosquets de Pswum !/Uli!laua. goyaviers.
Station des plateau~ de Bambari
La partie ~ord des plateaux de Bambari qui appartient à la
zone d'élevage (1), donne la même impression désolée. Ce fut celle d'AUBREVILLE
empruntant la route Atiudao-Bambari (p.124) : "La dénudation s'étend même
parfois aux galeries forestières que remplacent des marais a roseaux. Lorsque
quelques arbustes hérissent les savanes, ce sont toujours les mêmes espèces
déjà signalées".
Cette impression, bien que trop réelle, est incomplate.
Quelques kilomètres au Sud de cette route~ on retrouve de belles savanes arborées •
(1) Pour avoir tous les renseignements sur la végétation herbacée de cette zone,
se ,reporter a J. AUDRU et G.. BOUDET (964).
Le nombre d'espèces ligueuses reconnues s'élève à SI, au lieu de 36 sur
~)ian8~ : LaP7z>tPa lanoeo'Zata. Ptaotea madiensis~ Mtlpr~a afM.aana~ absents
sur Bianga, occupent ici une place importante à. cSté d'A ZbizÏ4 aygia~ Entada
abys8i~UJa~ Ficus gtumosa~ Erytzthina Biùmoidea~ .Dani.el.Ua oli:ueM., Terminal..i.fl
g'Laucescens. D'autres espèces apparaissent quand on vient du Sud : Pt:Œk:ia.
fiUcoidea~ Proo8cp'ls africana.. Pazoinari ourate'ttifoti.a.. Burksa aftticana~
Ambl.ygonocarpus andtmgensis.. Stftychnos innocua.. Maytenu8 senegaZensis. Dans
les villages, le long de la route au t~ord, Morainga oZeifera signale la prisenct
des pasteurs arabisés.
Station de Bambari - Vallée de la OUaka
Autour de Bambari et au Sud, le long de la Ouaka, la végé-
tation a éti encore fortement dégradée par l'homme (1). AU sein d'uo peuplement
ligneux très clair on relève : Ficus glumosa.. Pazeinal"'i. CUZ'atelUfo'Li4 en bos-
quets, Nauclea latifoZ.ia.~ Steztautia 8etigefia~ Teminalia g'lauoescens.. Ceiba
pentcznd1ta et Al,biaia zygia. Parmi les espèces nouvelles signalons : Fiaus valU.
choudae.. Gr-e7J1ia. mollis mais aussi Anogeis8US 'teioCa%'pUB et BorasBUS aethiopum
tandis que disparaissent les esp~ces forestiires : Anthocl.eista.. EZa.ei8,
Pr gaPa, .Spathodea• ••
Station Sud - IppY
Vers 6°N, au niveau des granites de la Baidou, le changement
de la végétation est net. Des savanes herbeuses ou lâchement arborées, on passe
au domaine des savanes arbories ou for3ts denses a AnogeiS6U8 Zeioca.r'pU8 large-
ment prédominant devant Entada abyssinica et TerminaZia gZa.uceBcens. Quelques
nouveaux ligneux apparaissent : E2'1Jthrtophteum af1!icanum. Afaelia aftticana.~
Gardenia temifolia ainsi que quelques témoins d'Encepha'laPtos septen'tPlonaUs.
Station Est - Ippy
A l'Est d'lppy (vers 6°20'N) quittant les migmatites pour
les leptynites et les quartzites (facies de Ralaga), la végétation d4gradée
autour d'Ippy reprend le m3me aspect de mosaIque : savanes-for~ts semi-humides.
Cette végétation paratt plus diversifiée : A caté d 'AnogeisBUS l.eiooazrpU8~
(1) Dans un article sur les potentialités des for3ts tropicales R. CATINO'f (J97!
indiq\le qu'en zone de savanes guinéennes, par exemple 88mbari, on doit obte-
nir avec les plantations forestières UDe productivité de 25 m3/ba/an soit 5
tonnes Equivalent ·Pétrole/ha/an. A Bambari, des savanes a taux de boisement
extrêmement faible, mises en défens (par simple protection naturelle et en
vue d'obtenir essentiellement du bois de feu), ont fourni des rendements de
3 à S m3/ha/an aprês neuf-dix ans de mise en défens.
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A.tm::-.i~ BfJ(Jiq.1 'l't:mrtÏnaUa glauo98Cens~ on relève paP'f,nari OUPatel,'ti.foZia~
Parkia fiZicoidea~ Ambl.ygonocarpu8 andongen8u# UvaPla chaTnae. Ou retrouve
Pef'icopsis ZazifZom~ TOJna:ltindus indica et Ximenia aTne'Picana. Cette espice.
ainsi que Combpetum kottoense~n'a pas 'été revue plus à l'Ouest de ce Centre-Sud
de la Centrafrique.
Station des reliefs quartzitiques de l'Est d'IpPl
Une limite assez nette sépare ce piedmoDt a sols ferra11i-
tiques argilO"88b1eux souvent indurés de la zone des.dômes quartzitiques
(facies de la Côte des Singes) dominant le paysage d'une bonne cinquantaine
de mètres. Les sols (lithoso1s ou sols ferral1itiques appauvris sableux) y
sont relativement plus secs. Les témoins de forat dense font place à la savane
arbor~e à Anogeis8u8 l.eiOCaztpUB prédominant à côté de Bzaokea afzoicana et Lophipc:
ZanceoZata# Pteroaarpus ZUCenB# Khaya senegatentrls et fezwn.naZia 'ta:r:lf7,ON
reœp1acent TerminaUa gÛJUOesoens. On entre là en zone souclano-suinêenne.sans
influence guinéenn{ • tlotons qu' li partir de cette _one, nous n'avons plus
relevé MagnistipuZa butayei. commun vers l'Est.
Zone de Kou~go-Grimari-Baka1a
_==a===_= __====== _
La zone qui s'étend de la boucle de l'Oubangui (vers SON)
au Nord de Baka1a (jusqu'a 7°N) et entre 19°30' et 21°10'E repose sur un
soubassement semblable il la zone préc€dente. La morphologie est déprimée
entre Kouango et Grimari, le long de la Bamba. Cette monotonie est légèrement
troublée, à partir de SOSO'N, par une succession d'arates quartzitiques.
alloneées mais peu élevées.
Station de tcouango-W. Biansa
Le long de l'Oubangui, entre Bianga et l(ouango. le défri-
chement de la forêt est presque total. Les quelques ligneux (1) qui subsis-
tent sont à base de Terrrnina'tia gZa14Cescena et AZbi.aia aygia avec Stel'O'UZia
setigeN~ DanieZUa oUiJeM.# Crossapte:ryz' febPifuga. La rSueraie prédomine
dans la plaine karstique entoUrant KDuango vera 360-370 matres d'altitude.




Vers 5° IO'N dans la basse v.allée de la Ouaka, entre Ban~ ~o
et Ndoro, les résidus de forat dense humide à 'l'ripl.ochiton-A'Lbiaia sont
encore f~équents. Dans la zone défrichée, à côté d'A'Lbiaia aygia. Entada
abY88inica. TerminaZia gZaucesc6ns. ViÜJ:& doniana. on observe : AnthocZeista
oubanguiensia. Musanga cecropi.oides. MyI'iantJu.ul azobo1geua. Caloncoba croepiniana.
Spat'hoi4'4 ~lata. Fagarq, ma~rophyl:ta. Corribretum paniculatum. Elaeis
gui.n6li1P'tlJisa KigeZia afncana.
Station de Grimari
En r.emontant le long de la Bamba, la végétation change
d'aspect, après Kai'.~jt:l vers S030'N, avec l'apparition de bosquets d'Anoge'Ï.ssus
1.eioC"wpus m~i:, "'_~ 3.::Î. rie Lophira 1Anceolata. Prosopis afPicana. Strychnos
innoc~-,,:., G"-Y37J.'{.:l 'r;:.~ Z?.,~ 3 ~ DetariWl1 miCl'ocazrpum et Parnazoindus indic.a. tandis que
'1'erminaZia gZauaasaens. Albiaia aygia. Erythri:na. sigmoidea et DanÛlll.ia oliveri
~estent communs.
Station W. Bambari
Entre Grimari et Bambari, vers S040'-SoSO'N. s'étend un
plateau d'altitude voisine de 500 mètres. La végétation est encore fortement
dégradée par l'homme. A côté de Terminalia glauoesoens et d'AnogeisBU8 2.eio-
oarpus. on y rencontre: Acacia sieberana. Pi'Liostï.gma thonningii. NaucZea
latifotia. VePnOnia sp•• Gr~ moZZis. Certaines espèces forestières disparais-
sent: Mynanthus aztbol'eus. Ceiba pentandPa mais aussi le rônier au profit
de Stroychnos spinosa.
Station N. Grimari
La végétation ligneuse fortement dégradée autour de Grimari
change d'aspect au niveau des ar~tes quartzitiques (1) vers SOSS'N. Le nombre
d'espèces ligneuses reconnues passe ~e 35 a 48 •.La.~avane arbor6e devient
soudano-guinéenne sans influence guinéenne. Dominée par A~ogeisSU8 teio&Z1"pUS.
elle est à base de Lophizt~ Zanceolatcz. Tel'11li.natia gla:ucesoens. Uvaria ohamae.
avec les premiers BuPkea afncana et Temnatia la:1:ifZor'a tandis qu'AnthocleiBte2
oubanguiensis disparaît. On voit apparaître progressivement :
(1) Pour des détails sur la végétation de ces "types" ef R. SILLANS - 1952.
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Amb~ygonoaa:rpus andongensisa AfaeZia afztica:TJr!.~ A~i.desma J)eJI&Osum~ Mapztounea
afM.cana~ 1'rtotea madiensis~ Ste%'~ospe~ kunthianum et Tel'l7n:naZia moUise
., ..' .". ."\ : .,. . .• ., 1
, Station'de Baka1a
Il sccb1e y avoi~ à ce niveau un couloir d'aridité relative.
En cinquante kilomètres de Grimari-Bambari il Baka1s. la pluviométrie moyenne
annuelle chute de .1550 mm il 1391 cm. Le paysage se modifie. Entre Bakala et
Goumbourou, on traverse une succession de vallons granitiques et d'ar'tes
rocheuses d'Itabirites (avec cuirasses de chape ou Sommitales, dénudées ou
recouvertes de lakéré herbeux). La végétation prend des caractères soudanieus
avec l'apparition, vers 6° U'N, juste avant les I-foroubas. de savanes boisées
a Isobs%'1.i.ni4 - Monotes et Uapaaa. A noter un témoin de Butyztospe1'mU17l ptntado:l1U1Tl~
inhabituel lcette latitude. A côté d'AnogeissUB et de Lophi.~~ on relave
Annona~ Dan:le1.1.ia~ Paztkia~ Hymenocardia. Stroychnos spino8tl~ Ste%'cutia seti.geM~
A1.'bizia ayoia" Pap;:nal'i curate1.tifoZia~ TerminaZia l.a:r:i.f'tom, Euphorbia doPban-
densis est tt"5quent sur les ar~te8 rocheuses ou les "dos de baleines" grani-
tiques. Signn10ns également Heeriapu'Lchel.'Pima~ J.1aniZkazta 1I7U.ltinervis~ Ptero-
caJ'lPus 1.ucens", Oahnlz schIJeinf'tœ1;hiana", Entada oubanguiensis. Pavetta corrymbosa.
Peri,copsis ?a:dfZol'a~ S1.Ja.rtzia madagascariensis. Le nombre d'espèces ligueuses
reèonnues s'élève A 61.
A l'Est de 200 45'E dans le bassin de Goumbourou (sur alternance
de granites, quartzites et migmatites), la végétation semble moins variée. Elle
est à base d'Anogeissus "Leiocarpus et d~ Lo-J?hipa Zanoeolata avec 10Iaya senega-
~ensi.s", Encepha1.aPtos septentriona1.is (J) et Prosopis aft'1,cana.
Station de Yangalia
Au Nord d'Ippy, après Madonguéré vers Yanga1ia (entre 6°45'
et 70 H), aD retrouve les !!limes ar~tes quartzitiqu~s qu'il l'Est d'lppy : facies
eSte des Singes. La végétation de caractères soudanieus eet a base d'Isobel'~inia
dolea. oU ·I.' tomentosa avec Monotes keztt~ngii et Lqphi~ ZanoeoZata", AnogeiSSUB
l.eioaazpus et AZ'biaia :,iygia deviennent rares. Vers 6°S0'N, nous avons trouvé en
plusieurs endroits de 1arses fourrés d'O=Ytenanthe~abyssinioa.
(1) Alors qu'en général nous n'en avons observé que des repousses après les feu"'!
nous avons pu photographier un bel exemplaire adulte de cette curieuse
eycadscëe près des chutes de Gumburu (- Goumbourou) a proximité desquelles
A. AUBREVILLE découvrit TeaZea oubanguiensis.
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La zone Po.,sol.Sibut quJ. repcJse 8Ur un soubassement gEolo-
gique varié s'étend entre 18°30'E et 194 40'E de la boucle de l'Oubangui à
l'escarpement N.Sibut - N. Grimari vers S~SOtN. On y monte sur la partie la
moin;, -510'76&e la dorsale centrafricaine au niveau SOO m.
Cette zone déprimée des bassins de l'Ombella, de la Tom! et
de la Kémo, était autrefois occupée par la forêt dense humide à TPiptochiton-
Al,bizia. Au Nard de 5°30', cette forêt passait pr~gressivement sur les parties
hautes à la forêt dense semi-humide à Anogeissus-A.~biai.a. Cette mosaique
forestière a été récemment dégradée sur le grand axe habité : Bangui-Sibut-
Bambari. L'étude de la végétation reste en majeure partie a faire sur les
grandes arêtes quartzitiques (Kaga Serimbala••• ) et les inselbergs graniti-
. ques (Kaga Sola •••).
Station de Passel
Autour de Possel le modelé est karstique. Les dépressions
marécageuses sont souvent entourées d'une forêt galerie. La longue plaine
herbeuse de Diguili est un ancien bras de l'<;lubangui. La rôneraie à BozaasSU8
aethiopum domine une tris maigre végétation .ligneuse avec quelques Lophil'a
Zance(,.tata~ Ezoythl'ina si.gmoidea~ Al,biaia ayg~ KigeZia afM,CIJWJ~ femnaUa
g'1.auDescens~ DanieHia Ou'veri avec Nauol.ea 'tat1;foti.a~ PhoenÛl: zaec'Linata
(dans les dépressions) t PiUosti.gma thonningii•••
Venant de l'Est les premiers Cussonia dja"tonensis et Mapl'OU-




·Entre 5°20' et S040'N, la végétation forestière est udeux
conservée. On passe de la forêt dense humide d~s parties basses (parfois mar'-
cageuses dans les dépressions) à une forat s~-humide sur les interfluves.
Le sous-bois y est de~~e, souvent inc~tricabl~· (.tcaci.a ata:mcanthaJ. Avec
AnogeiB8U8 et Albiai.a zygia~ on rencontre Ceiba pentandm~ Danietz..ta otiTJezai.
Ficus gZumosa~ pazokia fiUcoi.dea~ Pzoos<JPÏ-s (Jfricana~ Pi.'Liostigtw.;z t1u:mningi,i.
femnaUa g'Laucesoens mais aussi By1nenocaf'dia ~Znrtnde8. Ochna B(ilueinf'1,Œ'thiana.




Le couvert végétal paratt plus dégradé entre Sibut et Grimari
vers 50 45'n. Anogeissus Zeiocarpus prédomine avec DemieZZia o'Live"';'~ Acacia
ata:t:acantha, TeoonaZia glaucescens. Combretum panicuZatum et Vemonia sp.
sont plus fréquents qu'A'Lbiaia sygia et Lophira ZanoeoZata. Des témoins
d'Entaila oùbanguiensis et Ekebergia aenegt:il,ensÛJ ont été rencontrés ; aucun
rônier par contre.
Station Nord Damara
A titre comparatif, au Nord de Damara, au piedmoD~ de l'escar-
pement de Bozo, soit entre SO et SOIO'N, la végétation parait moins humide
que celle de la boucle de l'Oubangui, comme cela avait été signalé lors de
l'étude cartographique au Nord-OUest de la Feuille de Bangui (Y.B. 1976).
Daniellia oliveri l'emporte en fréquence devant LophiN l.anoeolata, PftosopiB
a/ricana, Amblygonocarpus andongensis mais aussi Cussonia d.1aZonensis, HeePÏ4
puZcherrima, fJapl'ounea africana. Anogei88Us teioca:t'pUB devient rare vers
l'Ouest-Sud Ouest. Bul'kea af~ana n'a pas été relevé dans toute la zone
Possel-Sibut.
Remarques sur la strate herbacée
......__......-=-..._--_._.
Renvoyant aux études spécialisées de R. SILLANS, BOUDET et
AUDRU, nous ne désirons faire que quelques remarques par comparaison avec les
savanes du Sud-Est. Les savanes à petites herbes annuelles des lakéré ou bowé
ne jouent ici qu'un rôle tr~s secondaire. Par contre en savanes périforestières,
la strate herbacée joue un rôle essentiel.
Après les défrichements culturaux, s' installe une jachère
il Pennise1:um puzopureum, herbe il éléphants ou sissongo. Cette espace, commune
au Sud d'une ligne Boali-Bozo-Sibut-Grimari-Bambari-Ira Banda-Yakossi-obo,
ne dépasse pratiquement pas au Nord une ligne Bouar-Dekoa-Bakala-Dialinga-Djema.
Elle ab lnde dans la vallée du Iibari.
De même les savanes anthropiques à Impemtacylif'liboi.oa, herbe
il toitures, sont communes au Sud d'une ligUe Boali-Sibut-Bambari-Baugassou.
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Par les pistes et villages, elles remontent vers le Nord. Elles sont fréquentes
dans la vallée du Ubari, de m~me, entre Sibut et Bambari, ainsi que dans la
région des termitières géantes de liobaye-Alindao.
Les savanes à Afpamomum ne sont pas rares dans toute la zone
d'étude, notamment dans les stations du ~1bari. d'Ira Banda, de Bianga et du
Nord Damara. Inversement aux espèces précédentes, A~opogon teato~ ne
descend pas ae Sud d'une ligne : S. Bo8Ii-Bogangolo-~i. Sibut-N. Grimari-S. Bam-
bari-Réou-Dialinga-obo. Il abonde en sous~bois des forêts denses semi-humides
(station E. Ippy-N. Bria) avec Paullinia pinnata~ Setaria megaphyZZa.
Contrairement à cijmbopogon giganteus~ espèce du tlord rencon-
trée à l'état de témoin près de Grimari, Beckeropsis uniseta.. HypanalumÛl sp.
(1 ), Loudetia a:rundinaaea~ Panicum ma:r:inrum~ Digi tal'ia unigl.umis... ne sont
pas rares.
A titre de curiosité signalons que des ananas subspontanés
abondent dans les sous-bois de la vallée de la Kotto.
(1) Pour ce genre, selon MAZAnE (1978), Bypanhenia 1'iUfa~ B. nyass8J B. ni.aren-
6i8~ H. fil:i.pendu1.a.~ B. dipûzndrta et B. baI'teJ'Ï. sont prasents dans tout le
pays, B. familiazais dans tout le Centre Sud. B. bracteato. des savanes péri-
forestières fait place à B. rùelb1istschii et B. in~Z.uorata var. bzaeviseta
au Nord d'une ligne Galafondo-Bambari-Bakouma. H. e.1Um'I'ICZM est rare et





En moyénne dans ce Centre-Sùd-de la Centrafrique, l'ordre
relatif d'abondance - doudnance des quinze princivales espèces ligneuses
noUs est apparu commele' 'suivant : '!e'l'fni:n.aZia gZaucesoens (frËiquence centé-
simale 45 p. 100), Atbizia zygia (45), Anogeissus-·l:ei.oca:rpua (44), Dani.eZ1.ia
oliveri (33), Annona senega'Lensis (31), Pil.iostigma. t'honningii (31), Antho-
cteista -oubanf/14iensis (27) ~ Lophil'a ZanceoZata (27), Vite:J: doniana (26),
HymenocaI'dia acida (25), Entada abyssinica -(25), NauoZea Ûl.tifotia (23),
Craossopter-yz febPifuga (22), Er-yt1œina sigmoidea (J8) ~ et Parkia fil.icoidea
(18) •
Nous retrouvons la conclusion formulée dês 1958 par R. SILLANS.
La région Centre Sud est le domaine d'expansion des savanes à Te-:t'1T!inaZia
gÛl.ucescens et Atbizia aygia. Ces savanes sont largement pt"édomï!lantes dans
les sta~i~nB du long de l'Oubangui-}~omuu de l'Est de Possel à Rdf~i mais
aust'li :;_::!""!.l'l le tde.r.g!e Bambari-E. Ippy··K~r..·)~. Anogeissus teiocat>pus joue
un rêlc enc..~ri:: cAsentiel mais limité. La limite Sud des stations : N. Galafondo
E. Sibut, Grimari, W. Bambari, Bakala, S. Ippy, Réou-la Rotto, grès de
Nakando, Ubari, Baroua marque le passage du domaine des forêta denses semi.-
humides à Anogeis8US~Zbi2ia aux savanes périforestiêres sans influence
guinéeDlle. Plus que Laphil'a Zanceolata, l'apparition de Buztkea africana
marque l'entr~e en domaine soudano-guinien sans influence guinéenra. Ce
domaine sans influence guinéenne est marqué par la limite Sud des stations
N. Grimari, Bakala, Goumbourou, Yangalia, Côte des Singes, 7fme parallèle.
Il se poursuit au Sud des gr~s d'Ouadda vers Yalinga. OD peut lui rattacher
les grès de Nakando. Pour des raisons à la fois climatiques et idaphiques,
des affinités soudaniennes apparais~~nt dans les stations : Bakala, Yangalia
et Nzako O'lec des savanes à Isoberlinia -Monotes -Uapaoa. On trouve même des
fourrés à O~yh3na:nthel'a abyssinica sur Yan.galia. Honds ces espêces carac-
téristiques, la plupart des espèces ligneuses du Centre Sud Centrafricain




A. CHEVALIER décrit ainsi~ en 1907, la végétation de la
station de (Fort de) Possel (p.4~50) : Derrière le poste ombragé par quel-
ques beaux arbres dont: Khaya grandifoZioZata (COC) s'étend une grande
pr_irie déhoi.ie lemâe seulement de beaux palmiers raniers (Borassus) et
t~e remplie de petites herbes ••• Puis plus loin encore un marais traversé
par un ruis,seau bordé de palmiers (Raphia monbuttorum Drude) (P.. 54). Des
rapides de l'Eléphant à Bessou, elle (~'Imperata eyZindricaJ eouvre des
milliers et des milliers d'hectares d'étendue.
p. 61 (Entre Possel et Sibut) l~a .Alétation de la contrée
est d'une assez grande uniformité. C'est la grande brousse, c'est-à-dire,
une immense prairie de hautes gramiaées ••• Parmi elles dominent trois ou
quatre espèces d'Andropogon et deux espèces de Panicum••• (Puis) c'est la
végétation de parc les Detarium~ le8 TamarindUs et même quelques arbres
épineux (Acacia. EntadaJ ••• p. 63 Sur les plateaux ferrugineux la végétation
est beaucoup plus rare, souvent ~ème on ne rencontre que quelques rares brins
d 'beJ:bes croissant entre les fentes de la pierre".
p.75 (A l'Ouest de, Sibut) "La plaine elle"""lll3me t.'est couverte que d'arbustes
chétifs : Vitez cuneata. Parina:M;U11I~ Terrminal,ia~ Acridocarpus p'Z.ag-&opterua n•
p.77 "Le rônier reste introuvable depuis notre départ de Kr6bedjé (ou Sibut)




APERCU SOR LES SUBDIVISIONS PlI'lTOGEOGRAPHIQUES
AU CENTRE-OUEST DE LA CENTRAFRIQUE
.
I.cbaye. Ombelle KJX'ko, N. Kemo, Gri~ingaif.~. 'Bamingui,
... ... .. .'..'
Bangoran)
Dans le cadr,e d'une série de notes phytogéographiques consa-
crée9 i la végétation l~gneuse des savanes centrafricaines, cette note co~
plite ies précèdentes tra~tant de l'OUest du pays (1). Les zones décrites
se rattachent adainistrative~ent à l'Ouest de la préfecture de Haute Sangha
(Berbêrati), N. Lobaye (rlbaiki), Ombella Upoko (Bangui), N. Kémo (Sibut),
Gribingui (Raga Bandoro ex Crampel), S. Bamingui-Bangoran (Ndélé).
L'ensemble correspond ~une bande allongée.du Sud-OUest
(frontière camerounaise) vers le Nord-E~t (grès de Ndélé). Reposant sur soele
précambrien, cet ~nsemble correspond à deux grandes unités ,géomorphologiques :
Au Sud, la surface de l'Oubangui voisine de 400 œtres ; au Nord. la dorsale
centrafricaine voisine de 5 à 600 mètres qui sépare les bassins Congo-Tchad.
6.2 Climatologie
, D'un poi;t de vue c~imatolo8ique, la zone s'é~endant entre
3 et 5°N se rattacherait l un,sous climat oubanguien. en limite de la forat
dense. avec U!l~ pluvlométoPie voisiœ de 1550 II'JID à Berberati. Bangui et deux
ou trcis mois de saison siche. Entre 50 et 6°30'N, le sous-climat soudano-ouban-
guian correspond au domaine des ancielUles forêts denses semi-luJmides 1 Anogeusus
et A1.biaia aygia. La pluviométrie moyen~~ a~~el1e est voisine de 1450 mm à
Damara-Dekoa. La durée de la saison se~Î1è passs' d~ troi~ mois à Damera. Sibut,
Bossembélé. à quatre mois à llekoa et pds de cinq ~is à Bouca.L'influence
.. . "." ..
du relief se fait sentir. La pluviométrie moyenne annuelle s'élêve à 1750 mm
a Bossembélê tandis qu'elle s'abaisse à 1393 mm a Boda. de même que sur la
zone des gr~s de Carnot. A partir de,6°50'N. le cl~t est soudano-gbinéen.
Bntre CramPel et Ndél~. La pluviométrie passe de 1326 mm à 1258 mm et la durée
de la saison s~che dé ci~q à six mois.
Le ,défrichemen.tJ tr~8 avancé en zone périforestièrej d'croit,
progressivement avec 'lJoccupation humaine vers le Nord-Est.
",
.(1) Ouham (1969). Oubam Pendé et gr~s de CarDO't (juin 1979). Centre Sud
(Août 1979).
Au-dessus du r~ukourou (7°10'N), on entre dans la zone cynégétique des réserves
du Bamingui-Banr,oran.
6.3 Districts rh7togéo~raphiques
Selon A. AUBREVRLE (1949), une ligne Betaré Oya - Carnot - Do,
Boali - Possel marque l'ancienne limite de la forêt dense humide (au ~Jd de
SON). A l'Est de l'individualité reconnue des savanes boisées sur grès de
Carnot i Bu1:tkea-Lophil'a, s'étend la zone des anciennes forêts sèches à
Anogeissus-Albizia zygia. Une ligne Bossemtélé, N. Bodoupa, N. Sibut, vers
5°40'N, la sépare de la grande zone des savanes soudano-guinéennes.
R. SILLANS (1958) distingue deux régions:
-- Région congo-guinéenne
• district IV des savanes périforestières
• district V de la !<otto Mpoko comprenant à l'Ouest les savanes à Burkea-
, ,
Laphi:l'a de la Hautè Sangha et les savanes forestières et forêts sèches
denses de l'Est.
- Région soudano-angolane (au Nord d'une ligne Yaloké-Sibut)
• district IX central de fa Waka (=Ouaka)-Gribinr,ui avec savanes, forêts
sèches et parfois bambousaies.
• district XI du Chari-Logone. Ce district soudanien débute au Sud de Ndélé.
l' .: •
En annexe, nous indiquons les remarques phytogéographiques
d'A. CHEVALIER' qui, au début' du si~c1e fit le transect Bangui-Nd41ë ainsi que
celles de il. GILLE'x':qui, a\i' ~ours d'une rapid~ 't~urné~ entre Bangui-crampe1-
les Ubrès et Grimarf atrès "bien' repéré ï~~' '~h~geme~~s de la couverture
végétale.
6.4 District périforestier guinéo-soudanien
6.4.1 Zone de la Mboumbé
A l'Ouest des grès de Carnot, jusq~.'l la frontière camerounais.
c'est-ll-tiire approximativement entre les rivières l-1boumbé 1 et !-fboumbé II
"
(de ,,!liN à SOJO'N' et de 14°40'E i ISo20'E) s'étend la zone dite de la ~1boumbé
que l'on peut diviser en deux stations:
6.4.1.1 - Au Sud (de 4°3SN), station de Gambou1a-Sosso,d'altitude eomprise ~ntre SOO
et 650 mètres. Le défrichemèntde cette station (où l'on eultive un tabac de




En dehors de ceu~ci une eS:i?ùce ar-bust::i.1re béV141a : "~nm:ma ~~tensis
prédomine avec Albizia zyg1.a. et Terrr.:na1..ia g't4ua(3scens. A caté d'espèces
témoins de la forêt : Musanga OQ~S~ Ceiba pœtt:f!i :1I-ù.. fttyM.anthus
arbol'aus~ Spathodeo. cttmpanulata. Anthooteista oubœtgui.ensis. on y rencontre
des espèces savanicoles : Cusscmia d.jalatl((tnwle~ Lannea 1Jœ;otm ainsi que
quelques témoins de Lophi'l'a 7.mz~ot.ataJi Maprounea afM.cana et 8uItlcea af".-
cana.
- Au Nord de 4°35', dans la station à l'Ou~st d'Aaiad.a-Gaz~, l'A1dl:ude
s'égve proereSSîV2iJent aù-dessus de 700 mètres. Les v~rsan.t8 aplanis out
leur surface boss~l~e par une multitud~ de monticules. Ce sont les mêmes
termitiè~es géantes que celles bien connues autour d'Alindao. La végétation
ligneuse disséminée est dominée par Cussonia d;iatonensi.s avant Teminalia
gtaucescens et Atbizia zygia.
Le rônier BorasSUB aethiopum n'y est pas rare de même que
Fious glumtJsa~ Maprounea africana. Psorosperrmwn febrifugum. Seou.ztÛ1alJa
longepedunculata. On y relève des témoins de Lophim lanceoZata et
Maytenus senegalensis.
Vers SOIO'N. on atteint par l'escarpement de Nguia-Bouar.
le rebord Sud des ~lateaux de Baboua (1). LETOUZEY (1968) considère qu'au
Cameroun, 1t escarpement Sud-Baboua 1Il&rque la limite entre la zone des savanes
p~riforestières et celles de l'Adamaoua r$ttachées à la région floristique
soudano-zambécie~e. Il note l'apparition brutale toujours vers la cote 800 m,
de 6 ou 8 espèces dans la strate arborescente : Combretum molle. D07J:wZlia
oUveJti.. Entada abYS81/YI:i.oa. Lophira ZanoeoZata. Maprounea afn(Jana~ 8ecu-
reidaca 'Longepeduncut.ata. Syaygium maorocazrpum et de temps à autre mais
moins typiquement : Acacia sieberana. Amb'tygonocarpus andongensis.. Bzatkea
afrioana. Cu8sonia bartetti. Gœtdenia tepnifolia. Pat'ki.a cZappertoniana.
Strychnos spinosa.
Effectuant un itinér.aire Sud-Nord, le long de la fl'oDtiiire
camerounaise, entre Gamboula et Baboua, nous avons relevé sur l'escarpement
de Nguia Douar, entre 8 et 900 uretres, l'apparition de savanes arborées il
1ka'~a-Lophil"a avec Daniellia-oUveri. Anogeis8U8 'Lei.ocarpus et accessoirement
Acacia siebemna.. Amblygonocazrpus andt:mgeYllJis. Entadt:z abysBinica. E. 0Uban-
guiensis. Pazt1cia filiooidea~ Pl'Osop{.s aftticana, Protea madi.ens1.s. SterculÜl
setigera. Stpychnos spino8tl, Syzygium macrocœ;opum et Terminalia 'ta:tï.f1.oM.
(1) Se reporter aux "Subdivisions phycogéograflhiques du Nord-OUest de la
Centrafrique". (Y. B. mai J979) •
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7a ~J'ItP. t:omt"". CU88onf.a d;jtllonenais~ ~ount2a afPicana et Seczœidaca
longep~Zaia qui' ~.~~nt apparus, plus au Suti. deviennent fréquents
'tandis que déc~Ô!4t l'importance d'Anthocwista oubanguimsis" et surtout de
, .
TePminaZia g~~scens et Uvaria c~,~e. Parallèlement, dans la strate
herbacée, Loudetia ·arwuJ:lnacl' 1 et Ptel'idiwn aqui"Linum (localisé uniquement
sur l' esearpement) succèdent à Af!'t117f()'fffU1T1 sp. et Pennisetwn pul'plD"ewn.
Région de Boêa n l'Est des grès de Car~ot
Station de 'la Lessé (autour de 4°10'N-11°58'E. entre 380
et 420 mètres d'altit .1e).
La station ~e la Lepsé Je situe au ?iedmont de l'escarpement
Est de Bada, sur la su.... cC' de Bangui à une cote voisine de 400 mètres.
La forêt dense send caducifoliée à Triplochiton sctero:ryto.. "'t Te7"ni:naUa
superba prédomine encore larb .'nt. A eSté dan '~q savanes i . ~restières
et défrichements récent.~, on l '; ève des ~ 3pèces l.. -.C' lE's : Anthof'i.ei.sta
oubanguiensis~ Hymenocardia ar'''' ù.. )v.nie ZUa 0 U 'Jel"""~ Erryt1wina sigmoidea~
Vitex doniana à cSté d'Atbiai.:: ~gi(,~ l'erminaZia gZaucescens~ Musanga..
MyrianthwJ. On Y note des t&1oins de Lophira Zanceolata et Anogei,ssU8 'teio-
OCU"pus.
Station des plateaux Nord de ~.fbaiki (autour de ,oN-n,oSO'E
entre 550 et 600 mètres).
En raison de la faible latitude, la vêgétation des anciens
défrichements forestiers situés sur le plateau quartzitique au ~ford de ~tbaiki
(entre 550 et 600 mètres) reste aussi banale. La végétation ligneuse est l
base d'Albiaia zygia" Bymenocardia acida" Terminalia gLauaescens••• avec les
premiers Lophira lanceolata.
Station de Bada (4°~0'N-17°30'E, entre 5 et 600 mètres)
Dans la zone déprimée autour de Beda, la végétation ligneuse
est légêrement plus variée. Elle est dominée par Eraytlatina sigmoi.dea" Tertmi-
nalia gla:uoe6cens~ PiUoatigma thormingii" Atbiaia aygia. FiauB gtumosa"
Nauo'tea ZatifoUa. D'autres espèces savanicoles arr.araissen.t : CusaOl'lia
d;j.aZonens'i.s" Maprounea afrl,cana. Lophira Zanceolata. Pa:rkia fiUooi.<ka.
La végétation ligneus~·de la zone ~rda~t la fQr3t dense
o"m-~".I h-", ... -1~. _ A ,..~-I-<3 .i.., l;';;""':'1nf;l f .......·çst:icrs,: on y re~contre
6.5
Conclusions sur ce dist~ict périforestie!,
----- ---- ~~--..--
-humi.de P"'~
des savane$ arbustives pyrophiles ou parfOl's'des'savanes arborées à Tepmi-
naZia J7.au~~s~&n8-~;lbiziazygia ou ~ CU8Sonia dJalonensis. Sur la cinquan-
taine d'espèces identifiées, l'ordre de frGquence centésimale décroissant
serait.le suivant : Te~;UlZia gZaucesaens (55 P. 100), Annon~ sene~aZensis
(53). Atbizia zygia (52), CU8som.a djatonensis (52), PiUo8t~:{jma ûzonningii.
(40), Cl"08SoptefIY:r febroifuea (38), Hymenoaa1'dia acida (35), /l-Jusanga cec'Po-
pioides (32), Ficus gZwnosa (30), Ezryth1tina sigmoidea (25) .."
Comparaison avec la Station de Bangui tautour de 4°22'N-
18°35'E/ entre 3sd et 500 mètres).
Rappelons que ces données chiffrées p'ont qu'une valeur
tout.e relatiue... El1.es sont .has~es .. sul'...seu1ement GO··points d 'obs-erva-tionS" .
situés dans des zone, disparates. Ces données peuvent être utilement rappro-
c~ées des 355 .~elevés eff~és (Y.B. J916) sur las snvaftes-et· zones défri-
chées de la feuille voisine de Bangui (entre 4 et 5° N et de 11 à JBOE).
Les résultats en étaient les suivants: Annona senegatensis (73 p. JOO),
HymenocaPdia aeido. (56). DanieZZia ou'ven (54), NauaZea latifoZia (50).,
Piu,os'tigma thtmningii (44). Bl-ideUa ndeZZensis (43), Atbiaia aygia (41).
Vitez madùmsis (41), C'Possopteryz febroifuga (40), VitB3: doniana (39),
TeI'fl'ti,naUa ltauoescens (35), Ficus vaZUs ahoudae (34). Pcœinaroi cumtetU-
loUa (30), Lophi'Pa Zanceolata (25) •••
Régipn QI? la Qorsale Centrafricaine autour de Bgssemb81/§
(Nord ombel1a~1po~o)
A cette partie de la dorsale centrafricaine, située entre
650 et 150 mètres d'altitude (entre 4°4S'N et 6°N et de 11 à J8°E) nous
.. --Ta1:taehons las est:arpemetrt's qui font ie passage à la" surfac:e de Baitg1i1" :
celui de Boali et de la Lessé.
6.5.1 ~tion de l'escarpement de la Lessé (4°10'N-17°S5'h, entre




Malgré la latitude basse, les conditions édaphiques (butte~
témoins cuirassées surmontant un ,e,searpemènt quartzitique) entratnen~ ~e
développement d'une belle végétation de savane arborée dans ce contexte
forestier. Cecte savane ast à base de Lophipa 1,anaeoZata. Tel'mi:naUa gZauces-
cens. Danielliet oUvePi. 'Cussonia dja7..onensis. Mappounea afriC!tZYIa. On Y
note l'apparition de' Protea madiensis et de Strychnos spinosa.
Ss~~~on de Boali (4°S0'N-18°E, entre S, et 700 mètres)
Disloqué en collines nu Nord-Est de Boda, cet escarpement
redevient. falaise autour de Boali. Lorsque l'on vient de Bangui c'est-a-dire
du Sud-Est, on voit a~paraitre sur le piedmont cuirassé d'abord PrOBopiS
ajricana puis BuPkea africana. HeePia pu7..che~maainsi qu'en témoins isolés
'K.h:atJa senega7..ensis.. Pavetta corymbosa. Sur l Vescarpement rocheux, on recon-
naît: Amblygonocarpus andongensis. Hannoa undu,tata. Stychnos spinosa~
Ta.rrteœindus indica. On y relève surtout l'abondance d'une euphorbe : Euphol"bic
àaPbandensis et l'apparition d'un îlot de savane médio-soudanienne à
Isobep'Linia-Monotes et Uapaca togoensis. Nou~ pensons qu ~ il s'agit là d'un
témoin paléoc1imatique conservé,dans cet am~nce~lement roch@ux pour des
raisons édaphiques. Ce type de savanes inconnu su~ le plateau sus-jacent,
ne s ' retrouve que deux cents kilomètres plus au Nord, au-dessus de 6°30'N.
6.5.3 Station du plateau de la ~'fuii (autour de 5°N-17°40'E,
au-dessus de 700 mètres).
Ce plateau assez fortement induré s'étend de part et
d'autre ~u cours supérieur de la Mbii. La dégradatien de la végétation y
est très accentuée. La mair,re vép,êtatîon ligneuse y est dominée par :
Cusaonia djaZonensis. ~.fappounea afl"icana. Lophipa 'Lanceolata" DanieZUa
olivePi. avec Securidaca longepedunCfUlata. Prtotaa madiensis. ParinaPi ozata-
tellifo'Lia" Amblygonocar-pv: c'Ldongensis••• Dana cette stàtion BnmsSUlJ
aétJrlopum n'es't pao rare de même que Gr!Pékmia tem:lj'oZia.
6.5.4 Station du plateau de la Lin (autour de 5°JO'N-J1°S0'E.
voisin de 700 mètres).
Ce plateau s'étend le long de la Lin ou Mbali. Il est un peu
plus accidenté que le précèdent avec, autour de buttes témoins indurées,
des c.'d~",~'3es de pentes dénudées : lakéré ou bowé. ,
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La vég~tation li~euse y est mieux conserv". On y voit de Hiles savanes
arbor~es il : Dani.~lïia (fti.1Je~~ Cussom.a -'d;jaZtmensis" Lophi.~a kttaeo7,ata~
Parkia fit~oide~~ 1J1,atkea afr'i.(Jana~ Temna1.ia glau~soen8~ Amblygonooarpus
andongensis••• On Y relève l'apparitic.n de Lonchcaarpû8 Za.:ci.f7,orus. Combl'etum
nigr'ioans~ Ptel'ooal"pus lucens~ TerrminaUa 'Lazif7,Ol'a et Ekebezt(JÏ4 senega"Lens1.s.
6.5.5 Station Ouest' DossembelG (autour de 5G I5'N-17°25'E, entre
680 et 740 mètresJ;-'
Entre nossembelé et Yaloké, sur un modelé équivalent, la
végétation est assez semblable. Toutefois, Burkea ajrioana fait place à
Anogeissus .leiooaPpus et Albi3ia zygia. Ce devait atre autrefois le domaine dE
ce type de forêt dense seud-humide. On y d'cauna parfois : Gia~ mcil.lia.
PePioGpsis Za:r:iflol'a~ Dalbel'gia boehmii. Comb'Petwn molle~ St'Pychnos innooua.
Station Nord Yaloké (autour de S020'n-17°05'E, antre 710
et 750 mètres).
Au Nord d~Yaloké, o~ la végétation est dégradée, les
caractéristiques du domain~ soudano~guinéen s'affirment. La végétation
ligneuse est à base de Parkia .fi1.icoidea~ Ternri:nalia Za:r.ifLora~ iha'kea
africana. CU8sonia dJalonen8i8~ Lophil'a L7nceoLata.
"
6.S.7 Station de Bodoupa (S043'N-17' '::" r;;J entre 600 et 650 mitres:
. .
Ces caractères sont moins nets, au Nord de Bossembelé,
autour de Bodoupa. La latitu~e est plus élevée mais l'altitude l'est déjà
moins. La véeétation de transition est mixte : Cussonia dja"lonenai8~ Pa.Pki.a
fili()oidea~ 'i'emnalia glaw:Jesc6r.s~ A7.bizia zygia~ AntblygonoéaPpUIJ andon-
gen8i8~ DanielZia ou.ve'Pi.~ Lophi~ "tanc~olata avec AnogeisSU8 lei.ccaPpUB~
PtcZOOQ.:.wpus Zuoens~ Tezrrrrlnalia Za:r:ifZol'a~ &œ1<ea aftti,oana. Vers 6°U, en
limite de la feuille Bossangoa, on distingue les premiers But.Y.l'Ospermum
parcuio:J:Uin.
6.5.8 Conclusions sur la région de Bossembele
L'altitude voisine de 700 mitres, de ce-plateau,. sol.
ferrailitiques sO~7ënt peu profonds gravillonnaires ou indurés, compense
sa latitude b~~s~. On n'y retrouve pas les forêts denses semi-humides a
Anogei88U8 et .4Zbizia si communes vers le Centre et l'Est du pays.
6.6.1
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La v'e'tadOA~t dég-radée semble pourtant se rattacher à ce type de
même qu'aux savanes semi-h~~es à 'lerrnina1,Ü!- g7.aucescens et A1.bizia.
Rappelons qu'à Bossembelé, la pluviométrie s'élève à 17S0 UMb
Sur 81 espèces identifiées, l'ordTe de fréquence décroissante
est le suivant : CU8sonia. dj~}~nsis (69 p. 100), Lophil'a b.noeoZata (62),
DanieZlia o7.iveri (61), Parkia fi7.icoidea (53), Temn.a"lia gZaucescen8 (48),
Erythrina sigmoidea (43), Steraulia setigera (40), Ficus gZumosa (33),
Entada Oubanguiensis (33), Proosopis africana (32), AZbiaia aygia (32),
, 1 •
l~rOunea africana (31), Burkea africana (30), Lannea barteri. (30) •••
. . .
Région de Bog~ngolo (de SoOS' N à 6°N et de 18°E à 18°45'E) •
•
La dorsale centrafricaine > 'abaisse progressivement vers le
Centrfo :.,u pays. Autour de Bogangolo, Bon altitude est comprise entL,' 550 et
690 mètred.
Station de l'escarpement de Bozo (SOlO'N - ISo30'E, entre
480 et 560 mètres).
Venant de Damara au Sud (1), la végétation de l'escarpement
peu accusé de Bozo est à base de Cussonia djaZonensis~ DanieZ7.ia oU1JePi~
A'Lbisia aygia~ Burkea africana~ et Termina7.ia gZaucescBns. Pae plus qu'au
Sud sur la surface de Bangui, les représentants de Bur~~~ ~e se retrouvent
sur le plateau. De mame HanntJa unduZata ne s'observf," éhl Sud-Est de _~t
escarpement rocheux.
mètres)
Autour de Bogangolo, la végétation ligneuae est dominée par :
DanieZZia o7.iven. Cussonia djaZonensis~ Entada abysBiniaa~ Lopliira 'Lanceo-
Zaw, Maprounea afl'iaan.a~ Parkia fi7.icoidea~ Pttosopis africana et TePllfi.nalia
gZauaesaens. AfaeZia afl'icana apparaît.
Station de la Mpck~ (aueour de ~034tN-18°05tEt entre S60 et
620 mètres.
A l'Ouest de Bogangolo vers la Upoko. on relève dans la savane
plus ou moins dégradée, la prédominance de Lophira Zanceo'Lata~ Hymenocardia
acida# GrebJia moZlis~ AmgZygonoaa:rpU8 andongensis,. Lannea baPtel'f,~ TerminatÛJ
g'Zauaescens mais aussi AnogeisSU8 Zeiocarpus.
(1) Pou~ la végétation ligneuse de cette station ~. p. 14. Note sur la v~8é­
tatlOr.. d'.I Centr.e.-Sud.~..la-Centrafrique (Y. B. Août 1979).
620 mètres).
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Au-des!9.us de 5°40'N, près de la ligne de partage des eaux :
Oubangui-Chari, la végétation change. Au lieu de savanes, on rencontre de
nombreux et parfois importants résidus de forêts .denses semi-h~des.
AnogeisSUB Zeiocarpus devient prédominant)comme dans le Centre et l'Est du
pays, devant : Danie7,1,ia o'Liveri~ Ba:lW'tgana madagascariemri.s. Entada abys-
Binica~ Tel'f7linal.ia gZauoescens~ AnthocZeista. oubanguiensi,s. et Lophil'a
ZanoeoZata. Des bosquets de Manihot g1ABiO'lJii ne sont pas rares ; ce sont
des témoins des anciennes plantations d'arbres à caoutchouc des aunies
vingt. Les premiers témoins de Ptel'ocaPpus tucens son~ rencontrés.
Conclusions sur la réaion de Bogango10
Comme la région précédente, celle d~ B08ango10 appartient
au domaine soudano-guinéen semi-humide. C'est une région de transition.
L'abondance de Cussonia djal.onensis marque son caractère occidebta1 mais
8uPkea africana dispara!t du plateau. Entada abyssinica remplace Entadez
oubanguiensis vers 1tEst. Au Nord-Est, se développent les fod1i.& 1I..$GS
semi~humides à.AnQfei,s8US•
•
Sur 60 espèces identifiées,' 1 i ordre de 'fréquence d6crois-
sante est le suivant : Daniel:tia otiveri (72), Lophil'a lanceoZata (62).
Cussonia djaZonensi,s (58), Entada abys~niaa (46), Tel'f7linaZia gZauces émS
(40), Pitiostigma thonningii (34), Hfl!WIgana mtldagascariensi.. (]4),
Anogeis8US Zeiocaz'PUS (32) •••
A 6°N. on passe sur la feuille de Bouca (1). RappeloDS
seulement que les forlts denses semi-humides sont encore fréquentes entre
Marali et Bouca jusqu'à 6°30'N.
L'itinéraire de pénétration coloniale vers le Tchad suivait
la voie Sibut-Dekoa-Kaga Bandoro (ex Crampe1). La dorsale centrafrieaine
semble en effet affaissée au Centre. A Dekoa. la ligne de partage des eaux
Coogo-Tchad n'est qu'à 550 mètres d'a1citude. Il, n'y a pas d'obstaele
naturel ; les transitions de la vigétation sont progressives.
. ,
(i) Pour les frEquences centésimales de cette zone, se reporter à la Note
ICI..... l~Â a!llU!ll~" .1", 1 'n..h.._ Iv D 1 tll.t:.tll" .
- 100-
Station de Guiffa (autour de 6°08'N - 190 08'E, entre 480 et
SSO mètres)
Une dizaine de kilomitres au Nord de S{but (1), 1 partir des
collines c:barnockitiques qui marquent le rebord S'Id de la dorsale centrafri-
caine, l'aspect de la végêtation change : areflJia mollis devient commun,
CussOflïardjaZonensis n,'est'pas rare de même que Borassus 4Bthiopum ; Ximenia
• • 1 o' "
amezoiQfZM appara!t 'avec' AfaeZia a/ricana. Les. forZts dense, semi-bumides i
Anogeis6U8 et Albiaia aygia alternent avec:·le·s sava'PèS' ADanieÛ~ o1,i:uen.
f'el'minalia 'gl4ucescens ou Termi:fIa'tia 7..azijLcm.
Station Sud Iouma (vers 6°0S'N". f9°'5'1, entre 480 et S80
•.C
~ .'"'
Plus à l'Est entre Grimari et la KOuma, la v~gétation forestièl
est encore mieux conservée. A cStA d'AnogeiB~unaia. on relève: Ceiba
pentaruir't%. Anthocleista oubanguiensis. Catoncob4 cNpi.niana. UTJar'ÜZ c'htlmas.
AZ1J:phyZ7.us african:u8~ ainsi que les derniers Myrianthus al'bol'tlus. Ezoythrti:na
sigmoidea remplace Eroythrina abyssiniea. Dania'tli4 otiv6n reste C011lDlUll avec:
les TerrrrinaUa mais aussi PeM.copsis 7,a:ri.flom. Ol\ observe parfois 1Jultkea
a/ricana et Lophi1'a 'tanceolata avec AfaeUa africana.
Station Tilo (6°08'N - IgOIS'E, entre 480 et 620 mèt~es).
Entre ka I<ouma et Dekoa, ,les savanes.l 'emportent et avec: elles,
Daniellia. oliveri' sur Anogeissus. Albiaia et Terminal,ia glauoescens. On peut
égalé"oaen"f~signàler.GaNimia" tel'Ylifolia•. Lophim lanc:eoZata. Combretum motte"
~ . ~. ".
Combroe1;um ni.gr>i.cans, Entada abyssini.ca. Fieus glumosa, LonchoeaztpUB la:x:i.fZoPus
Vitez dOniana. A notet sur un d8me de sols sableux sur·quartzit~s·(6°1S'N-
19°20'E - 630 m), les derniers 'témoins vers le Sud d'IsobePZinia et de
Monotes.
Station de Dekoa (6°19'N - 19°0S'E, entre S et 600 mètres)
A partir de Katakpa (6°10'N. à sols sableux filtrauts sur
quartzitês, portant une belle savane arborée à léguaineuses). on pênitre sur .
la station essentiellement granitique de Dekoa. Anogei.sSUB l.eiocarpus prédo-
mine largement devant Pœekia fi,1,icoi.dea" Dan:iel:LÛl "Zivef"i." mais aussi
Ambl.ygonocaPpUB andongensis" Ptel'OcaztpUS Zul!ens.. Proeopi.s af%"i.cana.. Khaya
.enegàûmBi~. Les espèce,. méridionales se l'al'~fi_t déjA. C'est le cas d'
A1,bi,aia ayt/ia:1 :PelWlinâ1.i.a gZaucescens.
(1) Se reporter aux stations ~I. Galafondo et E. Sibut p. l6 ,et 17 claDS la
Note sur la végétation du Centre Sud de Centraf~ique. (Y.B. AoGt 1979)
6.7.5
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S,ado!, ~e !Caga Bandoro (~X crampe.1) (autour de 7°N .. 19° 10' E,
età~ 450. et: 5SO' âtres).
Entre Dekoa et Kaga Bandoro, la forêt de Ngouéda (6°3S'N) est
encQre une be~le forat semi-humide à Anogeissus-Albisia avec sous-bois dense
ta~is q~e la forêt de Kaba (6°S0'N) sur sol sableux dérivant de quarzite
représente la première savane boisée ou ("forêt claire") à Isoberal:i.nia -
UQPCZca - Bzœkea avec Stl'yclznos Ù'znocua et Pseudocedzoe la kotschyi.. Autour de
Raga Bando~o, la végétation ligneuse est dominée par AnogeisSU8 teiocarpus~
DanieZZia oZivel'i. avec TezominaZia Za:d,f7,om~ Pa:r1<ia fiU(Joidea~ LonchoclU'pUB
la:rlflopus et Butyraospe:rmump~. Le ''karité'' confbme les affinités
tchadiennes ou soudaniennes de la station, de même que l'apparition avec
Ximenia. œnel'icana~ de DetaPium mi.oroca1'pUTll et. O:1:ytenanthem abyssinica.
Conclusions sur la région de Dekoa
Sur cette zone centrale affaissée ~e la dorsale centrafricaine,
les transitfons sont pro~essivesmais relativement rapides. Elles se font
souvent en fonction des conditions édaphiques. Les sols sur gneiss ou cbarnoc-
kites, plus frais, portent une végêtation plus humide que ceux sur granite
et surtout sur quartzites. Sur une centaine de kilomètres, on passe des forêts
den,ee semi~humides aux savanes soudano-guinéennes puis' soudaniennes à partir
de Raga Bandoro. La même transition avait déjà été observée (Y,B. 1969) juste
à l'Ouest entre les ·résidus forestiers de Bouca et les savanes de. Batangafo.
En raison de ce~ transitions, la végétation est relativement
variée. Sur 80 espèees identifiées dans ~a ~égion, l'ordre de fréquence
décroissante est le suivant : Anogelssus 'Lei~s (88), Danie'L'Lia olive"';'
(59), Pazakia fiZicoide.a (42), Albiaia. aygia (35), Terminalia la:x;if7,ora (34),
Pi.1:tf/stigma thonninqi.i (32), Tel'Tfli.natia g'Laucescens (28), Prtosopis africana
(27) J LonchocaPpus Zazif7,ol"US (27), ErythI'ina sigmoi.dea (27).
6.8 Région Sud du Bamingui - Bangoran (de 6°20'N à B030'N et de
19°40'E a 200 40·E).
Entre Dekoa et Kaga Bandoro, la pluviométrie moyenne anaue11e
cbdte de 100 mm (de 1426 à 1326 ~). La végétation paratt plus sèche vers
les Mbrés. à l'Est der~6~Bandora. alors que la pluviosité ne fléchit pas.
La raison en est essentiellement éd~bique. Le granite de Griva! Pamia, encadré
d'ar~tes quartzitiques, s'incurve auto~ des 14brés en direction du granite de
Babla.
(1) La pluviométrie moyenne alU\uelle serait de .1.430 lIIBI aux J.tbrês. A noter que
pour cette station elle n'a été calculée ~e sur dix anné~s de relevés au








Station Kébi (autour de 6°28'N - 19°52'E, entre 600 et
650 metres).
Venant du Sud, de Gvimari. on atteint la dorsale centrafri-
caine à Bakouya (SOSO'N) à la cote 600 (1). Sur quartzites, autour ae la Kébi,
la végétation prend un aspect particulier. 'Les fourrés de bambous : O~tenan­
t1ta'a abyssinioa al térnent' avec les savanes boisées à IsoberUnia - Uapaca
togoensis et Monotes ke'l'stingii. Encepha"LaPtos septentricmaZis n'est pas
rare, sous forme de repousses après les feux de brousse.
, '
On observe également Tel'TllinaZia g'l.au.cescens~ Ezoythzoina
sigmoi.dea~ Afaelia afz'icana~ Daniellia oZiT)e'l'i~ Anogeissu8 leioca:ryus ainsi
que Bo:rasSU8 aethioplqf/ ou Lophira Zanceola'f;a. ,
Station Gouda (autour de 6°37'N - 200 0S' E. entre 5 et 600
mètres..) •
Ces affinités soudaniennes qui 'se prolongent au Sud-Est sur
quartzites des Uoroubas ou de Baka1a \1) ne se re"ouvent pas aU Nord-Est
sur station granitique de la Gouda. La végétation y 'est soudano-guinéenne.
Les savanes sont dominées par Prosopis afraicaYIa~ AnogeissU8 'lei.ocarpus.
Pa:rt'Ml'i c'l.tl'ate7;UfoZia~ DanieZZia oZivezoi. On y reconna!t également Combztetum
nigM.cans~ Grewia moZlis~ SY2IIgium macrocœ'pU1fl•••
Station des Mbrés (6°40'N - 19°47'E, entre 600 et'6S0 mètres).
Sur quartzites autour des Mbrés. la végétation est variée :
70 espêces ligneuses courantes ont été identifiées. De type mixte soudano-
guinéenne et soudanienne, elle est à base d IAnQgeis8U8 Zeiooarpus.~ Danie'tlia
oZiveri~ Bu'l'kea afrticana~ AmbZygonoco;ppus andongensis~ Stxryohnoe spinosa.
Lophizoa 'LanoeoZ.a:t4.,JlrBbYia motUs. A cQté: rI!..~8pèces d'affinités soud8lliennes :
IsoberUnia~ Termi~lia mo'/,7,is~ Encephaw.r.to~ septentrionatis. O%ytenantnsM
abyssinica6 Ua:paca togoensis. Afae'lia afPicana~ Monotes kel'stingii••• on y
re1êve. souvent' en contexte semi-forestier. des espèces de milieux plus
frais; TePminaZia g'ta:ucescens~ AZbitia zygia. AnthocZeista oubanguiensis,
SignalOlis également des témoins de CU8sonia djaZonensis. D:raoeana sp•• Bannoa.
zmduZata~ Maprounea af'l'icana~', ,Ek.epergia. BenegaZenais• ••
(2) cf Station Nord Grimari. Noté sur la végétation du Centre sUd.




Station de Balakélé (ex A&en)(6°SS'N--. 19'53'E.entte 450
Cet aspect mixte disparatt -progressivemént -au-dessus de
'-SO'N. toujours sur quartzites. La savane est dominée par Dani.etl.i.a o1:luePi
et AnogeisSUB l.èiocaPpUB avec Uapaca - 'I.sobel"1:lnia - Monotes~ Afaeti.a afW,-
cœuz~ des Terminatia (Za:z:iflora~ mollis et gZaUl!escensJ~ Prtosopi,s. Paztlci4
mais aussi Butyrosperwrum parado:r:um~ Encephaz.m.tos sept:entzoitmaliB et
-O:x:ytencmthel'tZ abysBiniC4.
Station Sud Baminei ou Raga Nzé (7°20'N - 20° 10'"E entre
420 et 500 mètres)
Peu apras -le passage du Koukourou, le quartzite fait place
au granite. Le payaage se modifie. Plat. m4diocrement draini. la MOnotonie
du relief n'est rompue que par quelques inselbersa granitiques comme Esga
Nô (1). Les savanes arboriea à Butyl'ospel'l1'lll11l pt:atadtJ:eum. Anoge-lsSUfl l.ei.ocazrpus.
%'emrittatia Zazi,flozta. Daniettia o'tivezt{,~ Lophil'tZ ltJnceoZata. alternent avec
les savanes boisées soudaniennes à Monotes - Isobel'Zinia et Uapaca. On
relève également : Detari.um miCl'OCl1l'pU11I.. &asorna afPi,cana. PeJli.copsis
1,(zz(,flom.~a *emifQl.ia~ ,(lzo.~ nrollis. Tamarindus iJ'ld:ica. ](ime1tf,a
tl/lfBFlcana~ Tel'm'lnali.a gZaucescens a disparu.
Station Est Bamingui (vers 7°30'N - 200 30'E entre 420 et
480 mitres)
Plus à l'Est. l'aspect de la végétation est semblable. On
observe des savanes à %'el'fll'l1'ltltia "lozi,fl.om. Butyr-ospezrmum pa%'tZdozum. AnogeisGUB
ETosopi.s" Lophir-a et Bul'ltea avec les mimes savanes boisées. On y rencontre
couramment : Deta1."i.ZI11I mi.crtoaaPpU1fl~ Lannea sohïmpel"i.. Garden:la umifo1.ia.
GPelJi.a mollis" MayteJtus senegatensis, 8tl-yehnos spi.nosa~ Cl'ossoptery:r:
febPlfuga~ Ximenia americana~ Cornbl'etum nigZ'icans. GaJtdeni4 el'Ub6scem
appara!t pour la première fois venant du Sud. Les ruisseaux SODt bordés de
Mitzoagyna inemi.s. Irt'lJ'i.Jtgi.a smi:thii.
Station Nord Baminpi ou lCaga POU!II0urou (7°S0'U - 20°15' E,
entre 420 et 500 matres)
Au Nord du Bamingui. les saVaDeS boisées A Mbnotee et~
disparaissent ; IaoberUni.a. persiste un peu.
(1) Pour la végétation de ces lagas cf a.SILLANS (1952)
'i"
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Las BaY8neS 6Ont: domin6ea par Anogeis8US leiocaPpUS avec Daniel.Zia oZivel'i~
. ' . .
buty'PoS'pel'mW7l paradozum~ Terrminalia la:J:iflora~ Tamarindus indice:. Afaelia
afPicana~ Pte~WJ l,ucens. Par contre, les savanes à 'BtŒkea-L<iphifia sont
ma'! re-pr6$entées. On y relève également Combretwn hyppopilinum.
Station du Bangoran (BOIO'N - 200 20'E, entre 410 et 500
mètres).
Au Nord du 8e parallèle, on pénètre dans la zone déprimée,
assez mal drainée du Bangoran, dite sur Continental Terminal. Le caractère
soudataien de la végétation s'accuse. Les savanes sont dominées par : Temnal,ia
'Lazi,flom, Butyrospezrmum paradoXW7l~ PseudocedreZa kotschyi~ Anogeissus leio-
carpus et Parkia fi Zicoidea. En second lieu viennent : DetaPium miCl'ocarpum
et Acacia sieberana. On remarque Stel'eosperrmum kunthianum~ et surtout
l'apparition des premiers témoins de Xel'omphis nilotica~ Ba'tanites aegyptiaca~
Bomba:x: costatum~ Ziaiphus spina-chFisti~ Guiel'a senegaZensis.
200 40'E), o~ atteint les grès de Uouka-
6.8.9
OUadda (1) .
Conclusions sur' ,la région Sud du Bamingui-Bangoran
Dans cette région, où la pluviométrie décro!t progressi-
vement vers le Nord de 1430 à 1260 mm, le caractère médio-soudanien de la.
végétation s'affirme. Sur ce soubassement siliceux, presque,exclusivement
constitué de quartzites et de granites, les for3ts sèches denses (qùi se
maintiennent encore vers 7°25'N sur les parties plus basiques du socle
précambrien au Nord de Grivai-Pamia) font rapidement place aux savanes boisées
de la région cynégétique du Sud Bamingui-Bangoran.
Sur la centaine d'espèces ligneuses identifiées, l'ordre de
fréquence"décroissante est le suivant : Anogeis:8U/! lei.ocarpus (73), Danieltia
o'tweri (65),. Te.zrmi.natiQ, la:r:ifiora (53). Isobel'Zinia. (5~), Butyl'ospemrurn
partado:z:um (45), Prosopis afM,cana (44), PiUostigma thonningii (40), Lophiroa
'lanceoZata (39), Parkia filicoidea (38), Buzokea afl'icana (37), Monotes
kerstingii (35) •••
(1) Pour la végétation se reporter à la Note sur les grès (t.B. juin 1979)
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Remarques sur la strate herbac~e
"
Nos tournées pédologiques ayant été faites en saison sêche
après les feux, nos observations sur la strate herbacée restent très succiDtes.
Renvoyant donc aux études spécialisée$ (mais souvent très localisées géogra-
phiquement), de R. SULANS, G. BOUDET. ,J.C. BILLE, J. AUDRU, M. MAZADE••••
nous ne pouYOns faire que quelques remarques d'ordre général.
Le raie de la strate herbacée est pourtant eSlentiel surtout
BU savanes périforestières. L'herbe à éléphants Penni.setum Pl4'pUl'eurtI ou
"sissongo" est commune en bordure de la for;t- dense particulièrement dans
les stations de Gamboula, Boda mais aussi Guiffa. Vers le Nord, cette espèce
ne dépassé pas Kaga Bandoro, les)1b~és.
, j
Les savanes anthropiques à, Impel'ata cy'Li'Yldzica sont fréquentes
au Sud d'une ligne Gamboula - Mbii • N. Sibut - N. Bambari. "Èlles restent
cOllllUnes autour des centres urbains : Bossembêlé, Dekoa, Kaga Bandoro, les
Mbrés. Il faut cependant signaler qu'elles dispara~ssent, dès ~~'on s'éloigne
, "
de la piste, dans la zone cyn@gétique du Sud Bamingui-Bangoran.
Les savanes à Afl'QJ1lD1flU1ll sp. fr6quentes en savanes périf9res-
tières et au Sud de la dorsale centrafricaine (au Sud de Bossel!lbâlé et de
Bogangolo) se rar~fient au Nord d'une ligne Grival-Pamia, Balakétê. Nous .e
les avons p~s 'observées dans la zone ~ynégétique du Bamingui-Bangoran alors
qu'elles se retrouvent à l'Est sur l~s grès deMouka-ouadda~
Andropogon tectoJtum abonde dans les sous-bois de la 80ne
des forau sami-humides à AnogelS8US-Al,biai.a. Fréquent au Sud de Marali, on
le retrouve communément dans les stations de Mbii, Bodoupa, Dekoa, les Ubrés
et aussi du Bangoran. Beckel'O'E-sis uniseta est commun partout de mime qu'
B1JPi.rn'henia sp., (1) D1,gitaPla unigZwnis et Panimon T1r1Z'lmurn l1~S ont paru se
raréfier dans le Sud du Bamingui-Bangoran. Seta.Pia megaphyl,14.' plante de
sous-bois frais. ne dépasse pas les l'~fés vers le Nord. De m1me Paul,lin'Ûl
pinnata fréquent en sous-bois ne remonte pas au Nord du Bamingui.
Loudetia al"ww:inacea affectionne les sols sableux dérivant
de quartzites (Les Mbrés) ou de granite (Bamingui). Elle est aussi fréquente
sur les plateaux indurés (de la Mbii). Des Sansevel'Î4. AZces••• tapissent
(l), ,Selon 1-1. l-IAZADE (1978), Hypœtl'henia bracteacta. esplee de la zone plriforea-
tiire, fait, place à H. r4eZrMtBohii sur la dorsale centrafricaine. B. ffllltlZi4-
ris ne dépasse pas 6°30' vers :leNord, ni H. bagi,."n,oa : J9°30' vere l'Bat.
B. poeoi.lomcha. n'a été récolté que dans la zone een'tr'ale limitée par
Sibut-Bossembélé-Bossangoa.' c'est-à-dire aut.oùr dê 1kYoDJlllI'U~""'"
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les anfractuosités rocheuses : inselbergs du Baming~i. arêtes qu~t&itiques
aes ~1hrés, escarpements de Bozo, Boali•••
• .' ..~!
Enfin, les "lakéré" ou 1"bowé'~ avec ie.ur cortège d'espèces
annuelles Ctenium elegans~ Loudetia annua~ t. Coal'ctata~ Coc'tosperwtU11l tino-
torium••• ne prennent urie certaine place qu'entre Raga Bandoro et Nd~lé,
notamment sur le granite du Bamingui où ils ont en tête de zone déprimée, U1l8
forme caractéristique en fer à cheval.
Conclusions
En moyenne dans cette partie Centre-Quest de la Centrafrique,
l'ordre relatif d'abondance-dominance d~s vingt principales espèces ligneuses
nous est apparu le suivant : Daniel.'tia ol.ivezai (57), Anogei.SBus 'teiOCtU'pus
(49), LopWlm 74nceolata (38), Pi.'tiostigma thonningii (36), Pazokia fi'ti.coidea
(36) feminalia g'laucescens (34), CusBcmia dja'tonenai,s' (30), P%'osopis afr'icana
(30),'H~dia aoida. (29), Tezwrinalia Zazif'tom (29) Â.ibisia aygia (26),
Eroythzei~' sigmoidea (26), Annona senBga'tensis (26), Bzaa1ceq afr'i~t::na (22),
Ficus glumosa (22), IsoberlinUJ doka ou l. tomentosa (20), Ambl.ygonocaPpUS
andongensis~ Croossopteryz fBbrifuga (20), NaucZea 'tatifoUa et Butyl'OBper-
mum par'ado:eum (1 9) •
L'influence climatique est prépàDd~rante sur cette réparti-
tion. Partant au SUd des savanes ouban~iennes ou ~iaéennes-·a Pel'llfinalia
_ • " • l
gl.aucescens et Albizia' 'aygia~ on passe au domaine soudano-guinéen de la
dorsale i. Lophiroa ZanCBOlata~ Burkea afl'ioana~ puis PemnaZia Zazif'tf)'N.
Le Nord-Est, correspond au domaine médio-soudanien a Isobezazinia ou à
Butyl'ospemum pamdo:r:wn.
Les conditions édaphiques jouent un certain rôle. La v~gé­
tation sur gneiss ou cbarnockite n'est pas la même que celle sur graDite et
quartzites.
Les bambousaies et les savanes boisées à IsoberoZinia-Monotes
et Uapaca redescendent anormalement vers le Sud sur les sols secs dérivant
des quartzites des Mbrés et de Bakala. Des îlots semblables retrouvés à
Tilo et Boali nous paraissp.nt êt~e les témoins de variations paléoclimatiques.
Le facteur anthropique est également important. A une
époque assez récente. la forat. dense humide remontait à Am8da-Gaza, suivait
l'escarpement de Boali, Bozo vers Sibut.
•
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Les plateaux de la Mbii, de la Lin, de la Mpoko se ratt&ehAieat au dnmAiae de.
anciennes forêts se~-humides à Anogeissus-Atbiaia. Ceci se traduit par
f.ttgndance de Danie'LZia~ Pi.Uostigma~ Hymenocardia.~ Annona.. CrossoptAroya:.
llauc7,ea. Par contre, l'influence anthropique nous est apparue rédt'ite au Nord
de 7°10'.
Enfin. cette zone centrale, seuil à 550 mètres d'altitude
seulement entre le Congo et: le Tchad, est également un point de renco~tre autre
les influences occidentales et:; orientales. EncephatŒrtos septentrlonaZis. de
mê1ÏIe que O:r:ytenant~N abyssiniaa. ne dépasse guère les l-ibrés vers le Sud-Est.
Manil1<a mut.tinervis et: Caümcoba ol'epin~ disparaissent avec le8- forats- "
. . -. ..-
sèches à l'Ouest de Bouca-Uarali. tandis qu'Entada abysei.ni.ca fait place à
Entada oubant)Ui.ensis (1). Inversement Cussonia d;iaZonensis et surtout Bt:Înnœ
unduZata sont des espèces occidentales qui disparaissent rapidement au Centre
du pays.
(1) De la même façon, AUBREVD..LE signale que Combl'e'tum 1<ottoensB succède vers
l'Est à Combl'etum hypopil.inum.
6. Il.1 ANNEXE 1
.,.. .
. NOTES PHYTOGEOGRAPHIQUES D'A. CHEVALIER (1 9,07)
CONCERNANT LE TRAJET CRAMPEL-NDELE.
EXTRAIT DE SON RECIT DU VOYAGE DE LA MISSION CHARI-LAC TCHAD
p.02 - "Le début de la route (de (Fort) Crampel à Ndlh(l)él fut singulièrement mono-
tone sur ces grands plateaux gréseux couverts d'une brousse claire (bush)
qu'·~terrompcnt pourtant çà et là. les galeries de q ~ques rivière, ou des
bois entieTs -:le lla::lbous".,
p.63 - "Au pays Balidja (Sud BaminBuil l'aspc~t domika4t. est celui de la brousse
claire incendiée annuellement. pourtant le bush eEt parfois interroœpu par
des plaines marécageuses".
p.84 - "Sur les collines [inselbergs granitiques ici Kaga Pougouroul la végétation
arborescente est assez nauvre. Ce qui domine ce sont les aloès, les Steroutia
tomentosa~ les Bombax buonopozense.".
p.86 - "Du Kaga Batolo (1°S7'N - 2C016 t El aux falaises qui dominent la cuvette de
Ndélé, nous ne rEllcontr:lme::: q:'.:~ d'?'l ·:J~ ..blctiona insignifiantes. La brousse est
interrompue de distance 0.1i. :! •. .-:t'''.''lI;b ~,,~ d(>~ l'laines marécageuses et par des
ruisseaux asséchés avec ou f;.';_:l.~ ,;'11;;!' i~''j forestières".
p.120 - "(Au Nord des Hbrés (=Kaga Hbre.j :~one large d'une centaine de kilomètres.
traversée par le Koukouro'J et 10; B&'J:ingui, absolument déserte à la suite des
incursions de Rabah et de Senou5sit' •
p.J26 - "L'arbre ~ beurre d'Afrique (Butyl'osperrrrumJ. le lCariti est une des essences
les plus caractéristiques de la partie du bassin du Chari comprise entre le
7e et le IDe parallèle, mais c'est surtout entre le Be et le ge degré J/2
qu'il abonde".
p.127 - " •••Uême dans sa zone de prédilection, le Karité n'e,.,iste pas partout. Il
manque complètement dans les grandes plaines argileuses où abondent certaines
combrétacées ; il n'existe pas le long des rivières. ni iaas les terrains
marécageux; il est rare aussi qu'on le rencontre au haut des plateaux ferru-
gineux ou sur les massifs granitiques. Il est ordinairement al:v ,ant à leur
base dans 1er' terrains sablonneux détritiques ou sur les pentt:.a .. 'Icailleuses".
p.182 - "(Au Sud-Ouest de Ndélél des Tel'rrri:nal.ia surtout••• Une très étr"il ~ galerie
(du Bangoranl comprend surtout des Vitex cuneata" des Afzelia a;fricana. Les
seules lianes sont le Landolphia ftol"ida et un jasmin.
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ANNEXE 2
RElUQUES PHYTOGEOGRAPHIQUES PAR B. G~T (1959)
EXTRAITES DE MISSION EN REPUBLIQUE CENTRAFRICAnm.
Journal ,Agr. Trop. 6, 566-573
p.S69 - A IS km au Sud de Damara.:. on ,reconnatt BPide"Lw fel'l'U(Jinea Benth var.
ol'ienta"Lis Hutch., TerminaZia glaucescens P12.nch•• SaZe. .';'nia Thonningii Sehum.,
BymenoCQ.Z'dia acido. Tul ~, C'l'Os8optePy:C .febrifug'1. Benth., vi te:c rnadiensis OHv.,
Sarcocepha~us escul,...ns Alz. et èe pl~. 2 '~n pla:~ dominant cette strate arbus-
tive DanielUa oliveri '(RoUe) Hutch. et Daiz. Toutes ces espèces sont carac-
téristiques des savanes récentes parcourues par les feux annuels et des savanes
bordant la forêt.
- A 5 lem des Acacia siebel'iana De. : première apparition.
p.S70 - Au Nord de Fort Sibut, la ~hysionomie du pays~ge n'est plus tout à fait la
m~me ; ou bien ce sont des for~ts sèches "éclaircies" et faisant transition
avec les savane~ boisées : peuple~ents clairs à TetA2pZeura andOngensis
tolelw. var. Sc'fasJeinfurthii Aubr. ex Oliv .. , Burkea africana Book, Ezrythrtophleum
guineense G. Don•• ou bie~ ce sont des savanes boisées assez variées où aux
espèces déjà cité~" s'ajoute Parinari curatellifo"Lia Plan.:h. A 10 km au Sud
de Dékoa apparatt••• le Khaya senega"Lensis Juss. A 40 km au Sud de Fort Crampe:!.
s l étend la forêt classée de Yakété. ancienne forat sèche dont le sous-bois•••
est devenu dense••• (avec) Cassia petel'siana Bolle. Cl.ematis hi,l'litUta Guill.
et Perr••• Un petit peuplement d' IsoberZinia doka Craib. et Stapf. est .aperçu
à 20 km au Sud de Fort-erampel.
p.571 - Apds Fort-crampel nous obliquons vers l'Est à la recberche des for3ts sèches •••
Le Karité Butyl'ospermum Parakii Kostchy, arbre typique des paysages soudanais
semble sur la limite Sud de son ai~e spontanée••• Ste~tia 8e~e1'a.
La fc.rit classée de Grivai-Pamia est traversée••• On Y rencontre Stel'cuUa
tmgaoantha Lindl ••• forêt de transition comme aeable l'indiquer la fréquence
du Lannea bal'tel'i. (Oliv.) Engler et du Vite3: ouneata Tboan. A 33 km à l'Est
de Fort Crampel sur la route d'Azen (aBalakété) se rencontre une for~~ claire
loudano-guinéenne bien conservée et remarquable ••• trois espèces: Iaobel'linia
do1<.a Craib et Stapf., Uapaca Somon Allbr. et Leandri et Monotes 'kel'sti.ngii Gilg••
mélange typique de la forêt claire... Le couvert est tel qu'il n'ad&et q~'un
tapis graminéen bien réduit. Le sous-bois est peu fourni : ~ma guineensis
Picalho, Strychnos innocua Del ... GaPdenia aqua"Lla Stapf .. et Butch., .t!4Ssaenda
œocuata Poir... Puis à 2 km au Sud dlAzan(vers les Mbrés) la forat sèche rev~t
un autre aspect••• peuplements presque purs d'Anogeissus teioc~8 Gui11. et
Perr.
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Ii. 5 72 - Il paraît dans son aire originelle. Ces f~ts â f1't.rQYeWmIlJ DI ft.tm~f"..~t:
guère de sous-bois, quelques PhyZZanthus discoideus l-luell. Arg. et Rhus
"t1zoana, Hill. var. Oubanguiensis Aubr. ont été cependant observés. Au Sud
des n'Brès la savane boisée ou abonde l'Entaila abyssiniaa Steud, est souvent
interrompue par des galeries forestières où l'ou retrouve des espèces de la
bord'.1re de la forêt dense : Harungana. paniou.Zata Lodd c Pycma:n.thus Kombo·
Warb.. Swartzi.2 madagascariensis Desv. au km 38 au Sud des M' Près la for~t
sèche se présente sou~ un faciès parti~ulter••• TerminaZia dewevrei Willd.
et Th. Du!'."., Ei:;>fhy~'TfI apodisaias Edgerv. et Hook. u r"althl:3'X'ia indiaa L.
Visite 11 h: st:::'.tÜ,u r~'Ag::,i~ulture de Grimari ••• Certaines e~p~ces se multi-
plient rapide~dnt Cv~~ l~ DanieZZia oZiveri i la pro~iférati~n dans les
patcelles prot~~éen ŒCS ~oyaviers est également spectaculaire (rSle des
fèces humaines~••• Le retour sur Bangui s'effectue 'par Fort-Sibut où nous
.. nous arrêtons pC'ur aller c')ntempler le seul baobab de l'Oubangui-Chari, celui
planté au début du siècle par AUGUSTE CHEVALIER.
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- CHAPITRE VIII -
APERr.U SlTR LES SUBD1VISIONS PHYTOGEOGRAPUIQUES DU NORD-EST
..• 1)& LA ·REPUBLIqUE CENt=W'RléAL~· (ReA)
(Ucrr:d B8n1ir-8ui-Bdl1~oran, Vakaga, U.E. Haute Y.otto)
.-
I - 1 Cadre .Gépar,fPpiQV__
Cette note complète un ensemble de notes phytogiographiques
ré3ionales consacrées à la République Centrafricaine ou Centrafrique. La
fala:se septentrionale et orientale des grès de Houka - Ouadda, constitue
une limite non seulement morpholosique msis également phytogéographique.
La végétation de ce p1ate4u gréseux ayant été décrite précédemment ne sera
pas reprise ici. La zone d'étude s'étend donc de 8°30'N (7°30' à l'Est) à
11° N et de 19°E à 24 GE jusqu'aux frontières du Tchad et du Soudan.
Cette zone s~ptcntriona1e est excentrique ; ses caractires
sont plus tchadiens et soudanais que centrafricains. La population (Sara,
P~unga, ~~ul~, Yxeich) est en majeure partie islamisée. Le climat de .-. ·~no­
guinéen devient sahélo-soudanien. La plu"iol'1~triemoyenne annuelle quI rite,;.
encore de 1403 mm à Ouadda, s'abaisse à 1207 mm à Ndélé et 843 mm i Birao
(1). Dans -la zone cl ~ étude, e~.le varie entre 1250 mm et 750 mm ; la saison
sache dure six à sept mois. La ?luviométrie devient irrégulière et les varia-
tions de ln températ~re marquée9.
1 - 2 E!Ploration botanique
L'ensemble d~ la zone reste mal connu. Dès le début du si~cle
pourtant, A. CHEVALIER (1902) traverse la zone suivant deux itinêraires :
- Ndélé - Akoursoulbak - Tété - Y~umbala - Bahr Kameur vers le lac MamoUD
- Udê1é - Tiri - Bangoran - Bamingui vers le Chari (voir l\nnexe).
A la 91,1ite de G. LE TESTU (1922), A. AUBREVu'LE (1946) atteint
Ouanda-Djallé via Ouadda. R. SILLANS ne pourra en 1950 dépasser (i'-'SO'N. Il
faudra attendre (1963-1964) pour qu'à la demande de G. GUlGONIS et du Service
Forestier, H. GILLET entreprenne dans cette zone une étude agrostologique
dans un but zOC"\Cyné~tkique.
(1) Selon une communication personnelle de l'ASECNA du 29 septembre 1979.
..... .-:--".
Nos propres ~ecormaissances dans la résioa on.t. 6.té ..efoe~uéo.. 410... ln'l'il 1972,
favrier-mars 1974 et mars 1976.
1 - 3 Anciennes subdivisions phytogéographiques
A. CHEVALIER (1933) plac& entre ~ et 10° !l la limite entre
la Z0ne des step~es ~~hélicnnes ou des épineux et cell~. soudanienrie de la
"broussc-narc". Il Y met à l'art un domaina montagn.udleelui du massif FETlTIT
ou du DII.R-CIW..LA (.~ux sources de la Ko.:to at de l 'Aouk).
~. AUBREVILLE (1949) fait passer, ~uste au-dessus d'une ligne
Sahr (ex Fort Arch~mbault) - Ouanda Dj~llé. vers gO N. la limite entre la
zone des for~ts'sèchesJ aujourd'hui forêts claires et savanes boisées et la
zone sahélienne ~ve~ steppes à épineux.
n. SILLM~S (1950) propose les subdivisions suivantes à l'inté-
rieur d~ la région pbytogéographiqua soud3no-angolane :
+ Domaine Soudanien
- District XI du Chari-Logone: au Nord d'une ligne N. Batan-
g~foJ s. Ndélé. Ouadda caractérisée ~ar l'alternance des savanes forestières
à Uapaoa-Isobel'linia - Monotes avec ou sans O:t:ytenanthezoa abyssinica et de,'1
savanes arbustives à Tezrminalia 'tarlfZol'a~ GrMa motUs~ Combl'etwn hypopi-
Unum.
- District XII du Haut-Aouk entre le ge et le 10e parallèle
caractérisé par l'alternance de savanes-parcsil bouquets d'arbres rachitiques
où' dominent Bauhinia reticu'tata (= PiUostigma l'eti.cu'tatwnJ ~ Combretum glu-
tinosum~ Kigelia afl"i.cana~ A.cacia divers et de savanes herbC'uses inondables
à Andropogonées et Mitl'agyna inerrmis.
+ Domaine Sahélien ; secteur sahélo-soudanien
- Distri~t XIII septentrional de Bir~o, entre 10 et liON.
Dans tout ce district règne la pseudo-steppe arcée, dominée par des buissons
d'Acacia~ Ziziphus~ diverses mimosées.
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II - Subdivisions phytog~ogr4phiquesproposées
Afin d~ mieux caractériser ces districts et de préciser
leurs limites~ nous nous proposons de décrire une série de stations indivi-
duallî'~~'~.~ys.ionorniC}t,l~l(1en~. giiomol'pho-J.,.\."lgiq\teciEnt:.ov 'é~'PhiquetJ.ent. L'&tlsemble·
de ces stations peut être regroupé en trois régions. La première. celle du
Bahr Aouk à l'Ouest de 21°E. La seconde, cell~ des plaines tchadiennes entre
la Koumbala et Birao. La dernièrc p correspond aux reliefs rocheux au Sud de
Birao, autour de Ounnda Djall~, Ouandjia-rnines. le long de la frontiêre
Soudanaise.
II - 1 Région de l'Aouk
II - 1.1 Station de Bangbali (p.x. Dar Kouti) (autour de a040'N-20oJ5'E. entre 450
et 800 mètres).
Au Nord-OueGt de Ndélé (1), on recoupe sur une cinquantaine
de kilomètres, une succession d'ar~tes q~rtzitiqucs, du Pr€carnbri~n ancien,
parf~is su~erficiellement indurées. En dehors des vallons, il s'agit il d'un
milieu aride sur lequel on voit apparaître, venant du Sud, les premiers témoins
de : Gaz'denia elwescens~ Ziaiphus rnrY'onata~ F'adogia leucoph'Loea~ Pavetta
ta$ioc~. Sur ces colli~es. on ohserve é~alement les derniers représentants
de Cussonia dJaZonensis et dans les frais vallons d:Antr~cZeista oubanguiensia.
Uvaria chamae~ PaoT'ospemnun t.anaturn. La végétation ligneuse est à base de
DanieZl;ir;r.".C? Ziveli-~ Anjg~is3U8. ~a.1.:oaa:PpW!j-' Bu'tg~o8pèrl1'lùitf~àdo3:UTlt avec
DetaFium micpoctœpum~ Parkia f'i Zicoidea~ Bu2'1<ea aft'icana et Pte'l'OCtrPpUs
Zucens qui disparaît rapidement "lU Nord de cette station. Parmi les espicea
~eux représentées que dans les stations voisines, citons : G~ewia moZti8~
Khaya sënegaZensi8~ Lannea baPtepi~ Stpychnos innocua et S. spinosa.
II - 1.2 Station de ~iaméré (autour de n052'N-19°S0'E, entre 380 et 450 3ètres),
Le contraste est brutal entre ces reliefs rocailleux et la
grande plaine recouverte l;)nr les alluvions quatern,a:i.res néo-tchadiennes.
La monotonie de la savane arborée n'y est rompue que par quelques bas-fonds
ou larges vallons herbeux sur alluvions subactuelles. La vêgétation ligneuse
li espèces mélangées, y est à base de : Te1'177i.na'Lia 'tazirtoT'a~ BY1RrmoCa1'ditJ.
aciaa~ BuPkea afr'icana et Ximenia o:rnePicana avec Perticopsis 'La:r:if7,ol'Q.~
Anogeissus Zeioccœpus~ Deta1"ium miaT'ocarpwn~ Tama:t'indus indica et Pa:t'intz!"Ï.
OU'l'ateZZifolia. N'y sont pas rares (par rapport aux stations voisines) :
(1) Pour cette station. cf végétation des grès de Mouka (Y.B. 1979) et ADDexe 1
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Amblygonoarnrpus andongensis~ Lophira lanaeo1.ata. PseudoaedzteÜl kotsahyi et
SyaygiUJ!1 maaroaa:rrpum. On n '.y rencontre pas BOl'aSSU8 aethiopum de même que
SeaUPidaaa 1.ongep~dunauZata •••
Il - 1.3 Station de l'Aouk
La zone qui louse 1 rAouk entre Garba et Go1ongosso (de 20·
30'E à 19· E et de 90 10' N à 80 58' N, entre 335 et 370 mètres) nous parait
constituer une station particulière. Le modelé y est légèrement plus varié.
La plaine alluviale est constituée arune succession de bourrelets boisls et
de dépressions herbeuses inondables. Sur les bordures, on observe des ter-
rasses, parfois indurées, du Continental Terminal, des zone$ dênudées plus
ou moins salées, p1anoso1iques •••
Ln végétation ligneuse y est largement dominée par Anogeissus
Zeioaazrpus~ TerminaZia ZazifLol'a~ Tamcwindus indica avec COrrWretum mo"Lle~
Crossoptel'Yx febri.fuga.~ Guiera senegaZensis~ Ximen'ta cuneriaana~ Combretum
nigrticans~ Gardenia ter-nifoZia et Xel'omphis niZotica. Près de la nappe, on
relève : Boras8Us aeth1:opum~ KigeZia afriaanrr~ MitmgY11a inel'l7'tis et Dio8PYl'os 1
mespiZiformis. Oes èspèces sabé1o- soudnniennes apparaissent, notammcn~ des
Cap~~ridacées : Capparia aorymbosa~ Bosaia senegaZensis~ tandis que des
espèces soudano-guinéennes ou soudaniannes se raréfient et parfois disparais-
sent.
H. GILLET (1964) a étudié de près la végétation du domaine
de chasse de l'Aouk-Aouka1é (p. 312-320) qui correspond à l'ensemble de ces
deux stations. Il distingue
1) L~ sav~ne ~rborée
~) La plus réptlUdue est à Terrm:naZia Za:tlflf!ra et 1IyrnImo-
ca1'dia aaida
- strate élevée à Prosopis afriaana ~t Bur1<ea africana avec AnogeiSBUS
- strate moyenne il T~rrminalia. Zazif1.ora~ Hymenoccœdia acida. Pari.7llIl'i OZ4'tlts~- •
lifoZia
- stratE! basse li Gardenia eruhesaens et Ximenia ame:riaana avec Icaoina eene-
ga'lensis et Fadogia pobeguinii
- tapis herbacé il AndPopogon gayanus da~s les endr,oi ts sablonneux, Cttm-lum
e1.egans~ Loudetia togoens'l:s et RYPa:lThenia (J1'aciZ,escens
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b) savane à Combrétacées mélangéés
- savane à TelWl'Ît'la'Lia Za:cif7,ora et Combretum hypopiZinum à quelque distance
de l'Aouk, l1vec beaucoup de Rubiacées: Crossoptel>yx. Sar-cocephal.us (= Nauc"lea)
- savane à TerrrrinaUa ZaxifZora.. T. maaroptera avec Combreturn gZutinosum.
type dégradé près des villages ; des îlots de Pset~ocedreZa kotschyi
témoignent de l'action puisscnte du feu.
2) Les plaines d~ga~éeA à HyparFh2ni~ rufaiet Vetiver'ia
m:gritana
3) Les pâturagès des bords de'l'Aouk
a) Pâturap,es 7er~s dp.s bords de l'Aouk avec en se Tapprochant
de l'e:tu :
- zone il Panictun ~?~oneurum
- zone à Vetiveria nigritana.. Jardinea congoensis et
Paopalum cornmersonii
- eazon à Cyperus eSCuZentus
b) Pâturages des dépressions parallèles à l'Aouk
- faciès à Eohinohl.oa pyramidalis et PaspaZum oommel'stmi.i
- faciès à Vetiv~ria nigl'itana et EohinochZoa pyl't:lffl'lda'tis
- faciès à Jardinca congoensis
faciès a Eohinoohloa pyramidalis
II - 1.4 Station de la Tété ou ~fanovo (autour de 9°OS'N - 200 4S'E,_.~------.;;;.-.-
entre 395 et 420 mè.··:es)
Au Sud-Est de Gerba dans le bassin de la Tété ou ~{anovo, sur
alluvions néo-tchndien~ast on voit qpparaître les forêts claires à Monotes
~rstingii. L4 strate ligneuse est à base de Gardenia tp.PnifoZia.. Butyl'Os-
permum raradoM.. TerrnrlnaZir.t Z~-;ifZol'a et Ximenia americana avec AnogeisBUs
"leiocaPp7/.$.. T3ul'kea afr'iccr:na. Pi Z.iostigma. thonni'lrldii.. Prosopis africana•••





Station de l~undi (auteur de 8°S0'N - 200 43 7E, entTe 420 et
En redescendant vers le Sud, on retrouve, peu après Akoursoulbak
(8°S9'N),le socle ?réca~hrien ancien souvent cuirassé, avec à Koundi, la
première galerie imnortante. La strate ligneuse est ~ base de Xel'omphis
II - 2
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ni toti.ca~ Anogeis8U8 teiO(!aPpu8~ Buty!'ospal'l'l'lU1'1l paradomqn avec Monotee
kel'stingii.J Da:nieZlia oZiveri" Xime71.ia a:mel'icana" AfaeZia afPioana. Sur les
zones rocailleuses, on relève Seal.a'idaca Zongep6duneulata et O:cytenan:t;heN
~Ibys8inica. Contrairement à l~ ?l~ine tchadienne. TerminaZia taxifl~ est
peu ~bondant. Inversp.nent. on retrouve des espèces mérid50nales :. AZLophyttus
africanus" UU8saendr;z cœauata, Albizù! zygia.J Lannea sohimperi" Termina7.ia
l.ozifZoroa mD.is aussi nu bord r;.~ 1,7 €.J.U Irvingia smithii" I:.eol'a sp•••
Ccnclasions sur la rp.gion
En moYGnne pour la r~cion de l'A0uk qui s'étend au Nord et 1
l'Ouest de ;'Idè1lé p 1". frSq'lence cE:r.'~f;;iT!1ale dé.croissante pour les quinze
principn1es espèces li~neuBes est le. suivante: Anog3issus Z~ioaaPpUS (79),
TerrtrinaZia 'taziflof>a (65), Tar!l/windus ind:ic{1. (57), Ximem:a am.'Jriccma (5J),
Detm'ium mial"Ooarpum (48), Buty-:t'osparmum pcœ'1do::cum (45), Co7!1brctum nigri.orms
(42)" Ga.rdenia tarnifoZio (40). Bu1:'1<ea (z,frio('fJ'l.a (36), XBPomphis nilotica
(35), D(1m~ellia oliveri (35), Comb-:t'etlun moUe (35). Crossopte:ry:x: febJtifuga
(34), HymenooaJ'dia C!cid.-z (31) et Pro[jcpis afPicana. (31).
En fait. cette reg10n n'est pas homogène. Du domaine médio-
soudaninD. se différencie un domaine soudano-sahélien suivant une ligne Ouast-
Est légèrement oblique (8°S8'N au Sud de GolongoGso, 9°0S'N au Sud de Garba).
A ce gradient climatique normal. se.superpose un gradient édaphique. Il faut
distinguer quatre zones : le socle ~ncien avec des arêtes rocheuses ou 4es
plateaux cuirassés arides, la .plaine sur alluvions néo-tchadiennes avec des
vallées et plaines ir.~ndnbles.
Région des PI~ines du Nord-Est
La région des plaines se situe entre le méridien °21°g et la
frontière soudanaise. Elle est limitée au Nord-Ouest par l'Aouknlé (qui marque
la frontiare avec le Tchad) ; elle suit approxinativement au Sud-Est l'isohypse
500 m.
II - 2.1 Station de la Gounda-Ko~~bn1a (autour de 9005'N - 21°J5'E,
1
entre 400 et 430 mètres).
Cntte st3tion corres~nd aux plaines de la Gounda et de la
KOumbala, au Nord de la falaise des grès d'Ouadda. Elle se situe sur alluvions
néo-tchadiennes ainsi qu'au Sud du 9° parallèle, sur Continental Terminal et
socle précambrien, l~s vallées reposant sur alluvions récentes.
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La savane arborée (1) y est a dominante de fezrmi.naZia Za:t:i.fLOl'I.
et d'AnogeisSUB ZeiooaPpU6 avec Pili.ostigma thonningii.. Tctfl'l((7"Ï.ndua indica...
Crossoptary:& febri.fuga~ P?'osopis ·afri.eana~ Ps(!udoaedreZa kotsc'hyi.. Butyros-
pe1"fl1lQll parado:r:w:t~ et XimaniC! amp.r>üJrr:rta .. C,.,mbret'.,u,l moUe: et ·Amb7.ygonooa:zrpus




Station du GC~0 (autour d~ 8°S0'N - 21°50'E. entre 450 et
Un peu plus à 19E3t~ la st~tion du Coro. au Nord des gr~s
d'Ouadda et du granite des Bongo. repose sur rontinental Terminal ou plus
souvent sur socle précambrien (1). L~s s~vanes arborées. bien représentêes.
sont à base d' AnogeissuB ZeiOaa1'pU8~ Ter'Tfti.naZia Za:nfZora et Butyrospermum
- parado:r:um avec Detcœiwtl mieroea:rrpum~ Ps,gudoeedPel.a 7<otsah7.l'i~ PiUosti.grJv.z
thonningi'l~ Crossoptel'Y~ febrifuga~ B7.œ7<eo africana et "a:uaZen Zatifolia.
Les forêts claires à Monotes kerstingii rk~is aussi IsoharZinia sont bien
représentées. On relève Lonchoe~us taxifl.orus~ Cnssia siebe~na ainsi que
Antidasma VenOSl~ et ~1nea barte~i. Av.ec Burken alria,ana disparaissent vers
le Nord : Pel'iaopsis Za:m,fZora~ G~etJ1:c! moUis~ Uvaria ohamae ct AnthoaZ,ei.sta
Otwanguiensis tandis qU'3pp~rait : Gardenia aquaZZa.
II - 2.3
et 450 mètres).
Station de la Va~~ga (autour de 9020'N - 21°47 E. entre 420
Située 3U Nord de la précédente. cette station repose sur ua
soubassement semblable à cel de la Gounda. La strate ligneuse y est i base
de 'l'ezrminaZia. Zaxiflora" Anogeissus Zaioaa:rrpus~ BUtfJrospermum pazeado:J:Ulfl..
PseudocedPeZa kotsahyi et Detarium rnic~oecœpwn avec CrossC1pterry::c febl'ifuga.
Combl'etwn nigl'icans~ Gardenia tel'nifoZirr.~ G. aquaZZ(l~ Khaya sP-MgaZensis et
Tcr.rnanndus indien.. On y remarque Ximenia ameriaanc et ",itr>agyna inezrmi.s.
Isobel'Zinia~ "onotes keX'stingii~ B7a>kea afri.acrna~ Lopm.ra laneeolata~ PztoSOp1.B
africana font place pro~ressivement à BaLanites aegyptiaea. Seeuridaca
l.ongepedururulata.. Ziziphus spina-chPist1;.
Il - 2.4 Station du Parc Saint-Floris (autour de 9040'N - 21°40'E.
entre 410 et 430 mètres).
(1) Le long de la Goundo. les pâturages sont à hase d'Byparrhenin rufa ou de
rTazedinea oongoensis.
(1) Comme le montrent les sols gravillonnaires et les cuirasses démantelées ; ee-







En remontant vers le Nord; on débouche à 9°30'N sur la
dépression vertisolique de ~~toumara qui sert de pl~ine d'~pandag~ à la
Ouandjia. La végétation da ces plaines est essentiellecent herbeuse, comme
a l'Quest la plaine (~ P~spalum) d0. la ~L~ss~berta (9°20'N, 200 S0'E).
A~entour la savane arbor~e alterne avec des îlots exondés portant des témoins
de forêt sèche dense. L' t!Dsemble consti tue une exceptionnelle réserve de
faune dite Parc National Sni~~-~lcris.
Ln végét~tion ligneuse du P~rc cst domin~~ par Anogeiseus
leio(Jol'pus avec secondair.?I'1ent 2'r:.mmndus indiac!~ Combl'atUJ'l' nigM,(Jans~ Croos-
soptePlj:t .febPifuga~ Termin'rUa l('X"~.f7,I)roC' et Xel'Orrrph1:S nilotica. Le karité
est rare. On note l'absence avec Bu.l'kert. nfriaana de Prosopis afmana et
Amblygonoc~u8 andongensis. Avec les preniers Sclel'ocazoya bil'l'ea~ CaZotl'opis
procel'a~ Acacia 8eyal~ espèces d'affinités s~héliannes, on relève quelques
témoins dt:! Parinazoi cUl'atelZifolia~ Stel'eospermum kunthio.num~ Syzygium
macroaarpum ainsi que TePminalia 1laucesccns.
L'~tude b0tanique détaill~e du Parc Saint-Floris a été
faite par H. GILLET (1964 p.288 il 306). Cet auteur distingue trois grandes
formations :
1) Les principaux types de pâturages gramineens,
a) paturages a EchinoahZoa pyramidalis et à Ol'yza b~thii
du Sud de la ~~re de Gata.
a Pasp~lum commel'sonii
à Hyparrhenia ru.fc7.
il Vetiveri<r. nigroitana et HypaP'P1'lenia l'Ufa
du bord des mares en ceintures concentriques
2) Savanes boisées .'\ Teoomlia macl'optem~ HypaPl'henirr l'Ufa
et Loudetia simplex avec Pseudocedraela kotschyi~ Comb1'e'twn
glutinosum~ Bauhinia (= PiZiostigma) thonningii et Ga%tdenic.
aqualLa. Sur les termitières sont concentrés : Tt~ndus
indica~ Acacia sieb{,.1'ana~BaZani tes aegyptiaca, Diospyros
rnespilifomris.
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3) La forèt dense sèche à termitières.
- strate arborée à ~aya senegaZensis. Oiospy.ros mespiti-
tormi,s. TCI111I21:"lndus in:iica et surtout Anogeis8us leiooazrpwj.
- strate arbustive à Combroetum leca:rdii. Antidesma VBnOSU11l•
.Croateva roeZigiosa. Pecl·ea oubanguiensis. Acacia atœdoan-
tha~ Strychno8 spinosa~ B08m.a senegaZensis. Ca.dabtJ. fa:l":lno-
sa~ Maer'ua angustifo'ti.a.. Saro.cocephaZus eacut.ePltus (=llo.uo1Ar·
Zati.foUa) ~. OpiZia amentacea~ Bauhinia roe#.cuZata (= Pi.Zio~
tigma retiauZatumJ ~ Ziziphus TTIUOr-onata" Cassia siebel"lœuz~
La liane Hippocl'atea M.chardiana. dotm~ un aspect i1l4ttendu'
de "fori!t tro,icale".
.. ~
A l'Est de cette zone, on trouverait la Station de la OuaDdjia.
entre Ouandjia et Tiroungoulou (autour de 9°25'N - 22°20'E, entre 520 et 450
mètres). Se reporter à l'étude d'He GILLET 1964 p. 272 à 288.
II - 2.5
et 435 ètres).
Station du lac Mamoun (autour de IOo05'N - 21°55'E, entre 425
1
Aùtour de la plsine herbeuse (1) du lac t1amoun, la strate
arborée est avant tout caractérisée par l' abondance d~ Bol'a88US aethiopum
et d 'Hyphaene thebaiaa. En dehors de témoins à Ndélé, ces pa'mieJ;B "doum"
sont les premiers renc~:. :rês en venant du Sud. L'ensemble de la station est
dominé par : Anogœissus l8iocarpus~ Xeroomp1?is ni1.otica et Butyraoaperwrum
parokii avec Lonchoca.:~us Za:ci.jlOl'US~, TC117'laZ"Ïndus indiaa. ~eromina.lÛJ.'l.a:1:ij"t.œta.
et Balanites aegyptiac:r. On y relève également Sclepof!C!.fI!Ja bi.n'ea. Ziaiphus
spina-chzti8ti~ Maytenus 8enega1.ensis~ Lannsa 8chirrrpeZ'i~ Acacia seyat. Stezt-
(JUlia setigepa et les derniers IsoberoUnia (2), T~mrî.na7..ia g'lauce~cens"
Mcrprounea africana ; les premiers Ca"to-tPopi.a proocem sont relevés.
(1) Selon B. GILLET (1964 p. 308) lav~gétation herbacée autour du Lac se
répartit en ceintures concentriques. On distingue de l'extêrieur vers
l'intérieur. :
- Une zone à Hypanhen1~a JIU/a et à Vetiver-ia n:Î-gzti,tana de 110 111.
de largeur.
- Une zone! KyZ7..inga eroecta (Schumacher, cypéracée commercia-
lisée au Soudan sous le nom de Djasinga) de 85 m.
- Une zone à Cype!"U8 esaulent:u8
- Une zone à V~ssia cuspidata
_ Utoe zone à Hydrophytes immergés à Potamogeton et Nataspetltinatp
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- Uae zone à ~rpuB O~BUS a la limite inférieure des eaux
avec PolygtmUm ap. ~ Sesban:ia sp. et des faciès à Nymphaea.
Ld'.~égétntion ligneuse qui subsiste sur. les bordures et en îlots au centre
des alluvions est a base d'AnogeiBBus leiocarru6~ Balanites aegyptiaca
avec Tamarindua indiaa~ Buttll"ospe'I'i'f1U1Tl par'ado:r:um~ XOl"oJlli?his nilotiaa. Pseudo-
cea.l'ela kotsa7-zyi affectionne l~s sols alluviau:: de type vertique (n montmoril-
lonite).
nans les villages, ~ côt~ des Ceiba pentroutra olantés, des
Maringc. oZei.ft?zoa ré"èlcnt une T."0]?u1n.tion isbn1.que tchadienne (comme les
noms de r':'vières ou ,1 ..: lieux).
On note qU81ques reproscntants de Pavetta arassipes et les
premiers Pil-::ostigma Y'etic:u.ùz1;l.t,.n~ I7ll,is Te1"nncr.lia wzifl.ol'a se f3it rare.
D'autres espèces dispara.issent vers le Nord : Ptezooaarpus ZUCe11S" DanieZZia
oliveri~ Nauclea "tatifoUa•••
II - 2.7 Station Nord D3hal Az~~k (autour de JOo25'N - 22°50'E, entre
450 et 470 mètres.
Cette station correspond ~ la ~ive Nord du Daha1 I!adjer,
autour de Dahal Azrak. Sur cette petite station, on r0lève l'abondance de
Calotropis pl'ooera a côt~ ci.e Butyl'ospermum parado:.cwn" Combl'eturn nigricans,
Balanites aegyptic!ca~ T;"'T1/{]I'indus indien avec AaC!citr sieberana" Detariwrr
rrti.crOC(7ppUJn" Kige1..ia afl'iaana et ZiZ1:phus spina-olœisti. PiUostigma l'etiou:-
latum rem!,Iace Pilit'lBt-'::;':117 thon1'2'ingii. {ln retllnrque l'absence d'Anogeis8U8
leiocarpus.
L'an~iennc piste ayant disparu, il ne nous a pas été possible
d'atteindre la mare Tizi, 3 lioN, frontière commune avec le Tchad ct le
Soudan. Entre Dahal }~djer et Tizi. s'étendent d'anciens épandages sableux
éoliens: les Goz (Sassoulko, Binat ••• ).
Ces Gaz fossiles sor-t recouverts rar une végétation qui sur
les photographi0s aériennes, présente un curieux aspect contracté, réticulé,
inhabituel cn Centrafrique mais bien connu en zone s~helienne. P. QUANTIN
(1965) qui a décrit deux profils de sols ferrugineux tropicaux lessivés dans
cette zone (J 0° 25' et 1Oc, 30' N) siBnal,-~ un environnemen.t de savane a Combretum
et Acaeia.
(2) A l'Est du lac sur résidu témoin du socle ancien au milieu d~s alluvions
quaternaires.
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II - 2.8 Station du Dehnl Radjer (autour de IOo20'N - 22°55'E, entre
460 ~t 465 mètres).
Cette stntïon coup.spo'Od auX ?lnin.es alluviales du Dahal
d o deI y ~ . 0 oP.:l T.> 0 T ~ ~ 0 1 0 dot!!lIa Jer et\ f.1 nt~ il ~rnXU:llt(; ·l'? .c~ra(J. ut'! vegctatlon' lf,neuse y est ODl1llt.:e
pnr Tarrarindus ind1.:aa~ ~!~~txoc!'Jtma {nf!rrrris~ Anogei.8sUS" ZeiocaxrpUs et Balanites
aefJ?/ptiaa ~ côt~ de CI)J7!bret"'...o'1 m:ç;ri(~C1:'1.8~ P8eudooedreZa kot8a7ryi~ Butyr'oeper-
mwn paradoX'.un~ Gardenia erun(1~(H:;'I'/S et Zizipll'.AB Bpina-al7.I'isti. Vers le Sud,
on relève les dp.rniers renr6s~nt~~ts è'Ac~cia se~aZ~ CaZotro~i8 pFOoe~a
et tlutotr de ln mnre cl 'lv"'l-D'l:!:o!( (:'~::ontière ":lVr:lC li;:. Soud~n par 23°20'E)
cl'Hyp7'llJ./me t:1.cbaica.
Dans ces zones de ~lnines, n'ont plus été observês :
Bol'assus aethiopum~ Bzœ7<ea africa:na" Lophil'a z,anaeoZata" (sauf un témoin),
DanieUia oUver'i~ Ptel~ocarpU8 Zuce'tS~ IsoberUnia - J1onotes - Uapaca"
de même que Seou.r>idaca ZO"n,g"epeduncuZata" NaucZea tatifoUa. On se trouve
bien ici en zone 8ouj~no-sahélienne, sinon sahêlo-soudanienne sur les Goz.
II - 2.9
et 525 mètres)
Station Sud flir~o (autour de JOol0'N - 22°45'E, entre 465
Cette station correspono ~ la zone qui s'étend autour de
Birao sur alluvinns n?o-tc~adiennes jusque vers 10° N.
Ln 'TC~~to:;.tion li~neuse dé~r!ldaea proximité de Birao, est
dominée par Balan.ites aegyrtiaoa~ SoZ-eY'ocCll"1.!ab1:1Tae (qui forme de beaux
peup1~ents a l'Ouest èc Birao), Anogeissu8 Zeiocarpus" GuieY'a 8enegaZensis"
Butyl'oeperrrrrum pazoadoX',AJ'!/" AfzeZia afnca:n.a avec Detarium microccwpum~ LonchD-
oarpus tartfZol'Us" SeaUPi-daca lo~epedu,..,ouZata" Xel"olrrphis nilotioa. A Birao,
nous avons obs~rv;;: Adansonia digitata" le baC)h~h et Phoeni:x: daotyZi!eN~
le palmier dattier, ospèces inhahituelles en Centrnfriqu6.
Au Sud de Birao, on retrouve progressivement Bur'kea af~ana~
Amblygonocarpus andongensis~ O:cytenanther'a abY8sinica~ Isobe.flZinia" BoNBSUS
aethiopum" ~lo11otes keZ'stingii et Steroeospel"17lUJ11 7tunthianum.
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Conè1usionssur la région
En moyenne pour la région des plaines qui s'étend au Nord
des grès de Ndélé-Ouadda vers ~ir~o. l'ordre de fréquence centésimale
décroissante pour les quinze principales espèces li~neuses est le suivant
Anogeissus 7..eiocarpu8 (76), Ter,.rinaZia la:rifl,ora (55) .. TamaPindus indica
(54), Butyl'ospel"mUm pcœadt!xwn (51), Piliostigma thonningii (39), Cl'088optezry:r:
febl--ifUfla (39), Xe:t>omphis nilott:aa (39), Detarium mia:t>ocarpum (37), Combl'eturn
nigl-oicans (37) p BaZanites aegyptiaoa (36), PseudoaedreZa kotsahyi (32),
Khaya senegalensi.<; (29), Lon()hocarpw~ laxi;loPUB (27), Ximenia americana
(26), et Gardenia tern;ifolia (23).
On pourrait reprendre la précédente conclusion, Quand la
pluviosité diminue, l'importance de la rés~rve du sol en eau devient primor-
diale. Le critère édaphique prend une importance comparable au critère clima-
tique dans la répartition phytogéo~raphique••• On peut situer une première
limite uhytogéographique au Sud du Parc Saint Floris (vers 9°05' sur la Gounda,
vers 9°25' sur la Vaka1?,a). Une seconde va de 10° n près du L8(9 Uamoun à IOoOS'N
au Sud de Birao. Une troi~ième au Nord de 10°25' correspondrait aux Coz sableux.
II --3 Région des reliefs rocheux de lIEst-~~ord-Est (ex. Oar Cha11a).
Au Nord-Est des grès diOundda, s9étend entre 7°30'N et 9°50
'
N
et de 22°30' et 24°10'E, une zone de reliefs ~tagés entre 490 mètres et 1330
mètres (Uer Toussoro). Ln morphologie d~ ces reliefs ~lissés ct fracturés
ressort très bien su~ les iM~ges L~ndsat. Ces monts de Dar Cballa sont consti-
tués essentiellement ~è qftartzites, granites, gneiss et snphibolites. Entre
ces reliefs, subsistent des dépôts récents : Coutinental Terminal, formations
néo-tchadiennes et alluvions récentes.
II - 3.2
1ClOO mè tres) •
Station de Dêlembé (autour de 9~50'n'- 22°39IE, entre 500 et
La station de Délémbé entra 9°30 1 et 10° N correspond à une
alternance d'arêtes quartzitiques surr,issant de la plaine. La végétation est
donc mixte avec alternance de plantes de zones arides, rocailleuses ou sableuses
et de bas-fonds argileux parfois vertiques. La strate ligneuse est a base
de BaZanitee aegyptiaca.. d'Anogeissus leiocarpus.. de Bu:tyrospe1'1fTlDfl parado:r:um
l'\vec Xel'orrrphis nil.otica.. Tamarindus indica.. PiUostigma thonningii.. Se~
l.ongepeduncuZata.
Les/n::-~v::\nI36 bols~el Monotes et Isobel''tinia ne sont pas rares, de nœme que
les tambousaies à 0xt,tenanthezoa abyssinica sur les sols mal struetur's (érodés
à colluvions sableuses, a Mauvais drainage interne).
On retrouve, en descendant vers le Sud : arMa mo't'tis.
Dar.i~tZia otiveri. Entada ah~ssinica ~~is pas encore Lophizoa Lznoeotata.
On remarque Bo~gZZia papYr1:feraJ espèce orientale. èrest par ailleurs, la
seule station du p~ys dnns laquelle nous avons rencontré AOD.niton obaesum
(espèce de "pays très ,'lrides de préférenct.; rocailleux" selon AUBREVILLE) ainsi
que Gossypium arboreum. cotonni~r nr~ustif pérenne.
Ainsi dans un contexte m4dio-soudanien, la présence dtLreliaf
rocheux entraine If! développement de végétaux soudano-sahéliens.
II - 3.2 Station des plaines de Ouan~ (autour de 90J6'N - 22°42' E,
•
entre 520 et 550 mètres).
Cette station correspond entre 9°)0' et 9°30' Nt aux plaines
entourant la Ounndjia, ln Koumbal et la llgésé. Elle est situee en grande
partie sur alluvions néo-tchndiennes ou récentes av~c quelques témoins cuirassAs
ou r~cheux du socle ancien. La strate ligneuse est à base de Xe~omphi8 nitotida.
Ancgeissus ZeiocaPpus. Ximenia ame'l"iaana~ Tenrrl:na'tia Za:t:iflo:t'a et Isobett'Li.n'la
avec Butyt'ospeffllW7'l paraa.o:J:um~ Pseudocetboe'ta 7<otsch:tJi. AfzaZia a.fM.cana. On y
relève également : ~1onot(?s 7<e;rostingii~ Gal'denia temifolia,. Aeaoia si.ebertana.
CflOSSoptef'1/~ febftilu(Ja~ Loncl-zooal'pU8 t.a.:r:if'topus~ Mitpagyna inem!l. Combpetum
nigroicr.cns~ PePioopsis ~ariftol'a. Vers le Sud-Est vont disparaitr~ : Guiem
senegatensis, Boms8us aetmopwn. Balanites aegypt1:aoa. Petol'oarpua 'tuoens.
So'teroaaJ:"Ya biI"l'aea. StB'Pr-soper'fIT.Af1 kunthia:num~ Ga:I'denia aquaZZa. BoSbJeUa
papyri.fe!'a~ Ca7.0tropitt praocel'a. progressivement remplacés p!l.r Protea mndienais.
Uapaea togoenlJ1:s.
Sur cett~ station. ont été relcv~s des témoins de Co.rdia
abY88inioa~ Euph.orobia darbandensis~ Ficus dicpartt:J8tyû!~ Hap'toooe'tum gal.'taense..
Rhus inca:na var. ottba:ngu:i..an8ia~ Sb1ca'taia madagascariensis. '!r'icatysia of.
dJurensis. ~chi'tia l'oka et à eSté de Ziziphus spina-christi~ Z. mauritiana.
et 7. l'lfUwonata. On remarque également au bor~. de l,I.eau : A'&t.na. mi.cpocephaZa~
Diospyros me9piZiformis~ r10raeZia senegalensis. E.n tout quatre-vingt sept
espèces ligneuses ont été identifiées dans cètte station. dont ou peut dire
qu'elle est mixte médio-soudanien et soudano-sahéli~nne.
·.....
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Lors d'une seconde mission, H. GILLET (s.d.) Q étudié les
pâturages de la N~essé (ou Ngésé vers 9010'N - 22°37'E) et de tn Vokouma
(8°57'N - 22°40'E) (pn~~ 20 à 33).
En s'élcibn~nt du lit de la rivi~re (Nguessé), on observe
- Hne prairie à eToY'd1:nlla congoensis
- Une pra1r1e mixte à Jardinea et a Hyparrl~nia rufa
- Enfin les prairies à Loudetia simplex~ au contact de la savane, comme le
lonr. de la Counda ou de 1~ Ouandjia.
'-··Autour -de -r; Vokouma, des îlots forestiers (à Isobel'Zinia
dokaJ alten.·"'>; avec ~es pEairies basses à Andropogon gftyanus~ Bypanohenia
rufa. st L·~;:t-:·:.: nruZti.flora sur des kilomètres carrés. D2UX espèces de PaspaZum
s'uffn_'He'lt : PaspaZum orbùJuZare sur salle lim:meux el P. orbiculare var.
commeT'so1ii'Z sur sol argileux.
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Autour de la mare rfa'tva (8(l58'N - 22°40'E), or. distingue de
l'intérieur vers l'extérieur qU3tre zones:
- Zone aquatique à Ludwigia leptocappa~ L. adscendens subsp. diffusa~ Scirpus
cuben6is~ Cyperus nw1ù~au'Lis~ Polygonum senegaZense.
- Zone à PaspaZum aommersonii
- Zone à Jardinea congoen.8is~ Hypa:t'phenia rufa~ Urena 7-obota~ Ca.88ia toN~
. Hyptis spiai.fepa~ Hygrophil.a spinosa~ CtenoZepi.s cel'a.siforrmis~ Aspitia spa
- Zone à Cype1'U8 digitatus
L'auteur signale un témoin de forêt sèche primaire à AnogeiBsu8
sur une colline granitique (9Q 08'N - 22°38'E) (p. 34-37) avec en sous-étage
des arbustes comme Boscia senegaZensi8~ Cadaba farinosa~ des plantes basses
comme Wissadu~a amp ZiS81~sirrta, Eng~epastrrum graailimwn~ Celona sp. ~ Sida sp.,
ABpilia sp. et aussi Sanseveria abyssinica et fai t unique des Tarrrtn"indua
indiaa de toutes les tailles. Cette llRsociation définit la savane à termitières
dite savane en peau de pant~e ou en !lots.
On y trouve également parmi l~s petits arbres, Pi~ios~gma
l'eticul.atum~ Ximen:ia (1meJ-.i(Jana~ Antidesma venosum ; parmi les gr:lminées,
AndPopogon gayanU8~ HlfP3.T':I'henia graci~enta (cf. 'IJ'ellJJitsahii ?J~ Beakeropsis
uniseta ; parmi les plantes basse~ : Diclipte~a verticittata et une liane
-- fréquente Clematis hirsuta.
II - 3.1 Station des reliefs rocheux à l'Est d'Ouanda-Djallé (ex. Dar




A l'Est d'Ouande Djallé, derriêre ltinselberg granitique qui
domine le village s'étend jusquVà la fronti~re soudanaise, un massif (de
quartzites, gneiss, a~phibo1itès) dont plusieurs sommets atteignent 1300 mitres
ce so~t les Monts du Dar Challn. La végét~tion ligneuse y est à base de
('rardel1:i.a tex"I1:ifolict# Terminalia ~a:df'l.ol'a. et Anogeis8Us teiocarpus avec
Xim~ia am~ri.cana# Annona senega1.e11!'1is# 1?'utf;yrospemwn paradoxum# Isoberl.i.11ia
sp.# Lannea barte1'i# Xel"'omphù3 n.iZotica. On relève égalemant PlŒkia fil.i.c(j{,dea~
S'lJ3ygiurn mauCDOcœpum et même TezrminctUa glauaesèens~ !"0110t~8 kerost:lngii est
rare ; lJurtkea et AfaeZia af1'icana n Dont pas été rencontrés. On retrouve
quelques tértoins de Cussonia djaZonensis et Maprounea afPicana•
Lorsqu' on vient du Sud. Ou=..nda-Djallê apparlltt COD1!!le une
limite phytcc~ographique, nous y avons observé les pr~jers témoins de
'Bo8lJ.'eUa pc.PY:"'1iftJ:t'a~ CaZotrapis procel".:!,:) Cuiera senegcr.Zensis••• De la mêoe
façon, A. AUBREVILLE Y si~nale : Faid.h(J1~bia (ou Acacia) albida# CaBsia
sabak espèce nilotique de même que 1rioaZysia 43urensis rencontrée 4u sommet
de l'inselberg de Ouanda-Djallé. Ho:pZocoelum gal.ümese y est três abondant,
de mê~ que Rhus incŒ'!a var. oubcrnguier.s1,s. SUl:' ces' reliefs de l'Est G. GUIGONIS
(J968) sif,nale ê~slament. Va~u.?Uerio. cf. venosa.
II . 3.4 Station de ()uandjia-ITlioes (1) ou de la Kotto supérieure (autour
de S032'N - 21°17'E, entre 1000 et 750 mètres).
L'arête Sud du l'1assif du Dar ChaHa constitue la ligne de
partage des eaux entre les bassins du Tchnd et du Congo (par l'inte~édiaire
de la «Otto, ~ffluent de l'~Jbsngui), la frontière soudanaise marquant la limite
du bassin du Nil. Au Sud-Ouest, la Kotto longe la fataise des grès d'OUadda,
- .·r:..ontéepar le Djebel l'''éla.
La végétation lisneuse de cette station est dominée par les
forêts claires ~ Uapaca togoensis.. Monotes 'kerst'Îngii et Isobe:t'ZinUi.. les S'3vanes
srboré:1s il Lophipa ZanceoZata et EU1"kea africana# celles à Te>'TfflinaUa Za:t:i.fZorQ
avec Gardenia temifoUa~ Protea madiensis.. AfzeUC! af1'icana.. Ximenia rnne'Pi-
oœUl et ButypospeI'TfTl).Jn pal'o.doa:wr~ Ano{j"oissus Zeioccœpus n Dest pas fréquent. .
Descendant vers le Sud, on voit apparattre les pre~iers : Prosopis afrioana~
Uvcœia ch71Tlae.. Sarner:net! Z.eptophyZ.Za~ tandis que disparaît 8ecu.zvt.dfl.oa Zongepe-
dUncaZuta et Xeromphis niZotiaa.
(1) Ce nom corrps~ond à un camp minier (diamants).
..........
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Ainsi les influences soudano-sahéliennes ne fr4nchissent
";1ratiquement l'as ln barrière des Honts du Dar Chnlln. cette station est à
dominante médio-soudanienne et secondairement soudano-RUinéenne.
II - 3.5 St.:lti('ln Sud-Est Hont Héla (autour'de 8°10'M - 23°20'E. entre
800 et 720 mètres).
CGttP. station correspond au bassin de la Kotto supérieure
entr,; 8°20' et 8°N. Ln végétation médio-scudanienne est semblable. Les forêts
claires à Uapaca togoensis" MonoteB kerstingii et secondairement IsoberZinia
prédominent sur les savanes arborées à Burkea afFico:na" Lophira lanaeoZata"
AnogeiSSU8 Z,_ ~ocal'pus" TerrminaZia lcrzlflol'a avec Gardenia terni/oUa" Prote(l
madiensis ei: Ximenia amePican..'7., Detorium microacarpum" Butyposperrmum paztadozum
et PeFicopsis 'La.:r:iflopa ne sont pas rares tandis que Termi:n.aZia gZaucescens
semble avoir disparu. Descendant vers le Sud, on rencontre Canthium veP'&06W7l"
ainsi que des bambcusaies à O:x:ytenanthera abyssinica (2)
II - 3.6 Station Sud-Kawadjia (autour de 7°50'N - 23°30'E. entre 150
et 650 mètres)
Au Sud de la Y~wadjia. vers 8°N, l'nspect de la vêgétation
change quelque peu·Monotes kr2l'stingii prédomine devant Uapaoa togoensis
tandis qu'Isoberlinia sp. disparaît avec LonchocaPpUB lr.r:J:i.f1,opus. Lophil'a.
lanoeolata l'emporte sur BuPkea afPicana. Pemnaz.üt molUs remplace
Perwri.natia laziflora. On y rencontre également Ximenia amePicana" Psew1oaQ-
drela kotschyi" Gal'denia urnifoZia" Butyrospel'mU11l pa1'adoi:um et AnogeistJus
leioaarpua. On se trouve ici en zone mixte : soudanienne et soudano-guinéenne.
Ces quatre derniêree stations constituent avec eelles du Nord-
Est de Yaling~ (1) ce que R. SILLANS (1958) appelle le district oriental X.
limité au N.W. par une ligne passant de l'Est de Ouadda à l'Est d'Ouanda-
Djallé, >{lt: limité au Sud par le district du Haut~fi)omou. Cet auteur n'a pu
qu'effleurer un tel district, qui n'a pas été traversé depuis la Mission
GROSSARD de 1922. Un seul de nos trois itinéraires f;!GtI" 6 l' int érie~r-a pu
dépasser 24° vers l'Est.
(2) Le Lt, Col, G~OSSARD (1925) signale d'importantes bombousaies au Sud-Est
du .font f_bourassein (vers,a° tO'u - 24°40'E),
(1) ef Végétation Sud-Est Centrafrique (Y.B. juillet 1979)
',. l'.'
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Nous pensons (2) que la fal~ise des grès d'Ouadda devrait
constituer la limite Ouest d'un tel district.~ Ra~pelons que des espèces
, '.
caractéristiques co~e Buty~OSPé~parado~1 PseudocedreZa kotschyil
, 'v X t' 'Zt' 1'-' Z' fO'l1ns~ qu au Nord el"nmpms n'l. 0 "l,.cal A7..ge 7..1'! a r?.Carlt.'!••• contournent
soi~~usement l~ f~laisc gréS~UF.é.
Ca district X nous paraît bien correspondre au passaee des
forêts denses sèches à' An()g~is8u8 (lUX, ~'.T~nes bois~e§ Isobe'Plinia., Uapaoa.,
MClnotes. P:lr contre, ltcq."'[,ccoe Zum gaZ Zaëns<J n'est abondant q1le dans la station
____r_. ~- -- ,
des J'Ionts du Dar ChaHt:'. Acacia aZ.bida n' :lppnrnit que près de 9QN et nOds
sembl~ l'arc cn C~ntrafrique. Certes Hmtnoa unduZata et Samanea teptophYZta
sont des espèces occiclentalp.s et la première ne dépasse gU;~o 18° vers l'Est.
CepfJndnnt, naua avons encore ren:.c.ntrê des témoins de la seconde près de
Ouandjia-m.nes.
Conclusions sur la région Est-Nord-Est
En moyenne pour cettp. région en relief relatif qui s'étend
le long de la frontière Soudan~ise entre 7°30' tt 9~30'Nt l'ordre de fréquence
centésirnnle dêcroissnnte pour les quinze ~rincipale5 ea~èces ligneuses est
le suivant : An(lgrdssus Zeiocarpus (Se), Mon.'Jtes k8Pstingii. (54), Ximema
cuneriaana (53), ButyrosperMW'l7 pC!1'adoXW1l (49), Ga.rdenia. temifolia (49).
TePminaUo. l(T.xifZora (46), Isobey'Uni.o. doka, ou I. tomentosa (45) 1 Xel'OT11{)his
niZotica (45), Pseudoced'l'e'La kotschyi (37). AfzeZia afl"icana (34), Pitiostigma
thonningii (33), Lophira tanaeoZata (27), BUrkea africana (26). ilapaca
togoensis (26), Comb'Petum nigpiaans (26), Bora88us aethiopum (24) •
...
Pcr rappor~ aux deux autres régions du Nord-Est de la
Cantrnfrique, l'inportnnce re~ative d'An0qei8sus leiocarpus décrott quelq~~
peu tandis que les forêts claires à'Monotes~Isoberliniaet Uapaca togoen8is
• y
prennent une :,lace ioportante ù dite de J(imenia cr.meriaana., Butypospez'fflU11l
partadoxum., TePminali~ ZaxifZorao Le caractère soudanien de cette région est
donc murqu~. Cependnnt, on a vu que sur le versant tchadien s'y rajoutent
de nettes influences soudano-sahéliennes qu'on ne retrouve plus dans le
bossin de la Kotto. Sur ce versant, légèrement incliné vers le Sud et
l'Oubangui, les influences clim~tiques l'emporte~t en l'absence de varia-
. tians édaphiques n4~rquées.
(2) cf Végétntion 3rès de ~touk.n-Ouadda-ndélé (Y. B. juin J979)
III -
lV-
- 128 _ ..
REMARQUES SUR LA STRATE HERBACEE
Les études de la strate. herL:1d;e de 1-1. CnLET. montl'ent
1'importance du sol. et notamment de la· durée de l'inondation annuelle. sur
,#, <Ï~ BOl11ii1.nires ~la différenciation de la strate herbacee. N ayant quel' • donnees
personn~lles. nous ne pouvons f~ire que quelques remarques générales. En
galeries, nous avons encore rcleyé : Seta-~ia megaphyZZa vers 7°S0'N (Sud-
Kat'fadjia). Atl'amorrrwn 8V.· v:ers 9o'3C'N (iYaka~a). Pau~Unia pinnata vers 90tO'N
(S.E. OUa~rljia) et 9045'N (Saint Floris). De mêMe les espèces herbacées des
savanes méridionales digp~raissent progressivement vers le Nord. Ainsi,
Loudetia al'Undinacea se raréfie nu Nord df:: la falaise des grès de Mouka-ouadda,
des témoins en ont encore été relevés par IOoN. Beokepopsis uniseta atteint
8°~O'r~. Digi-:a unigZwnie 911 30 'N. Panicum maximum 10° J0'1'1. Imperata cyZindri.aa
ne se r~ncontre guère qu'autour des villages (1) : Ouanda-Djal1é. Ouandjia
jusqu'au 9°S0'N. Il en est de nême pour les autres espèces des jachères :
El'agros:tis tl>emu~a~ Pennisetum polystaohyum (= amencanum).
~ten{um eZegans se~h.le disp3raître dans les plaines basses
autour du Parc Saint-Floris. il pr~fèrG les ~ndroits s~blonneux avec Louàetia
'f;()guenJ!Jis et Hyparrhenia wel,."itscMi (2). Les (·~spèces prédominantes en savanes
sont Andztopogon gayanus et HlfP{1"pp1lem:a :r'1.l.f'a. ~ctti;;: zone soudanienne est le
domaine de Cymbop()qon giganteus. t1.nppelons que H. GILLET sigrule en plus
Elionzaaus ·hi:l'tifoLiu8 qui l'ousse en nélnnee ~r.Tec Louilet1'-a sùrrpte:e" de's
saVt1nes berbeuses fi Paspa~wn nl"1sabertn. Ninion). une. aristidée. genre inhabi-
tuel en Centrafrique: AP1:stida recta•••
Conclusions
En moyenne pour ces trcis régions du Nord-Est de la RCA
l'ordre d'abondance-dominance des quinze principales espèces ligneuses est
le suivant : Anogei88u8 leiocaPpus (72 p. 100), Ternrinalia 1.azif't0Z'a. (56).
Buty'l'oapetWtUm pcœado:r:wn (49). Ta:17aI'indus indica (45). Ximenia amel"iaana (43).
Xe'l'omphis nil.otiea (40). GaI'denia temifolia (37). DetaPium mi.c'l'ooazopum (36).
C()1f,ll'etum nigricans (J5). Crossopte1'lj:l: febrifuga (33). PiLiostigma thonningii
(32). Pseudoced:toela. 1<.otschy1: (32), Monotes kerstingii (28), BUl"kea afriaana.
(28), et AfaeLia a/ricana (26)~
(1) Rappelons combien le d6peuplement de cette région est prononcé: la densité
de la Sous-Préfecture d'nu~nda-Dj~llé n'atteint pas 0.1 habita~t/km2 !
(2) Selon M. MAZADE Hyp~heniJ ~e~Jit8chii (ou H. graaiZescens) atteint Birao,
tandis qu'He invoLu~rata var. brBvis~ta ne dépasse pas vers le Nord-Est. la
région Nd~lé-Aouk.
- 129'" -
En premlere approximation, il semble que rien n'ait changé:
Anogeissus l,eiocarpus est bien l'espèce ligneuse la plus répandue en
Centrafrique, mais s~n cmplitude bioloBique est ezeeptionnelle. Les espèces
soudaniennes sont en fait prédo~inantûs.Ce,qui frappe ~urtout, c'est
l'importance progressive prise vers le Nord par des espèces d'affinités
sa.héliennes : XeY'omphis nil,otiaa (40). BaZanites aegyptiaoa (20). C-uiem
senegal,ensis (20).
On a l'habitude de se représenter la R.C.A. comme le rays
des savanes soudanq-guinêe~nec ~~ guinêo-soudaniennes en bordure de la forêt
dense humide semi-~nducifolj.&e, .,~'. oublie souvent l'aridité relative de sa.
région Nord-Est avec ses bosq'~2.· ;:()t'estiers de SaZerocarya birrae. ses
Aoacia~ ses palmiers doums •••
Cette région reste très mal connue, cette étude n'est qu'une
ébauche. L'entrelacs d'arêtes quatzitiques du Hassit du nar Cha1l3. où des
influences nil0tiques ont été révélées recèle encore des inconnues, comme
l'avait pressenti A. CfffiVALIER (1933).
.. 1'0-
NOTES PRYToGEOGRAPHIQUES D'A. CHEVALIER (1907) EXTRAIT DE SON
RECIT DU VOY.'\GE DE tA 11ISS10i~ CHARI - L!\C TC.l1ID (J 902-1 904)
CHAPITRE 'JU Ex~ursions nutour de Ndelé
p. 166 - '~ 20 km 3 l'Est de Ndelé] les hords du plateau gréseux sont couverte
de hambous qui s'étendent souvqnt jusque sur les platp.aux. Ailleurs
on traverse des bois é!,ais de Vouapa"'~e Detarium~ d 'AfaeZia•••
Dans l~ dépression (sur socle} que remplit la puissante galerie du
Vou : de gigantesques gl..!:'r1nndes de Lando1.phia flo'l'ida ••• grimpent
en haut des futaies. Dc ~a?erbes bambous ••• constituent de~ forêts
entières ••• dans la grande plaine ferrugineuse (du) Bahr Tété. Le
sous-bois n'existe pour ainsi dire pas dans ces forêts de bambous ••• "
p. 168 - nAillal.rs, il n'y a pas cl' arbres mais de grandes prairies ••• ou des
onrais de ftnmosa aspera. Nous remontons la vallée du Tété, puis du
Borc. •• Nous cheminons au milieu dt interminables forêts de bambous ;
ils sont si drus que d'une Même souche on voit naître jusqu'~ 50 reje-
tôns••• La gal~ric du Boro nous râserlait la surprise de la découverte
d'une espèce nouvelle de café, la Coffea uce'Lsa".
p. 170 - [Selon 1f. SUPERVILLE] la végétation caractéristique du Soudan n:ar; ~­
r.lît qu'au N. de Bria t sur la Hautc-Kotto, avec la brousse claire,
régulièr2Ment incendiée et les bois de bambous.
p. 112 - "Au dessus ~de la falaise gréseuse au Sud de Ndél6J, le plateau etcnd
à l'infini le même paysage de brousse calcinée••• ou de bois de
baobous presque impénètrables. Les rochers sont couverts d'aloès t de
CiSSU8 ct d'une grande euphotbe cactifonne à six catea".
p. 174 - "La brousse t!rnversée [de la source du Bangoran) au Bamingui est une
épaisse futaia de bo!1lIlbous ••• "
t~es termites vivraient-ils en association avec les tamariniers ?
Cela expliquerait pourquoi presque tous les tamariniers adultes du
Dar &nda sont environnés à leur base d'un monticule de terra &1-
rondi, ••• termitière abandonnée."
",
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p. 176 - Il t'A l'Est sur le plateau gréseux vers SON - 21°E] dans les bouquets
d'arbres, les bambous, les Vouapa~ les Daniella. les Lophira~ les
Butyl'ospar'11fU11l~ les PQP'k:l.a~ les TelVl'tinatiaJ les Combttetum sont les
essences les plus fréquentes."
p. 117 - Non loin des ruines de Hbélé{vers aOIS'N - 2ioI5'E,')le bambou d'Ab)'.·
winie pouase en qdantité.
p. '84 - ItSur le haut du plateau [gréseux juste! au Nord de Ndêlé] on
trouve outre les Landolphia nains, les deux espices utiles : L.
(}!,)(1Piensis et L. heudelctii~ le C7,itandm~ enfin le Lemdo'Lphia
amoena est comtlhtn dans les rochers. On rencontre aussi sur le rla-
tellu une plante très curieuse : l'Encepha'Lazatos septfmtM:onal:ls, ••
Le plnteau de grès horizont3u'K [est] fort bois~ (Vouapa,. Dtmi.e7:La~
Deta:Pium,. Pcuekia).
p. 186 - "l'~ '"t.8UX arbres eOll1ll1e en Sénégambie , Paroki.a. DœaietZa~ Buty1"OspElZ'mU
Fiaus~ Tanrtzl'indus. Lophira".
p. 187 - "Le 'Méla, affluent de ta 'Tété, possède une galerie fomée par de.
Eugenia ~t!M'ts. des Erythrophlewn. des Lan.do'tphitz fZoZ'Ü1l1..
Dl1lUf cet~e région. je constate diverses modifications de végétation
&~ cfe flore. La galerie de Koundê [cf Koundi 8°4S'll - 200 42'2J
sera la dernière vers le Nord.
Plusieurs plantes disparaissent à mesure que nous DOUS éloignons
de l'Equateur: la Piper cZusii ne dé?asse pas Djalmada [8°38'N -
200 32'E] ni le Raphia la galerie de f~nd~. Les jours suivants noas
amèneront au-delA de l'air~ d'extension du Landolphia~s
et du bambou,'?uis de la liane des herbes. Par contre, nous trouve-
rons pour la prooère fois plusieurs Cappa%'id4es du N. (BDstJÛl.
Cappo:zti.S. ct c .) ainsi que le COmbl'8'tW11 aculeatum. Ce. Ca~e8
seront de plus en plus communes ainsi que des Lo~anthue dan. les
plaines d6nud~es que nous traverserons près de la MOu88oubourta
[ .. Uassaberta. vers 90lS'N - 200 SS'E).
!J. 188 - "~AU Nord d'Akoursoulbak .] Akoulousoulba••• l'aspect ghéral est
celui d'une Brande plaine mêdiocrement boisée, sana bambous 1Û. liane.
1 caoutchouc.
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p_ 189 - "Sur lA rive droite de la Tété {9°OZ'N - 200 SI 'E] des touffes
,
d'arbustes (B7Uhinia~ Zyzyphus ba~Zei~ AOri~U8~ Detarium)
forment un fouillis pTesque im?énètrable.
p. 190
p. 191 -
''Entre ln Tété èt Id. ?1oussoullourta., le pays est d'une monotonie
désespérante ; ~lus de rl~teaux gréseux dominant la. route mais une
p1::line ~)<lsset üarfnis arsï1ensp. et à sol cf)mflact, ]1srfois déjil
recouverte de sn~le rnnuvant. Cl~st donc ~ès le 9° de lat. N. que
commence cette zone sablonneuse si étendue dans le Nord. La végétation
s'appauvrit; le bush clairsemé, duquel ont disparu les Lophi~~
et où les But111'OSpe1'VmAJTl sont rares, alterne avec de grandes plages
dénudées» S3ns autres arbres que quelques pieds de NauaZe~ inermis.
inon~ées à l'hiverna8e.
'~ous suivons la. dépression du Moussoubourta ••• Les parties vaseuses
sont parfois couvertes de Nymphc.ëa pourprés, de Potamogeton~
d'AUsma hwniU8~ de Jussiel'ia••• L'espèce caractéristique est le
Panicum bourgu••• Les An~opogon couvrent cette plaine••• De place
en place des touffes de NaucZea ine7.'Tfli.s. de Bauhinia Z'eticuZata.
çi~ Combre. gZutinosUJn e~ quelques J{.ige'Lia.
p. 192 - D~cidément dans cette zone les espaces sans arbre, couvertl§de Bourgou
et d'Andropogon, caractérisent l'abor~ de'toutes les rivières tmpor-
tantes.
p. 194 - Toute cette région entre le Diahap et le Bahap [- plaine du Parc
Saint-Floris] n'est qu'une vaste dépression marécageuse.
p. 195 - Le Balanites aegyptiaca nous apparaît pour la première fois en cette
station près de Gosso [9°40'N - 21°40'E) ainsi que Spondias
[= Sc"lerocaroya] biI'l'aea.
p. 196 - A quelques kilomètres ••• s'étend vers le N. une mare, large de 40 1
50 mètres ••• c'est le lac Uamoun (1)
(1) En cette journée (19.3.1899) les guides d'A. CHEVALIER n'ont pu le mener
au Lac Mamoun qui se trouve à 50 km au 'Nord-Est (lOoIO'N - 22°E). Notoas
que DOUS connaissons le Batanites il partir de Ndélé (8°30'N). De mime l'
Encepha1.a1'to8~ découvert près de Ndélé par A. CHEVALIER, n~est pas rare
au~our des Mbrès (6°40'N). Evidemment cet auteur peut ne pas les avoir
rencontrés. N'y aurait-il pas depuis le début de ce siècle un déssèche-
ment progressif de la région ? ~ ce propos, dans SOft rêcit, de la Mission
de délimitation de l'AEF et du S~udaD, le Lt. Çol. GROSSARD (1925) parle
de la plaine désertique du Goz Sassilkou [I00 3S'N - 22°30'E]•••• de
l~enleblement du Goz Dongo [IOOISIN - 23°20'E]. Par ailleurs, les villages
au Nord de Ndélê ne nous sont pas apparus aussi riches qu'il A. ClIEVALDRp"
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p. 201 - (A l'Ouest de Md.ôlé] on ètitte daDa la région montueuse du Kouti et
jus'1u'il Télé (= Tiri), lA pi.~Q frRI\Chit tJ!Ull 8é~ie iDtemfMble de -"
vallons et de collines rocheuses. t
.p. 202 - Sur tout le parcours la vêgétation est assez intense, peu de bambous,
souyent de beaux arbres.
p. 204 - [Entre Télé et le Bangoran, vers a040'N - 19°50'E] nous circulons
dens une grande plaine à brousse claire, i végétation pauvre, avec
quelques raniers disséminés de loin en loin••• Le village de Ngara
[est eaburé] par un épais massif absolument imp~ètrable, formé par
un arbuste tr~s épineux l'Acacia pennata.
p. 206 - En suivant le cours du Bangoran, sur tout le parcours, c'est toujours
la brousse claire avec des houquets d'arbres rabougris de 6 à 8 mitres
de hauteur.
p. 213 - La végétation [des environs de l'actue1 Parc Saint Floris] se
compose des essencee habituelles de la zone soudanieaue : le kaPl~.
le n~t4~ le oailc6tbtat~ le Di.ospyl'OS mespiUfoms. les femnaZ-i<2.
, .
les Combl'etum. auxquels ~ 'ajoutent quelques espices plus septentrio-
nales, comme le Balanites aegyptiaca~ le So1,el'ocazeya Biztf'ae(Z. le
Combl'etum aoul.eatum~ le Bosaia senega'l.enais. Chose curieuse. les
Acacia et plusieurs autres arbustes épineux des steppes '1 sont moins
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Afzelia bipindensis Harms (en galerie)
Albizia coriara Welw. ex. Oliv. 9
Albizia zygia (OC) J.F. Macbr. 9
Allophyllus africanus P. Beauv.
Amblygonocarpus andongensis Exell. & Torre 45
Annona senegalensis Pers. 23
Anogeissus leiocarpus (OC) Guill. & Perr. 9
Anthocleista oubanguiensis Aubr.
Antidesma venosum Tul.
(Artocarpus communis J.R. & G. Forst.)
(Bixa orellana Linn.)
Borassus aethiopum Mart. 9
Bridelia ndellensis Beille 4
Bridelia scleroneura Mûll. Arg. 4
Burkea africana Hook. 55
Caloncoba crepiniana Gilg.
Canthium venosum (Oliv.) Hiern.
CassLa sieberana DC.
Ceiba pentandra (Linn.) Gaertn. 14
(Cocos nucifera Linn.)
Combretum molle R. Br. ex G. Don. 4
Combretum sp.
Crossopteryx febrifuga Benth. 4
Cussonia djalonensis A. Chev. 18
Dalbergia boebmiiTaub.
Daniellia oliveri Hutch. et Dalz. 36
Detarium microcarpum Guill. et Perr.
Dracaena sp. 4
Elaeis guinensis Jacq.
Entada abyssinica Steud ex A. Rich. 4
Entada oubanguiensis de Wild. 14
Erythrina sigmoidea Hua. 36
Erythrophleum guineense G. Don.
(Euphorbia kamerunica)
Ficus glumosa Del. 4
Ficus gnaphalocarpa Steud. ex A. Rich.
Ficus vallis-choudae Del.
Ficus sp. 4
Gardenia ternifolia Schum. et Thonn.
Hannoa undulata Planch. 59
Harungana madagascariensis Lam. 14
Hymenocardia acida Tul. 36
Isoberlinia doka ou 1. tomentosa Craib &Stapf. 4
Khaya senegalensis A. Juss.
Kigelia africana (Lam.) Benth.
Lannea barteri Engl. 9
Lonchocarpus laxiflorus Guill. & Perr.
Lophira lanceolata Van Tiegh. ex Keay 50
Manilkara multinervis Dubard
Maprounea africana Mûll. Arg. 32
Maytenus senegalensis (Lam.) Exell. 4
Mitragyna inermis (Willd.) O. Ktze.
(Maringa oleifera Lam.) 4
Musanga cecropioides R. Br.
Myrianthus arboreus P. Beauv.
Nauclea latifolia Sm. 9
Olax subsorpioidea Oliv.
(Opuntia sp.)
Parinari curatellifolia Planch. ex Benth. 32
Parkia filicoidea Welw. ex. Oliv. 50
Pavetta corymbosa (OC.) Williams
Phyllanthus muellerianus Exell.
Piliostigma thonningii M. Redh. 18
Prosopis africana Taub. 14
Protea madiensis Oliv. 23
Pseudocedrela kotschyi Harms
Samanea leptophylla Brenan 32
Securidaca longepedunculata Fres. 14
Securinega virosa Baill.
Sterculia setigera Del. 9
Sterculia tragacantha Lindl.
Stereosper~xun kunthianum Cham.
Strychnos spinosa Lam. 9
Syzygium macrocarpum R. Let. 36
Tamarindus indica Linn.
Te~inalia glauceseens Planch. 32
Terminalia laxiflora Engl. 36
Capaea guineensis MÜll. Arg. (galerie) 9
Ua?aca togoensis Pax. 4
Uvaria chamae P. Beauv. 23
Vernonia sp.
Vitex doniana Sweet 4
Vitex diversifolia Bak.




Fréquence centésimale par stations
des principales e.splkes ligneuses
Acacia ataxacantha De.
Acacia caffra var. campylacsntha Aubr.
Acacia seyal Del.
Acacia sioborana OC.
Acacia stenocarpa Hochst var. chariensis Aubr.
Acac ia sp.
Adanaonia di Si ta ta Li nn.
Adenium obesum (Forsk.) Roem. et Scbult.
Adina microcephala Hiern.
Afzelia africana Sm. 38
Albizia zygia (OC.) J.F. Hacbr,
Allophyllus africaDLls P. Beauv.
Amblygonocarpus andongensis (Exell. et Torre). 19
Annana senesalensis Pers. 19
Anogeissus leiocarpus (OC) GuilL et Porr. 77
Ailthocloistli oubanHui~nsiu Aubr. 4
AnL "leslIla VllnOuum Tul.
Iialanitol aogyptiaca (Lioo.) Dij!l.
Iiumbax COlltatum ~ullij!gr. ot Vuilht
6~rassua OIethiopum Kart. 12
Bcacia senegalensis (Pers.) Lam. ex. Poir.
Boawellia papyrifera Hoehst.
Bridelia ndellensiu Deille
Bridulia ucleroneura MÜll. Arg. 8
Burkea africana Hook. 54
Butyrospennum paradoxum Hepper 65
Calotropiu procera (Ait.) Ait.
Canthium venosum (01 iv.) Hiern.
Capparis eorymbosa Lam.
Cassia sieberana OC.
(Ceiba pentandra (Linn.) Gaertn.)
Cbaetacme aristata Planch.
Combretum hypopylinum Diols.
Combretum molle R. Br. ex. G. Don. 15
Ccmbretum nigricans Leprieur 46
Combretum sp.
Conoparyngia penduliflora (K.Schum.) Stapf.
Cordia cf. abyssinica R. Br.
Crossopteryx febrifuga (Afz. ex. G.Don) Benth.
Cussonia djslonensis A. CheV. 4
Daniellia oliveri (RoUe) Hutch. et Dalz. 92
Detar!um mierocarpum Guill. et Perr. "62
Diospyros wespiliformis Hochst. ex. A. OC.
Entada abyuuinica Steud. ex. A. Rich.
Entada oubanguiensis de Wild
Erythrina abyssinica Lam.
Erythrina sigmoidea Hua.
Euphorbia darbandensis N.E. Br.
(Euphorbia cf. kamerunica Pax.)
f&Jogia Ieucopbloea Sehweinf.
Ficus dieranostyla Hildbr.
Ficus glume8a Del. 19
Ficus gnaphalocarpa (Hiq.) Steud. ex. A. Rich.
Ficus vallis-choudae Del.
Gardenia aqualla Stapf. et Hutch.
Gardenia erubescens Stapf. et Hutch. 4
Gardenia ternifolia Sehum.. et Thonn. 15
Gardenia sp.
Cossypium arboreum Linn.
Crewia mollis Juss. 31
Cuiera senegalensia J.F. Cmel.
Haploeoelum. gallaense Engl. Radlk.
Hymenocardia acida Tul. 23
Hyphaene thebaica Hart.
Irvingia sCJ.ithii Hook. f.
Isoberlinia doka ou l. tomentosa Craib.et Stolpf 4
Ixora sp.
Khaya senegalensis (Desv.) A. Juss. ~
Kigelia africana (Lam.) Benth.
1.Jmnea barteri (Oliv.) Engl. l!.
La.n.Dea scbimperi (Hochst.ex.A.Rich.) Engl.
Loc.chocarpus laxiflorus Guill. et Perr. 19
Lophira la.nceolata Van Tiegh ex Keay 4
HanHura multinervis Dubard
Kaprounea africana Müll. Arg.
Haytenua senegalensis (Lam.) Exell. 12
Hitragyna inermis (Willd.) O. Ktze
Honotes kerstingii Gilg. 38
(Koringa oleifera Lam.)
Mussaenda arcuata Lam. ex. Poir,
Nauclea latifolia Sm. 12
OChna afzelii 8.. Br. ex Oliv.
OXytenanthera abYBliinica Munro.
Parinari curatellifolia Plaoch. ex Benth. 12
Parkia filicoidea Wei... ex Ol!v, ~
Pavot ta crallSiptuJ K. Sebum.
Pave t ta la8 iuc lada (Krau8~) Mi Idbr, 4
P~ricopais la_iflora V. Ha~uwen 23
(Phoenix daetylifera Linn.)
Phoenix reclinata Jacq.
Piliostigma reticulatum (DC.) Hochst.
piliostigma thooningii (Sehum.) H. - Redh. 4
Prosopis africana (Guill. et Perr.) Taub. 23
Protea œa.diensis Oliy.
Pseu.docedrela kotschyi (Schweinf.) Harms 12
Psorospermum lanatum Hochr. 4
Pteroearpus lucens Lepr. ex. Guill. et Perr. 50
Raphia ap. Ii
Rhus incana Hill. var. oubanguiensis Aubr.
Samanea leptophylla Brenan ex. BruDmlitt
Sclerocarya bi rrea (A. Rich.) Hochs t.
Securidaea longepedunculata Fres. 35
Sterculia setigera Del. 23
Stereospermum kunthianum Cham.
Strychnos innocua Del. 35
Strychnos spioosa Lam. TI
Swartzia madagascariensis De8v.
Syzygium guineen.e (Willd,) OC.
Syzygium maerocarpum R. Let.
Tamarindus indica Linn. J8
Terminalia slaucescens Planch. ex Benth.
Terminal ia laxif lora Engl. 38
Terminalia macroptera GuHl. et Perr.
TorminalÏa mollis Lavs.
rricalysia cf. djurensis Schw"inf.
Tricbil ia nok.a (Forsk..) Chiov.
Uapaea guineensis KÜll. Arg.
Uapaca togoenuis Pax
Uvaria chamae P. Beauv. 12
Vitex doniana Svoet 23
Vitex madiensiu Oliv. 8
Vitex simplicifolia Olîv. 4
Xerotllphis nilotiea (Stapf.) Keay 8
Ximenia amerieana Linn. 35
Ziziphus mauritiana Lam.
Zizipbus mucronata Willd.
































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































J7 48 J7 45
20III1"'liIII
)) .) ) J JIl 5~ 82
Ih
Fréquences centésimales
d'espèces l. igneuses au




























Albil.ia coriaria Welw. ex. Oliv.
Albizia zygia (OC) J.F Macbr. 56
Allophyllus africanus P. Beauv. 6
Amblygonocarpus andongensis E.& 1. -
Annona senegalensis Pers. B7
Anogeissus leiocarpus (OC) G.& P. =
Anthocleiata oubanguiensis Aubr. b
Antidesma venosum 'fuI.
eArtocarpus communis J.R (. G.Forst}--
Balanites aegyvtiaca (Linn.) Del.
(Bixd orellana L. )
Bombax costatum Pellegr. et Vuil.
Borassus aethiopum Hart.
bridelia ndeltensis Beille




Car i Bea edul ia Vahl.
Cassia sieberana OC. 6
Ceiba pentandra (L.) Gaertn. 31
Chaetacme aristata Planeh.
COluoretulU hypopilinuID Diels.
CombrerUlD molle R. Br.
Combreturn nigricans Leprieur
CùlUbretuIU ap.
Cr\ls~hlptl~rYK f~brifuga Benth. JI
Cu.s~~lnia dj.ilù1\t.lnsiti A. Chev. 56
Cut>sùn1.ü sp.
Dalbergia boeiunii Taub.
n.:wiollia oliveri Hutch. &- Dalz.
Det<uium U1i~rocarpum Guiti. et P.
L)}ù:icorea ap.
Dracaena ap.




Entada oubangu iena ia de wi Id.
Erychrina abysllinica· Lam.
Erythrioa sigmoidea Hua.





Gardenia erubescens St.& Butch.
Gardenia ternifolia Schum et Th.
Grewia mollis JUIHi.
CUlera tH~neKaleDBis J.F.Omel
HUIlUCHl ufLdulata (Gui1 et Pf:r) Pl.
Haruugana madagascarieus i6 L.ex. p.. --
Heeria puldH!rrima (Sch.)O.Ktle
Hywenucdrdiu Ilcida Tul. 19
Ilymenocurdiu ulmoides Oliv.
lrviugia IHuithii Hock f.
1l:.obt.>rl i nia duka Ou I. tomentoaa
Craib et Stapi.
Khaya senegalenais (Deav.)A.Juss.
Kige 1 i a af r lcana (Lam) Benth.
Ldnnea burteri Ellgl. 37
Lallllea schimperi v.tisser.Aube.
Lonchocarpus laxifiorus G.& P.
Lovhiru lanceolata Vau. T. ex Keay 12
Manihol glaziovii Müll. Arg.
Hauilkara IDultinervis Dubard.
!"LJprounea africana MÜl1. Arg. 12
HaYlenus seuegalensis (Lam) Exel.
Hi trdgyna inermi B
Mùl\ùtes kerstingii Gilg.
(H~1rin~a olei.fera Lam.)
Husdnga cecropioides R. Br. 31
Hussaenda arcuata Law. eK. Poir.
Hyr ianthua arboreus P. Beauv. 12
Nauclea latifolia Sm. 12
ùchna ap.
Oxyteuanthera abyssinica Munro
Pariuari curacellifolia Pl.ex Be. )2
Parkia filicoidea lJeIw. ex. oliv.




Prosopis africana (G.& P.) Taub.
Protea madieusia oliv.
Pseudocedrela kotschyi (8ch.) Bar .--
PaorosperUlUlll febrifugU111 8prach.
Psorospennum lanutU1D Bochr.
Pterocarpua lucen6 Lepr. ex.G.&: P
Rdphia IJp.
Rorhllullwi. whitfieldii (Lind.) Da.--
Sdllli..l.nea leptophylla (Il.) Brl:!nan.
Sdcur idaca Iougepeduncu l li ta Fres. --
Sdcurinega virosa (R. ex. W.) HaL--
Spl1thùdl:la cLWlpanulata P. Beauv. 6
Stt.!l ... lia aetigera Du!.




Syzygium macrocarpw.n R. Lut.
Syzygium guin.enae (Willd.) DC
'rau~trindutJ indica Linn.
'Ienniualia glauceaceu8 P. ex Ben. J7
'renninalia laxiflora Engl.
TermiCUllia macroptera Guil. & P.
'feru:linalia wallis Lau8.
'rricalYdia Bp ..
O.pae. Huineen.i. Müll, Arg.
U.paca togoal1.i. Pax,
Uvaria chazna~ P .. Beauv.
Yttrnonia tJp.
Vitox Joniana SWill!It
V1tn. 1.IJJi.llld. Oliv. 31
VIL,,)/. IIlUlplLCi.fulLtl Oliv.
Xtr""'phi. ni lotiei (St.pt) K••y
Xi"~ni~ .ilMorican.l Linn.



















































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































15 33 56 22
5 Il 37 13
25 67 94 78




25 33 19 9
25 22 62 30
6 39
10
5 44 25 17
6
20 33 6 13
19















80 Il 69 1,8
5 37 39
5 33 31 4"
loTi 25 17
5 33 25 17











5" 67 37 17
20 TI 37 43
5 6 17
40 67 25 22










10 22 1,4 39
6 5
10 ~'l 22
III Il ~,; Il
5 !!.!!.. T9 1.
33 26
45 3) 31 35
15 22 19 1,8
10 22 62 39
5 41, 6
50 36 65
10 22 19 13
20 22 31 26
5 22 31 9
6
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JSTRA1'E LIGNEUSE DES SAVANES DU CEN'fRE SUD
CENl'MFRlCAIN - FREQUENCE PAR s'rATIoNS t

















































































































































































































































































































30 27 33 16
30 9 TI 5
lB 5
25 lB 17 11























la ~ 17 26
5 lB
20 18 ~
5 18 17 5








19. 18 17 16
5 18 17 26



































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































AlblL14 coriarlil Welw. ex Oliv.
zYl}ia IOC.) J.F. Mdcbr.
Al10phylus <ltl'lCà.llU~ P. 8ttdUV.
AJ<Dly,çt:.ù\:.upu.:i ..tltd.ù'tl.]dflSis axell et Torra
AnnQn:s, sènthjdlli:!n:; 1 ~ PçfS.
An0<]6.lSSUS lelocarpubo Guill. et Perr.
Anthocleista oubdnguiensla Aubr.
AnUdesma venosum 'l'ul.
<Artocarpus cOlIl1llunls J.R. et G. Forst.)
(Bixil orellana L.l




üurkud. dtc lcand Book.
lIU( yl\JUvur-UlWn pdcudoXUlll Happul'
UyrUOL:.:IlpUU IJp.
Caloncobl1 cruplniaJld GiltJ
Canthium VlHlOBUlU (Ollv.) Hiern
C<1r1sija edul1s Vahl
C~~Sl.d sit;!berana OC.
C~l.h" pentandra (L.) Gaartn.








CusF>onia djdlonensis A. Chev.
Danl.ellia oliveri Uutch~ et DaI".
DeL.cU'ium l1l~Crocdrf'um Guill. et Perr.
Do.œ.DeYd sp.
Dr"Cdeno;;l sp.






t::rythrophlùu.lll dfr iCdnUln Hl1rms
t:upllorbla L!".!rvdIlLlen916 tL IL Br.
t xdJlwrunlca Pa.x.)
fd.'J.trd tnacro~hylla Eugl.
F'l"::u.s qlumosd. Del v. glumosa
{jndphalocarpa Steud. ex A. Rich.
vallls-choudae Del.
sp,
GMdenia erubescens Stapf et Butch.
ternifolla Schum. et 'rhonn.
Gr"'.dd mollis Juss.
Hd.1W"JaJid mddagd~cclr.t.ensis La.m. ex Poil'.
Heerld. pulcht:!rrilnd (Schweinf.l O. Ktz.e
Hym.mocardia aCiQd 'fui.
ulmoides 011v.
Irvin'Jid smitlni Hoük. f.
Is.oberlinia dOKd ou 1. tomentesa. Craib et
St.apf
Maya st:!negaleoais (Deav.) A. JUBa.
Kiçel1d africanô (LôlD~) Benth.
L4nnBa barteri Engi.
schJ.mpeci v. t!sseranti! Aubr.
wncnocarpus laxtflo.rus Guill. et }.
:"':çtut".1 ldI\ceolata Van 'rtegh. ex Keay
H<1qol$tl.pula butayel da Wild.
(Manihot glaz1cvii MOllo Arg.)
Manilkdtl.l. multinarvia Dubard
Mdprour.\:IQ, africana MUll. Arg.
HAl't.enus senegalensie (Lam.) Exell
Klt.ragyna inermis (Willd.) O. Ktze.
Monot.ea kerstingli Gl1g
lKorlnga olelfera Lam.)
HUSdnÇd cecropioides R. Br.
Hussaenda arCudta Lam. ex Poil'.
Hyrlanthus arbore us P. Bea.u\(.
Nauclea latifollë.\ Sm.




P<1ndanUB candeldbrum P. Bel1uv.
Parlnul. curatallifol1a Planch. ex Bsnth.
P"rk.lc1 fillcoide/S Welw. ex 011v.
P.-vvU.s corymDo84 /DC.) F. N. WilliwlS
PilClcops1li ld.xltlor.s (Ddnth. ex B4X.)
V. l>hluUWCit\
Ph0l1111X rdcl1nAta Jacq.
Ph~'l1ill\th\.lij mutillur1dnult (o. 1(t~e.l Extill
Vl11.0lit1<.jffid. thonnlnqil (t. ~,lUD.) M.-Rudh.
pro9ùpla <ltrlcdrHl (Guill. dt Pttrr.) 'fa" ....




Pterocarpu5 lucens .Lepr~ ex Guil!. et Perr.
1W:phia sp,
J{QùunàImLài wh! tUeld!1 (Lindl.) Dandy











SyzY'11um guintH:H1Sia (Willd.) OC.
'f4lU<U indus indic" Linn.




superba En9L et Viels
T;ricalysia sp.
Uap,*c4 guineens1s Milll. Ar!.}.
togoensi S PdX






U.mû}}" ~J", }Jointa d i oboifrV4tion
'1.4 ",II ), 1 1J, 'J 'l, 'J 1J," li, b Il,1' 'l,Il Il, -, '), J 9, u Il, lf lU, 'l 1 J 10,0 IU,1 lU, j 'J,b '1"1 IL, "l, (. 'i,r, 'J,:':: '1 / 1 9 / 6 U,4 lJ t ll u,·l 8,9 ·',t 9,4 9,50 6,1 7,6 9,0
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